
Voyage fantasti que dans l'espace
Pour situer ce vertigineux voyage, 11

n'est pas inutile de rappeler que la
planète Mars tournc sur son orbite
autour du Soleil en 687 jours à l'aUure
de 24,1 km/sec. tandis que, comme
chacun soit, la Terre tourne sur son
orbite, située à l'intérieur de celle de
la planète Mars, en 365 jours, mais à
l'allure de 29,8 km/sec, de telle facon
que notre planète rattrape et dopasse
Mars dans sa revolution autour du
soleil tous les deux ans et 50 jours.
On dit a.'ors que les deux planètes
sont en « opposition ».

Cependant , l'orbite de la planète
Mars étant nettement plus excentrique
que celle de la Terre, la distance qui
séparé les deux planètes au moment
de leu-- opposition varie consldérable-
ment l tur  atteindre un minimum tous
Ies 15 ou 17 ans (opposition périphé-
rlque). La dernière opposition mini-
mum ayan t eu lieu en septembre 1956
(56.637.000 km.) : la prochaine se pro-
duira en aoùt 1971 (56.315.000 km.).

Peut-etre cette date marquera-t-elle
l'arrivée des premiers hommes sur la
planète Mars. Américains et Russes s'y
préparent activement , mais en atten-
dante le moment du rattrapage et du
dépassement de Mars par la Terre —
on plutòt ce qu'on appello la « fenè-
tre » — qui dure environ un mois, leur
offre pratiquement la seule possibilità
d'atteindre Mars avec un engin lance
de la Terre, et ils sont bien obligés
de s'en contenter, mème si la distance
a franchir n'est pas la plus courte.

C'est ainsi'que les Américains et Ies
Russes s'efforcaient de lancer leurs
engins par la « fenétre » qui était ou-
verte tout le mois de novembre der-
nier (1964). Les Américains tirèrent Ies
premiers avec le. Mariner C sans suc-
cès. Tèlus, les Américains « repdrent
cela », le 30 novembre — deux jours
avant la fermeture de la fenélre —
avec !e Mariner D. Cette fois, le lanoe-
ment fut  réussi . L'enorme fusée por-
teusc à trois étages Atlas-Agena, de
30 m. de haut , s'eleva du Cap Ken-
nedy, le Mari-ner était propulse par le
dernier éiage de la porteu.se à 41.200
km. à l'heure , la vitesse requlse pour
son voyage vers la p.lanètc Mars.

On ne s'attendait nlus à ce que. le
30 novembre — le jour mème où la
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fenètre se fermait — Ics Russes, qui
n'avaient jus qu'alors rien annonce pu-
bllquement, Iancent a leur tour leur
Zond 2.

L'engin américain Mariner IV pése
260 kilos. Il affecte la forme d'un cóne
assez effllé à la base duquel se sont
déployés. dans l'espace, quatre pan-
neaux de 1.80 m. de long et 0,90 m.
de Jarge disposés en croix et portan t
chacun 28.224 cellules — ou batteries
— solaircs, qui convertissent direetc-
ment l'energie lumineuse recuc du so-
leil en électricité pour alimenter les
différents appareils équipant l'engin
spatial. Engin qui ne comporte pas
moins de 138.000 pièces. Et dont le
coùt est de l'ordre de 185 millions de
francs. On ne possedè guère de dé-
tails sur la Zond 2, sinon qu'un com-
muniqué russe du 18 décembre a indi-
qué la présence de six moteurs ioni-
ques destinés à son orientation par
télécommande de la Terre.

Mariner IV avait donne des inquié-
tudes lorsque ses panneaux se dé-
ployèrcnt. Celui qui devait s'orienter
sur le soleil, premier point de référen-
ce pour la navigation , et source d'e-
nergie pour Ies batteries solaires,
fonctionna correctement, mais un au-
tre qui devait se fixer sur l'étoile géan-
te Caopus (la plus brillante après Si-
ring), second point de référcnce pour
la navigation. n'arrivait pas à trouver
la bonne étoile. On aliai! donc procè-
der à la correction lorsque le Mariner
eut un « roulis » Inattendu. il fal l i l i
attendre qu 'il se .stabilise de nouveau
avant de faire la manoeuvre : enfin
celle-ci fut effectuép et Mariner IV
retrouva bien son étoile Canopus.

De son còlè. Zond 2 tomba dans un
silence bizarrr qui laissa supposer une
défaillance d'energie jusqu 'à ce que le
professeur Mtislav Keldish , président
de l'Académie des Sciences rie Mos-
cou , passant à Paris, le 2 mars. assure
que tout allait bien. La traj ectoire de
l'engin russe aurait été corrigée à troi s
reprises. et serait maintenant « excel-
lente », la liaison radio s'effectuan t de
faeon réeulière.

Les orbitcs des deux enijins sont tres
différentes. Celle de Mariner IV est
à peu près dans le pian de l'écliptique
(déterminé par le mouvement de la

Terre autour du Soleil. L'engin améri-
cain approchera Mars trois jours seu-
lement avant que cette planète ne
passe par son « noeud » descendant,
c'est-à-dire coupé l'écliptique. L'orbite
de Zond 2 se situe en-dessous de
l'écliptique ; l'engin russe abordera
Mars le 6 aofit, 19 j ours après le
« noeud ».

Cet écart entre les deux engins est
assez l'rappaut  lorsqu'on sait qu'il fau-
dra trois semaines au Mariner IV pour
transmettre les informations qu'il aura
recueillies au passage, et qu 'il se taira
définitivement le 5 aoùt. On dirait
presque que les Russes se sont enten-
dus avec les Américains pour ne pas
se gèner dans leurs transmissions !

La mission de Mariner IV est com-
ft'.exe. Au cours de son voyage de huil
mois et demi, l'engin transmettra des
renseignements sur les radiations, les
champs magnétiques, les micro-météo-
rites. Si tout se passe bien, il devrait
fournir des informations. La très gran-
de, valeur sur la densité de I'atmosphè-
re martienne, et surtout 22 photo s pri-
ses par une camera de télévision du-
rant la demi-heure de son passage à
13.800 km. de la planète Mars. On es-
père qu'elles seront comparables aux
photos de la Lune prises par les plus
puissants télescopes terrestres. Des dé-
tails de la surface de 1.5 km. de gran-
deur devraient ètre nettement visibles.
Peut-étre permettront-lls d'élucider la
fameuse question des «canaux» et ap-
porteront-ils des révélations sur les
calotte» blanches- des póles martìens,
et sur ses zones dont la coloration eut
changeante.

Selon Ies Russes, Zon 2 devrait pas-
ser « beaucoup plus près » de Mars que
Mariner IV. S'il en est ainsi, les pho-
tos que l'engin reUansmettra devraient
ètre encore plus révélatrices. On a éga-
lement avance, avec j e crois un cer-
tain optimisme, que Zond 2 pourrait
mème arriver sur la planète Mars.
Pour cela il faudrait que l'engin alt
été concu spécialement dans ce but.
qu 'il aborde l'atmosphère martienne.
vers 300 km. d'altitude . et effectue un
atlerrissage « mou » à la manière d'un
« Voskhod » revenant sur la Terre. Evi-
demment. danc ce cas. en déposant
sur Mars la première station automa-
ti que . les Russes ajo uteraient une ma-
gnifique « première » de plus à leur
liste dé.ià longue. Georges H. Galletf H I  f A T fi 5 longue. ueorges M. uauet impose, uepuis l iy a . ies comederes se

P E T I T E  P L A N È T E Les «Maths» de papa condamnées
S'it y a un homme au monde

uvee qui je  me sente Uè jiat une
sympathie tonte natu rell 'e c'est
bien Calvin Netter.

Au point que je  lui enverrais
des f l eu ts .

Je  ne sais pas grand-ciiose de
lui , pourtant  ; j ' ignorc son àge , la
couleur de sa aioustache — et s'il
a seulement une moustache — et
ses opii i ions sur un tas de choses.
Mais  j' admire sa formidable  pa -
tience.

Enf in .  la patience dont il a f a t i
preuve pendant  dix-huit années
que dura son matiage.

Madame Calvin Ne t t e r  se pre-
nomin e Ariane. Cornine c'est ioli ,
/ Ir tene .' Un prénom pour Pierre
Fenati on Paul Claude l.  Allez donc
vous f ier , désormais, aux prénom s.

Elle aurai t  dù s'appeler Barbe .
VAtlène. On autait tout compris.
Mais non : un ptènom tout de don-
ceut . de compréhen sion . avec une
pointe  de tomantisme. Ott iche!

VAriane cn question est un vé-
ri table  monstre. Un tyran.  Une a f -
/ re use Xatttippc F.l n otre pavvre
Calvin l' aura donc supportée dix-
Imif ans .

Viucment , qu 'on Ir béat if i e  et
qu 'on le cancnise ! Sa in t  Cairi"
pourrait devenir le patron des
époux doux et. humbles de cocut.

Ce qu 'elle lui a f a t i  ?
F.h bien ! d' abord . elle lui Int er-

dicati d'appuyer  ses do igts sur la
boutons clp ctriq. /p s . — Tu vas les
salir , nature l lemen t .  Pourquoi cst-
ce que le bon Dieu . 'aura i t  f a i t  des
coudes, à toi ?

Et Calvin dannati l ibre cours ti
la lumière  avec les coudes.

Et d' une.
Monsieur et M adame Calr in

Net ter  reccvaìent des visites. S 'H
arrivati une le monsieur ou la da-

I me assis dans le grand fauteuil  dn
| salon toussàt , Calvin devait , sur
I le champ, aller changer de véle-
E ments.
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Farce que des nucrobes étaient
certainement restés agtippés à sa
ctavate , à sa chemise . à son ves-
ton , à son pantalon , à ses chaus-
sutes.

Calvin revenati pasteurisé com-
me un verte de lait. El souriant ,
car VArlène exigeait le sourire.

Et de deux.
Chaque fois  que mon pauvre

ami Calvin rentrait à la maison ,
il devoti passer par la buandetie ,
s 'y déshabiller , s 'y baigner , s 'y dé-
sinfecter de la téle aux pieds sans
oublier les ouvertutes. Après seu-
lement.  il é la i t  admis dans les piè-
ces où les hommes om l'habitude
de vivre.

Ne comptons plus. Farce que ce
n'est pas tout.

Un jour , Calrin manda, chez lui
quelques ouvriers ; des réparations
étaient nécessaire.';. — Bon, dit
VArlène . mais je  t 'avise que tu l'oc-
cuperas cnsu.i'.e des neltoyages...
Et Calvin dut passer à la btosse le
p lancher , le p la fond , les quatre
patois , les meubles et la vaisselle.
Ce qu 'il a dù s'amuset pendant
ttois iouts !

Un autre jour , panne de moteur.
Il fa l l i t i  parei l lement fa i t e  venit
un mécanicien qui alla jusqu 'à f t ò -
let de son séant !e siège oi{ Mada-
me ovati l 'habitude de s'asseoit. Et
Calrin dut lavet . des in fec te t . par-
f u m c r  la votiate, du tuitau d'é-
chappemem à Vessuie-g laee.

Etc.
Il en alla ainsi pendant dix-huit

ans.
Dix-huit ans de citasse aux mi-

crobes . de l ' aube à la nuit .  Pendant
son sonimeli , notre ami portati  un
mouchoir aseptisé sur la banche.

En f in , il est par t i .  Il  est alle se
plaindre aux juges . Qui Vani con -
damné à vingt dollars d'amende.

Pour o f f ense  à la di gnité des
màles.

Sirius

Avant de commencer peut-etre
n 'est-il pas inutile de rappeler , avec
mon éxcellent ami, le physicien Char-
les Noèl Martin que « la Mathémati-
que n'est pas une « science » à pro-
prement parler , mais une méthode
de penser ».

Avec elle, on entre dans le domaine
purement intellectuel du « raisonne-
ment » . Un enfant commence à en
apprendre un rudiment lorsqu'il ac-
cède à l'idée « abstraite » de nombre,
par l'observation des choses réelles ;
par exemple , deux billes et deux bil-
les, cela fait quatre billes, mais 2
plus 2 ne signifie pas nécessairement
deux billes plus deux billes.

De mème, les mathématiques « abs-
traites » ne se préoccupent pas néces-
sairement des nombres ou d'opéra -
tions spócifiaues telles que l'addition.

Remontons à l'àge d'or des mathé-
matiques grecs. On sait qu 'ils butè-
rent sur trois problèmes d'apparen-
te pourtant simple ; il s'agissait, en
utili.sant seulement ia règie et le com-
pas :
1 de diviser un angle quelconque en

trois parties égales (trisection de
l' angle) ;

l! de construire un carré ayant une
superficie égale a celle d'un cercle
donne (quadrature du cercle) :

3. de construire un cube d'un volume
exactement doublé de celui d'un
cube donne (duplication du cube).

¦Si ces problèmes se refusaient opi-
niàtrement a toute solution , ce n 'est
pas que les mathématiciens anciens
manquaient de genie , mais parce que
ces constructions ne sont simp lement
pas possible en n 'ut i l isant  que la rè-
ile et le compas.

Notez bien. en passant. que consta-
ter qu 'un problème n 'a pa.s de solu-
t ion , résoud le problème aussi com-
plètement que de découvrir qu 'il
r-xiste une solution .

Dans le cas des trois problème'
classiques. leur solution est matériel-
lement « impossible » en se tenant aux

exigences de i'énoncé parce que cer-
taines figures qu'il est cependant pos-
sible de dessiner et de mesurer avec
une extréme précision , ne peuvent
pas étre construites avec la règie et
le crayon. Deux de ces problèmes
nécessitent des racines cubiques , le
troisième, l'utilisation du nombre net il n 'est pas possible d'en construire
les figures de cette fagon..

Pendant des siècles, les savants s'a-
venturèrent sur ces trois problèmes
classiques. Mème aujourd'hui . les jour-
nalistes scientifiques le savent bien
de doux maniaques s'y obstinent en-
core !

Pourtant. il y a p lus d'un siècle
qu 'un tout jeune homme. Evariste
Galois. a définitivement clos cette
interminable discussion en posant les
principes de la résolubilité des équa-
tions. Mnrqué par une absurde des-
tinée. il devait ètre tue dans un duel
à vingt ans, mais il avait passe la
nuit précédente à jeter ses géniales
idées. mathématiques dans une lettre
à un ami . Farmi ces idées. celle des
« groupes » est devenue l'un des con-
cepts Ies plus importants de revo-
lution des mathématiques. On put
prouver rapidement qu 'il ne pouvait
pas y avoir de solution generale aux
trois problèmes classiques. et bientót
la théorie des groupes se révéla ex-
traordinairement feconde.

La mathématique moderne part de
l'idée d' « éléments > contenus dans un
groupe. Un groupe d'éléments pos-
sédant certaines qualités ou ayant
certaines relations forme un « en-
semble » , les livres d'une biblìothèque ,
les images sur une bobine de film ,
les différents produits fabriqués dans
une usine ; l'ensemble des nombres
réels ou de tous les états possibles
d'un système physique , ou de toutes
les possibilités de trois dès jetés au
hasard , etc.

Georges H.  Gallet
(suite page 5)

La «Landsgemeinde» tradifionnelle à Stans

Lors de la « Landsgemeinde » de Nidwalden, qui a eu lieu à Wil an der Aa,
Vancien président du gouvetnement cantonal, Dr A. Graeni, a pu accueillir
de nombreux hótes d'honneur. Le gouverneur Walter Vockinger , membre du
gouvernement cantonal depuis 1959 , a été élu nouveau président du gouver-
nement . Lors de la discussion publi que, une motion demandant une réduction
du taux des taxes a été déclinée. Notre photo montre la vue de l'estrade sur
la LandsgemeinHe. A gauche (debout), le nouveau président du gouvernement
cantonal . Walter Vockinger ; à droite (assis) le secrétaire Werner Wagner.

M I E T T E S  H I S T 0 R I Q U E S

X 'acte 4e ÌH éd'mthn
Le 19 février 1803. Napoiéon Bona-

parte, premier consta, promulgue une
lo: frangaise. l'Acte de Médiation . qui
règie le sort de la Suisse pour une
douzaine d'années. Elle a cependant
des conséquences plus lointaines puis-
qu 'elle forme six cantons nouveaux
avec les anciens pays sujets.

Les Suisses n 'ont pas lieu d'ètre
fiers du document que Napoiéon leur
impose. Depuis 1798. ies Confédérés se

débatten t dans leurs intrigues intér
rieures et se montrenit incapables d'en
sortir. Ces dissensions conviennent
parfaitement à Napoiéon, mais il ne
faut pas qu'elles tournent au désordre.
Si le Premier Consul cherche pour les
Suisses un regime federaliste, alors
qu 'il est farouchemecu centralisateur
pour son propre pays, ce n'eét pas,
comme on le croit, qu 'il tienne à pré-
server les lignes de force de notre
histoire ! Il s'en moque bien ! Il veut
un regime qui maintienne l'impuis-
sance helvétique. qui occupé assez le^
Suisses dans leurs jalousies et leurs
rivalités, pour qu'il soit le maitre de
leut- politique extérieure sans avoir a
s'oceuper de leur poli/tique intérieure.

C'est donc cet « Acte de Médiation
fait par le premier Consul de la Ré-
publique frangaise entre les partis qui

Georflies Duplaìn
(suite page 5)
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un FRIGO ca compte dans un ménage,
t §81 li surtout si c'est un I N D E S I T.

¦ _ -_é____ \_ W-  CETTE MARQUE MONDIALE est réellemenl
.... yj _ m_ _ \  ' " tupérieuie, cai elle est pouivue du compres-
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*mm ^§ ¦ le MEILLEUR MARCHE connu.

GARANTIE : 5 ans sur tout le groupe réfrigérateur.
Contenance : 125 155 180 230 litres

Fr. 368.— 478.- 578.- . 678.—
Demandez nos prospeclus détaillés et nos conditions de venie.

Grossiste pour le Valais
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• neufs avec malelas 190 x 90 cm. •
J depuis Fr. 147.— el nombreuses 9
0 occasions en lils el divans a une 9
• el deux places. Commodes, la- •
S bles de nuit, armoires a 1, 2 el 3
• 3 portes, el nombreuses autres •

Ì 

occasions. 2

Profitez de noire grand choix el •
da nos prix Irès avantageux.

• •
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* CENTRALE DES OCCASIONS DU •

VALAIS, Place de Foire, après la m
m Sionne, a SION. Tel. (027)214 16 •
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Citernes ò mazout
de toutes contenances.

J. et M. Délitroz
Ayent

Tel. (027) 4 42 61
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f Passe-lemps interessarti et 1
lucrati! par la vento de la

(ourrure la plus chòro du
monde. — Reproducleurs de

première qualité avec garanlias.
Elevage facile. Animaux doux,
inodore;, silencieux, — Conseils
éprouvés. Facililés de paiement.

Brochure» sans engagement au-
près de CLAUDE VUISTINER -

GRONE - Tel. (027) 4 21 78
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\ SIBIR:
à la qualité )

» Fabrique en Suisse •
| Totalemenl garanti 5 ans 5

1 SIBIR vous olire toujours ses 3 mo-S
• dèles réputés : •

i OU litres, mod. standard ... e
» tris robuste IVJ. •

• 130 litres , - X
! luxe freezer 12 I. o7J.—•
1190 litres , l
{ entièremenl J
. automatique, e
l congélateur 24 I, ,-_ •
» aménagem. luxueux 47__>.—J
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A LOUER
dans immeuble neul a Champlan.

Irès beaux

appartements
de 3 pièces
Fr. 255.— plus charges

de 2 pièces
a Fr. 185.— et 190.—

studios spacieux
a Fr. 125.— charges comprises

dlsponibles immédiatement.

A LOUER A SION
-uè de Lausanne,
disponible immédiatement

appartements
rés'dentiels
3V6 el 4% pièces avee loggia,
cuisines modernes avee balcon

locaux au
rez-de-chaussée
Il reste encore environ 175 m2
divisibles pour bureaux, cabinet
medicai el dentaire, atelier ou
exposition.

P 863 S

Appartement
de 4Vi pièces

à louer a l'Immeuble Gagliardi,
Av. de Tourbillon - Sion. Libre
tout de «ulte Tout confort.
Tel. (027) 2 57 80 ou 2 21 33

P 27136 S

A LOUER a Sion

appartement
6 pièces (sans volsin de palier),
surface 150 m2, balcon, chemi-
née francaise, cuisine agencée,
dévaloir, prises TV et TDF, salle
de baln el WC. sé parés. Loyer
Fr. 470,— par mois plus charges.

P 863 S
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pSSlGf 1 bonne vendeuse
de toute moralité, salaire ini»"

f_ gm ressant , et

" " 1 aide-vendeuse
VJ|UII Offres écrites sous chiff res f

30620 à Publicitas, 1951 Sion.

a

C'est à ses quatre mains que le singe doit son
agllité.
C'est à la publicité que le commercant doit sa
prospérité.
Toutes vos annonces par HUDllCltdS
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le frigo le plus vendu
en Europe

modèles de ménage de 130 à 430 litres
dès fr. 448.-

^be&s
A*. Tourbillon 43 - Tel. 2 16 43

S I O N

SERVICES INDUSTRIELS
Tel. 2 li 51 SION
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cherche

YENDEUSES
AIRES VENDEUSES
APPRENTIES YENDEUSES
EMBAU FUSES

I (fruits el légumes)

S'adr. è LA SOURCE, rue de la Dent-Blanche, |
1 SION. |!_! I
I I
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LE SPORT AUX AGUETS
La Coupé Suisse et la « FAV » au Paraguay

Il est des compétitions qui ont
un retentissement mondial et dont
la presse parie abondamment. Mais
nous ne sommes pas peu surpris
qu 'un de nos abonnés à Asuncion ,
capi ta le  du Paraguay, M.  Al fonso
Boutdin , qui habite Costila 552,
nous fosse  parve nir deux coupures
de joutnaux telatant la victoire sé-
dunoise en Coupé suisse. La rédac-
tion spottive de la FAV ne p ouvait
passct sous silence cette gent i l le
attention 'de M.  B outdin qui , dans
sa lettre me pri e  de transmettre
ses fé l ic i ta t ion s  au FC Sion.

Je  ne resiste pa s au plaisit de te-
produire les deux coupures de jour -
naux dans leut vetsion originale :

« La Tribuna » : BERNA (Suiza).
20 (UPI). — El modesto equipo de
l'utbol de Sion ganò por primera
vez la copa de la Asociación Suiza ,
tras derrotar por dos a uno al fa-
vorito Servette Geneva.

« La Tarde » du 21-4-65: BERNA,
20 (AFP). — El « Sion » se adju-
dicò la copa de fùtbol suiza , al ven _
cer, por dos goles a uno, al Ser-
vette, de Ginebra , en el encuentro
final que se disputò en Berna ante
33 000 espectadores.

Je me mets volontiets à la pla ce
de cet abonné qui apptend pat les
journaux locaux la victoite sédu-
noise et s'en téjouit  d' autant plus
qu 'il est un authentique Valaisan ,
et qu 'il apptend la nouvelle avant

l A ¦?::.. :;:¦ ,. . " .": , y y y y

que la « Feuille d'Avis du Valais »
ne lui patvienne. Notte cottes-
pondant f a t i  bien démentit le pro -
vetbe qui dit : « loia des yeux ,
loin du cceur » . En e f f e t , apprenant
la victoire sédunoise, son coeut n'a
fa i t  qu'un saut en Valais , tout d'a-
bord en nous priant de fè l i c t ier  les
vainqueurs , puis en nous adres-
sant ces deux coupures de jour-
naux. Nous les tnettons au dossiet
« Coupé suisse » et temetciant M.
Al fonso  Boutdin pout sa touchante
attention et son attachement à no-
tre journal .

Je me suis abstenu de fa i t e  la
traduction de ces deux articles qui
sont faci lement  comptéhensibles ,
mais ce qui doti fa i t e  plaisit aux
ditìgeants sédunois , à l'equipe et à
tous les Valaisans, c'est que dans
la capitale du Paraguay , des mil-
liets de lecteuts aient pu appten-
dre qu 'il existait une modeste
équipe et une petite ville appelées
Sion qui battati le favori  Servette
de Genève. Cat si Genève est con-
nu dans le monde entiet depuis la
première guette mondiale déjà pat
ses institutions intetnationales ,
Sion se sera f a i t  connaitre par
son club de footbal l  qui a gogne la
Coupé suisse. Quand on vous dit
que le sport est un excellent
moyen de propagande.

Georges Borgeaud Alors que Stockbauer (à droite) . est en pette d'équilibte, Geotgy, Tachella (No 5) et Atmbruster dansent en mesure
sous le regard de Fuchs (cache), Eschmann, Quentin et Mantula (de gauche à droite au second pian).

(Photo Valpresse)

Rencontre de gymnastique artistique
Charrat - Carouge

Moins d un mois apres avoir donne
une soirée très réussie,, la société de
gymnastique de Charrat organisé sa-
medi prochain ler mai une rencontre
de gymnastique aux engins entre ses
meilleurs artistip^ies 

et une sélection
de la section de Carouge. Ce match
amicai et de propagande est place
sous le signe d'une revanche, ces deux
équipes s'étant déjà affrontées à Ge-
nève le printemps dernier ; cette pre-
mière manche était de peu revenue
aux Genevois. Débordantes d'activité,
Ies societés de Carouge et de Charrat
comptent toutes deux dans leurs rangs
d'excellentes individualités qu'il sera
interessarli de vcSr à l'oeuvre dans une
compétition autre que les traditionael-
les fètes annuelles. Récemment, lors
d'un match franco-suisse qui réunis-
sait à Lyon les équipes de la SFG
Carouge, SFG Morges et de la Gau-
loise de Vaise, les Carougeois sont ap-
parus en bonne forme puisqu 'ils rem-

porterent la victoire au classement
par équipe. Quant aux Charratains,
on peut leur faire entière confiance,
les Michel Luy, Marcel Dini , André
Dondainaz et consorts restant les va-
leurs sùres que l'on connait.

Cette manifestation semble donc al-
ler au-devant d'un joli succès, sur-
tout si l'on sait tout l'intérèt que sus-
cite la gymnastique dans la région en
general, et à Charrat en particulier.
Nous aurons l'occasion de revenir sur
l'aspect .technique de cette rencontre
et souhaitons d'emblée qu'elle procure
aux organisateurs tous les encourage-
ments qu 'ils méritent.

JUDO

Les championnats d'Europe

Suisses éliminés
Après avoir suivi le déroulement du

championnat par équipes, les 10.000
spectateurs présents au Palais des
Sports de Madrid ont pu assister au
championnat d'Europe Open. Les ju -
dokas soviétiques ont domine cette
première compétition individuelle. En
effet , ils ont remporté quatre des six
titres , les deux autres allant à l'Al-
lemagne de l'ouest et à la Hollande.

Deux Suisises étaient en lice dans
la catégorie des poids welters. Le Ju-
rassien Eric Haenni , médaille d'argent
des poids légers à Tokyo, a été eli-
minò au tour éliminatoire par le Bri-
tannique Jacks. De son coté, le Gene-
vois Emile Fumeaux s'est incline en
huitième de finale devant le Soviéti-
que Kouspine, qui devait par la suite
enlever le titre.

La vedette 'de ces championnats eu-
repcens. le Hollandais Anton Gee-
sink. a degù ses supporterà madri-
lènes. En effet. le champion du monde
se blessa à la cuisse au cours de son
quatrième combat par équipes et dans
la compétition individuelle il aban-
donna lors du match l'opposant au
Francais Lcmoine pour la troisième
place de la catégorie des poids lourds.
Gcesink ne se presenta également pas
face au Frangais Noris pour la 3me
place de la catégorie «toutes catégo-
ries > .

AUTOMOBILISME

A l'assaut de records
Une Fiat 2 300 cm3, de l'Ecurie

Abncth . effectue depuis lundi après-
mlJi , sur la piste de l' autodromo de
Monza , une tentative contre une sèrie
de records internat ionaux (classe 2000
à 3000 C.TIS). Cette voiture est pilotée
par le Belge Paul Frère . les Allemrnds
Hans Hermann et Klaus S'.einmetz ain-
s . que par neuf Italiens parmi les-
P'.iels Mario Poltronieri et Corrado
ManìVedini. La ten ta t ive  doit prendre
fin dan s cinq .jours.

SKI

Victoire suisse
A Norden (Californie) . le Suisse Ja-

kob Tischhauser a rampone le slalom
du Silver-Belt Trophy ». Chez les
darp ._?s. la victoire est cevetiue à la
Canadienne Nancy Green?, devan>!
rital '.-ine Pia Riva et i'Américaine
Linda Meyers.

Une Sédunoise
dans une école

de danse
Nous avons déjà ptésenté à nos lec-

teuts la jeune patineuse sédunoise Gì-
nette Schettet qui cut l'occasion de
se fa i te  applaudir sut toutes les pati-
noites de Suisse et en patticuliet à
Sion lots du gala de clótute. Pattout ,
elle tecueillit un gtand succès a f f i -
chant de téels talents dans ses exhi-
bitians.

Aussi , a f i n  de se perfecti onner en-
core et dans le but de devenir une
des danseuses étoiles des tevues sut
giace . Ginet te  Schettet va entrer à la
« Casa Carioca » à Gatmisch. Elle
quitte demain matin Sion et pat pout
la grande aventure armée de tout le
courage qu 'on lui connati. Il  f a u t  pr é-
ciser que n'entre pas qui veut dans
cette école et que la directrice choisit
.son monde en l'ayant vu à l' oeuvre.
Les legons sont très dures et le travail
de chaque jout  est conséquent , ar r i -
vant p a r f o i s  à décourager les p l us
doués. Ma i s  connaissanl la volante de
la j e u n e  patineuse sédunoise, nous
sommes petsuadés qu 'elle t iendra -¦ le
coup » pendant  les six mois de son
engagement  et qu 'elle nous teviendra
dans une f o r m e  exceptionnellc.  Cer-
tainement que . dans les moments de
découragement . elle penserà au Va-
l ais . mais tous ses amis et amies du
Valais  pensetov.t à elle et lui souhai-
tent  p le in  succès.

Un baile! bien en mesure

«È§

Debut du tournoi
des minimes
du FC Sierre

LA COUPÉ DU MONDE. — La poule
finale du groupe 15 a débuté par la
rencontre Costa Rica - Mexique, dis-
putée à San José. Elle s'est terminée
sur le résultat nul de 0—0. Cette
poule finale, qui réunit Costa Rica,
le Mexique et la Jamai'que, se dispu-
terà selon le programme suivant, le
vainqueur étant qualifié pour la pha-
se finale de la Coupé du monde en
Angleterre :

ler mai : Jamai'que - Mexique ; 7
mai : Mexique - Jamaique ; 11 mai :
Costa Rica - Jamaique ; 16 mai : Me-
xique - Costa Rica ; 22 mai : Jamai-
que - Costa Rica.

Chiasso-Lugano : nouveau renvoi
Le match de championnat suisse de

Ligue nationale A '. , Chiasso-Lugano,
prévu pour le samedi ler mai, a été
reporté, étant dqnrie'^que les Luganaìs
Prosperi et Brénna" ont été retenus
pour le match Suisse-AIbanie de Ge-
nève

Le traditionnel tournoi des minimes
organisé par MM. Dani et Pillet et
patronné par le Journal de Sierre et
du Valais centrai a pris un départ
fulgurant samedi après-midi. Les par-
ties se disputaient sur le terrain an-
nexe au Pare des Sports et ont rem-
porté un brillant succès. Voici les ré-
sultats enregistrés au cours de cette
première journée :

Zurich - Bologne, 0-0.
Fiorentina - Milan , 3-0.
Lausanne - Cantonal , 1-0.
Juventus - Monaco, 1-0.
Un grand bravo aux courageux diri-

geants et à tous les joueurs pour leur
bel esprit sportif et à samedi prochain
pour la suite de la compétition.

A. Cz.
(Réd.) — Ce tournoi entre dans le

cadre du tournoi des écoliers valaisans
dont nous parlcrons dans notre nu-
mero de demain, et nous félicitons les
organisateurs sierrois pour leur excel-
lent départ.

L'Italie sélectionne...
Pour le match Italie - Pays de Gal-

les de samedi à JFIorènce, le commis-
saire technique ita.lien Eilmuudo Fab-
bri a retenu les joueurs suivants :

Gardiens : Negri (Bologna) et Alber-
tosi (Fiorentina) . — Arrières . : Ro-
betti et Pirovano (Fiorentina), Micelli
(Foggia) et Ardizzon (AS Roma). —
Demis : Fogli (Bologna), Berccllino et
Salvadore (Juventus) et Rosato (Tori-
no). — Avants : Bulgarelli et Pascutti
(Bologna), Orlando (Fiorentina), No-
cera (Foggia), Ledetti et Mora (AC
Milan), de Sisti (AS Roma) et Bari-
son (Sampdoria). Aucun joueur de
l'Internazionale de Milan n'a été re-
tenu, étant donne que .l'equipe mila-
naise doit préparer sa demi-finale de
coupé d'Europe contre Liverpool.

...et les Anglais aussi
Le coach britannique Alf Ramsey a

forme l'equipe suivan'te en vue du
maitch intema/tiona'l Angleterre-Hon-
grie (5 mai à Londres) :

Banks (Leicester) ; Cohen (Fulham),
Jack Charlton (Leeds), Wilson. (Ever-
ton); Stiles (Manchester United), Moo-
re (West Ham) ; Connelly (Manches-
ter United) , Greaves (Tottenham),
Bridges (Chelsea), Eastham (Arsenali,
Obby Charlton (Manchester United).

Championnat à l'étranger
Championnat d'Angleten-re de pre-

mière ..divisioni-:-- ̂
Birmingham City - "Lèetis United,

3-3"; Blackpool - Chelsea, 3-2 ; Leices-
ter City - Stoke City, 0-1 ; Manchester
United - Arsenal, 3-1 ; Wolverhamp-
ton Wanderers - Liverpool, 1-3.

En battant Arsenal par 3-1. Man-
chester United est virtuellement cham-
pion d'Angleterre de première division.
Manchester United pactage actuelle-
ment la première place avec Leeds
United. Les deux clubs totalisent 61
points, mais Manchester a un match
de plus à jouer et son goal average
est supérieur à celui de Leeds, qui lui
a dispute tous ses matches.

A Essen, 1 Allemagne de l Est a rem-
porté le tournoi international pour ju-
niors de l'UEFA en battant en finale
l'Angleterre, detentrice du trophée, par
3-2 (mi-temps 0-0). Autres finales :

Pour la troisième place (à Dussel-
dorf) : Tchécoslovaquie bat Italie, 4-1
(3-1). Pour la 5e place (à Gelsenkir-
chen) : Allemagne de l'Ouest bat Hon-
grie, 2-1 (1-0). Pour la 7e place (à Duis-
bourg) : Eire bat Hollande, 2-1 (1-1).

MOTOCYCLISME

CHAMPIONNAT DU MONDE.

Scheideqger en téte
A l'issue des deux premières manches
du championnat du monde 1965, le
Grand-Prix des Etats-Unis et le
Grand-Prix d'Allemagne, le classe-
ment provisoire des différentes caté-
gories est le suivant :

50 cm3 : 1. Hugh Anderson (NZ),
10 points ; 2. Ernst Degner (Al) et
Ralph Bryans (GB), 8 p.; 4. Luigi Te-
veri (S), 6 p.

125 cm3 : 1. Hugh Anderson (NZ),
16 p.; 2. Frank Perris (Can) 10 p.; 3.
Ernst Degner (Al) 9 p.

250 cm3 : 1. Phil Read (GB), 16 p. ;
2. Mik Duff (Can) 12 p.; 3. Grassetti
(It) et Ramon Torras (Esp), 4 p.

350 cm3 : 1. Giacomo Agostini (It)
8 p.; 2. Mike Hailwood (GB) 6 p.;
3. Gustav Havel (Tch) 4 p.; 4. Renzo
Pasolini (It) 3 p.

500 cm3 : 1. Mike Hailwood (GB) 16
p.; 2. Buddy Parriott (EU) et Giacomc
Agostini (It) 6 p.

Side-cars : 1. Scheidegger-Robinson
«Si 8 p.: 2. Schauzu-Schneider (Al) 6 8»'~ ¦»¦¦¦¦ &:.. . .zy< %gg!8£53£g3BmmW_m
p.: 3. Butscher-Kalauch (Al) 4 p.

La prochaine manche, le Grand-
Prix d'Espagne, aura lieu le 9 mai . à Samedi soir, Mat t igny  a rempotté une très belle victoire contre Versoix ,
Earcelone. Cette épreuve sera ouverte conf irmant  ainsi un redressement pr omis depuis  queìques matches. Une des
nux classes suivantes : 50, 125, 250 cm3 nombteuses attaques matt igneraines échoue de peu à coté du potea u.
et side-cars. (Photo Val presse)
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| Sport-Toto : 2 x 13
! Liste des gagnants du concours No 33 du Sport-Toto des 24 et 25 avril ;
t 2 gagnants avec 13 points, frs 96 514.— ;
t 41 gagnants avec 12 points, frs 4 708.— ;
t 550 gagnants avec 11 points, frs 351.— ;
j 5 365 gagnants avec 10 points, frs 36.— ;
t Pour le prochain concours (No 34 des ler et 2 mai), le délai de dépót !
{ des coupons a été avance d'un jour. Les coupons devront ètre déposés J
| jusqu'au jeudi soir 29 avril , dernier délai. !
_»A__K__KĴ ^____L_fc___kA__fc_É___fcA _»_____._l. ___.____. _l, _»._», _______ _____ _fcAA________________L_______» J. _ . _ . _ ,_ . _ . - .-.-.-._._. -._._ . _ _ . _ -  _ . ^_ _ _ _ . _ _ . .^  

Pour Martigny, un peu plus c'était le 2àne
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Par la route du soleil,
en survolant l'Espagne, vous atteindrez

confortablement en DC 8 fan jets
New York, Mexico et toute ville

d'Amérique du Sud.
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où l'avion est encore plus choyé
que vous-mème

Fi"" Adressez-vous encore aujourd'hui li
à votre agence de voyage pour toutes ''I

I 1 vos réservations ou directement à '
IBERIA 1200 Genève IBERIA 8001 Zurich

I rue de Chantepoulet 13 Talstrasse 62

Il 
Tel. (022) 32 49 06/07 Tel. (051) 23 17 22/26 A
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MAGASIN DE CGNFECTION | TEA-ROOM BAR A M
pour Dames a Sion cherche cherche

ndeuse un sommelier
de toute confiance. de f0ute confiance
Salaire très intéressant.
A la méme adresse on cherche du 1er au 15 mal.

1 aide-vendeuse (Event sommelière )
Ecrire sous chiflres P 30616 à Ecrira sous chiffres P 30620
Publicitas, 1951 Sion. Publicitas, 1951 Sion.

Mesdames, le printemps est là !
La nouvelle coiffure « LIGNE FRANCE » exirj e une perma-
nente. Nous vous suggérons

Permanente Standard Fr. 20.—
Permanente tiède Fr. 30.—
Permanente trattante Fr. 35.—
Permanente speciale Fr. 40.—

Chez votre coiffeur en toute confiance

— Beauregard • G. Hérltier — Plaza - Mme Praz-Josl
— Carlo Balzaceli! _ Silvana - Mme Emery
— Elysée - E. Blaser _ studio de Colflure Capllanlo
— Femina - Mme WUthrlch __ Sylvia - Mlle Crlllln
— Filippo Calcagno _ William Melslcr
— Calerlo du Midi - E. Kunz _ Richemont Ch. Heichenberger
— Le Figaro - Mme Berlhousoz
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Le Valais à l'heure de l'EPGS
Le centre sportif d'Ovronnaz

ATHUETISME

Préparation suisse
La commission laminine de la Fé-

dération suisse d'athlétisme amateur
vient de mettre au point le programme
de préparation des athlètes heilvéti-
ques en vue des championnats d'Eu-
rope de 1966, qui auront lieu à Buda-
pest. Pour faire partie des cadres de
l'equipe nationale , les candidats de-
vront réaliser les minima suivants :

12"1 sur 100 m., 25" sur 200 m., 58"5
sur 400 m., 2'11" sur 800 m„ 11"4 au
80 m. haies, 1 m. 60 en hauteur , 5 m.
80 en longueur, 14 m. au poids , 45 m.
au disque, 46 m. au javélot, 47"2 pour
le relais 4 x 100 m. et 4 350 points au
pentathlon.

En plus des cours pour les meilleu-
res athlètes, deux stages seront mis
sur pied cette année et trois la saison
prochaine. Après le championnait na-
tional de pentathlon (Lugano), les can-
didates à la sélection participeront à
un camp d'entrainement d'une semai-
ne (26 septembre-4 octobre). D'autre
part , les athlètes auront la possibilité
de prendre part à plusieurs meetings
à l'étranger.

Quant aux minima pour Budapest ,
ils seront les suivants :

100 m. : une fois 118 et une fois
11"9. — 200 m..: une fois 24"7 et une
fois 24"8. — 400 m. : une fois 57" et
une fois 57"2. — 800 m. : deux fois
2'08". — 80 m. haies : une fois ll'l et
une fois 11". — Saut en hauiteur :
deux fois 1 _m. 66. — Saut en longueur:
une fois 5 m. 95 ert une fois 6 m. —
Poids : 15 m. — Disque : 48 m. .— Ja-
velot : 49 iti, - 4 x 100 ni. : 46"3 —
Pentathlon : 4 500 pts.

L'odministtation du Centte spottif
d'Ovtonnaz est assumée pat l 'Of f ice
cantonal de l'EPGS. Ot, les e f f o t t s  de
cet o f f i ce  tendent à meublet avanta-
geusement le ptogtamme de notte Ma-
colin valaisan , à augmentet ses pos-
sibilités et ses chances d' utilisation ,
notamment en été.

En 1964 , le Centte spottif d'Ovton-
naz a abtité :

— 5 couts de ski de 5 à 6 jouts ;
— 2 cours de ski de 2 jours pout

moniteuts EPGS ;
— 3 couts d' excutsion ;
— 2 couts de moniteuts de football  ;
— 3 cours pour arbitres de football  ;
— 1 couts de 2 jouts pout juniots

de hockey sut giace ;
— Plusieurs couts de 2 jouts pout

équipes de football .
A notet que 7 couts de ski ont été

supptimés en taison du manqué de
neige.

Ce tableau signifie que quelques as-
sociations spottives commencent à

Roelants accidente
Le Belge Gaston Roelants , record-

man du monde et champion olympi-
que du 3000 mètres steeple, a été vic-
time d'un accident d'automobile, à
Alken. Le pére et la mère du cham-
pion belge ont été légèrement blessés.
De son coté, Gaston Roelants , atteint
d'une commotion cerebrale sans gra-
vite, a été hospitalisé à Louvain. Il
devra observer quelques semaines de
repas.

Entrainement à Macolin
A Macolin , 60 entraineurs ont par-

ticipé au cours de printemps pour ins-
tructeurs organisé par la Fédération
suisse d'athlétisme amateur . La direc-
tion de ce stage était assurée par M.
Wal'ter MuMer et le prof. Ralph Hoke.
Les participants ont notamment étudié
le problème pose par l'adoption de la
perche en fibre de verre.

Ils ont pu assisiter à des démonstra-
tions effectuées par le spécialiste Wer-
ner Dubtweiler. Au cours de ce stage,
M. B. Frey, président de la commis-
sion technique de la FSAA, s'est adres-
se aux participants. Il leur a notam-
ment parie du championnat interclubs
et a invite les instructeurs à inserire
leur club dans cette compétition.

B O X E

L'assemblée de la F.S.B.
L'assemblée des délégués de la Fé-

dération suisse de boxe (F.S.B.) s'est
tenue à Bienne, sous la direction du
président centrai, M. Otto Gehri
(Aegerten). Quarante-trois des cin-
quante clubs membres étaient repré-
sentés à cette réunion. Après avoir
adopté les différents rapports , les dé-
légués ont passe aux elections.

M. M. Fiora (Sion) a été élu délé-
gué régional valaisan en remplace-
ment de M. Charles Kuhn , démission-
naire. Ce dernier a été nommé mem-
bre d'honneur de la Fédération. Au-
cune modification n 'est intervenue
dans la composition des diverses com-
missions. Seul M. Jack Kratzer (ZH)
a été élu membri adjoint de la com-
mission technique. Par ailleurs , deux
nouveaux clubs ont été admis au sein
de la Fédération : le B.C. Spreiten-
bach et le B.C. Satus Zurich. De son
coté, le S.C. Imperiai Winterthour a
été admis à titre provisoire.

Les délégués ont ensuite attribué
l'organisation des championnats na-
tionaux 1966 et 1967 de la facon sui-
vante :

1966: éliminatoires régionales à Ge-
nève, Thoune et Lucerne ; élimina-
toires nationales à Berne ; demi-fina-
les à Bienne ; finales à La Chaux-de-
Fonds.

1967: éliminatoires régionales à Ge-
nève, Brugg et Lucerne ; éliminatoires
nationales à Berne ; demi-finales à
Genève ; finales à Winterthour.

Quant à la prochaine assemblée des
délégués , elle sera organisée en 1967
par le B.C. Gloria, de Berne.

Farmi les propositions soumises par
les clubs, figurai! celle du Cercle des
Sports de Genève concernant le cas de
l'arbitre internationa l Henri Nicole.
La radiation de M. Nicole de la Fé-
dération , prononcóe par le conseil de
la F.S.B., a été confirmée par l'as-
semblée.

Victoire de Marcel Cerdan iunior
Au Palais des Sports de Paris , de-

vant un public nombreux , Marcel Cer-
dan junior a remporté une victoire
très nette (arròt de l'arbitre au 3me
round), aux dépens de son compatrio-
te Di Martino , boxeur chevronné , clas-
se première serie frangaise dans la
catégorie des surlégers.

Marcel Cerdan junior a fait excel-
lente impression par sa rapidité et son
coup d'ceil. Dès le premier round , il
prit la mesure de son adversaire. Au
cours de la seconde reprise , Di Mar-
tino , touche par des droites, alla trois
fois à terre. Au troisième round , il y
retourna une première fois' sur un
gauche au foie puis après deux nou-

s'intéresser <ì notre Centte spott i f  d'O-
vtonnaz. Mais elles ne sont pas toutes
conscientes de la valeut , de l'impot-
tance que teptésente notte petit  Ma-
colin pour la fotmation des cadres et
de la jeunesse.

L 'Of f ice  cantonal se tend compte
que les installations actuelles detnan-
dent à ètte complétées. Elles le setont
au f u r  et à taesute des posstbitités
financiètes.

La téalisation d' une halle de gym-
nastique va détnattet ptochainement.
Du méme coup, elle laissera entrevoit
les petspeclives d' auttes projets.

Dans son tappott , le chef de l 'Of-
f ice  avoue « plein ement sa confiance
dans le tayonnement que le Centre
sportif  auto bientót aptès de tous les
spot t i f s  valaisans. Et nous sommes
certains , dit-il , que notte Macolin de-
viendta le haut lieu du sport de notre
canton où se fotmeront d' excellents
dirigeants et où se fotgetont de te-
matquables succès ».

CI. Gachoud.

Tir des capitales romandes
Belle tenue des Sédunois

La neuvième édition du Tir des ca-
pitales romandes a eu lieu, dimanche
25 avril, au Stand de Vernand , à
Lausanne. Cette compétition , organi-
sée par l'Union des societés de tir de
Lausanne, a connu un beau succès,
puisque quelque 150 tireurs venant de
Genève, Neuchàtel , Sion, Fribourg,
Malleray et Lausanne y ont pris part
dans une excellente ambiance.

Le tir comprenait deux épreuves :
l'une à 300 mètres et l'autre à 50 mè-
tres ; la première réunissant 12 grou-
pes de 5 tireurs plus un remplagant ,
la seconde 10 groupes formes de fa-
gon identique.

La compétition s'est déroulée par
élimination, au cours de trois tours
successifs.

Le champion à 300 mètres 1965 est
le groupe Neuchàtel I, avec 439 points,
devant Lausanne II et Lausanne I,
alors que la victoire, à 50 mètres, est
revenue au groupe de Lausanne I,
suivi de Genève I et de Sion I.

M. André Jotterand , président du
Conseil communal de Lausanne, a
apporté le salut cordial des autorités.
Une brève séance administrative a
suivi la proclamation des résultats et
la remise des prix et des distinctions
par MM. E. Guignard et G. Goumaz,
respectivement président et vice-pré-
sident de l'Union des societés de tir
de Lausanne.

Le prochain tir aura lieu à Genève.
Relevons l'excellente première place

remportée par le Sédunois Werner
Staudenmann , dans le tir à 50 mètres.
où il obtint le maximum de 100
points.

Classement
300 mètres '

1. Neuchàtel I 437 442 439 points
2, Lausanne II 439 441 436 ; 3. Lau
sanne I 429 441 435 ; 4. Sion I 428 434
5. Malleray I 441 430 ; 8. Sion II 424
Champion 300 m. 1965: Neuchàtel I

50 mètres
1. Lausanne I 468 481 471; 2. Genève I
469 464 469 ; 3. Sion I 465 463 ; 4. Fri-
bourg I 463 456 ; 5. Genève II 464 449.
Champion 50 m. 1965 : Lausanne.

Classement individuel 300 mètres
1. Blanc Adrien , Lausanne II. 94 p.
2. Affolter Marc , Malleray I, 91 p.

Gilliéron Robert , Neuchàtel I, 91 p.
Guerne Maurice , Sion I, 91 p.

3. Buenzoz Claude, Lausanne II , 90 p.
Bueche Charles, Malleray I. 90 p.
Bossy Thomas, Fribourg II, 90 p.
Affolter René, Malleray II, 90 p.
Kolb Max , Neuchàtel II , 90 p.

5. Surchat Joseph et Gex-Fabry An-
toine, Sion I ; Chabbey Raymond ,
Sion II, 88 p.

7. Haefliger Roger , Sion II, 86 p.
8. Moreillon Paul et Fellav René,

Sion II , 85 p.
9. Savioz André , Sion I. 84 p.

Classement individuel 50 mètres
1. Staudenmann Werner , Sion II . 100
2. Maillard Jules, Genève I, 98 p.
3. Stutz Albert , Genève I. 97 p.
4. Amoos Joseph, Sion I, 96 p.

Python Charles . Fribourg. 96 p.
Buhlmann Walter. Genève II, 96 p.

5. Barrelet Jean-Louis. Neuchàtel. 95
1 Beney Louis , Genève I. 95 p.

Gilliéron Pierre. Lausanne I. 95 p.
Karlen Albert , Lausanne I, 95 p.
Bondallaz Lucien . Genève I. 95 P-

6. Luisier Michel , Sion II , 94 p.
7. Oggier Paul et Borgeat Charles,

Sion I. 93 p.
8. Chrìstinat Paul , Sion I. 92 p.
9. Luisier André , Sion I. 91 p.
10. Fleurv Gabriel . Sion II , 90 p.

veaux voyages au tapis , il fut  renvoyé
dans son coin par l'arbitre.

Voici les prcmlers résulta ts de la
réunion :

Mi-lourds : Bernard Thcbaud (Fr),
bat Roger Wallaert (Fr). aux points, en
six reprises. — Surwelters : Jo Gon-
zalès (Fr), bat Duk Knight (EU), par
arrét de l'arbitre au 2me round. —
Surlégers : Marcel Cerdan junior (Fr),
bat Robert di Martino par arrét de
l'arbitre au 3me round.

Lisez la Feuille d'Avis
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Est-ce un pan de mur du chàteau ?

La région qui va de la plaine du
Rhòne jusqu 'aux rochers, que l'on ap-
pello la « Contrée d'Ayen t », aurait été
habitée depuis fort longtemps.

En effet, tout le laisse supposer. Des
archéologues ont découvert différents
objets qui remonteraient , selon leurs
analyses au début du ler millénaire

. avant Jésus-Christ.
Des armes utilisées pour la chasse

et des outils pour la construction se-
raient de l'« àge du bronzo », entre
autres de petits poignards rectangu-
laires.

Des pièces de monnaie portant sur
une face la croix avec l'inscription :
« Ludovicus imperator » et sur l'autre
face « Christiana religio » ont égale-
ment été découvertes.

Ces pièces eurent cours du IXe au
au Xlìle siede environ , c'est-à-dire
depuis le règne de Louis le Débon-

naire.
Depuis le Xe siècle, le territoire a

été habité par une tribù de Ligures
qui seraient les ancétres des Ayentóts.

Le rapprochement des patois de la
vallèe du Pò et celui d'Ayent confir-
meraient encore de nos jour s oes hy-
pothèses.

LA PREMIERE CHARTE
L'existenoe du chàteau est confir-

mée par la première charte qui nous
en parie ainsi que de la contrée
d'Ayent. Le comte Aymon de Maurien-
nes-Savoie 'fait cette déclaration à
l'adresse de l'église Sainte-Marie à
Sion, par l'initermédiaire de son avo-
cai, le comte Ulrich : « Je cède la
moitié de ma juridict ion et la moitié
du chàteau d'Ayent... ».

L'histoire à Faide de documents.
nous prouve l'existence de ce chàteau,
qui se trouvait selon toute vraisem-

:i£ ——- ,
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/ acte fa Iftédiation
(suite de la première page)

divisent la Suisse » qui crée les can-
tons de Vaud, Argovie, Thurgovie,
Saint-Gali , Tessin et Grisons.

Ces cantons vivervi depuis long-
temps dans l'orbite des Confédérés ; ils
ont eu leur histoire propre ; ils arri-
vent d'horizons très différents. Il fau-
dra encore aux Bernois des décennies
pour admettre que le Pays de Vaud
n'est plus à eux ; il faudra que l'unite
se fasse à Saint-Gali, et ailleurs. La
Confédération des treize cantons avait
dure trois siècles ; celle des dix-neuf
ne durerà que douze ans ; elle se com-
pleterà en 1815.

Les fédéralistes croient avoir rem-
porté une grande victoire sur les uni-
taires ; ils ne se rendent pas compte
que le Premier Consul ne soutient
leur thèse que dans ila mesure où elle
est utile à la France et à la politique
européenne qu'il entend pratiquer. Les
anciens cantons voient leurs Landsge-
meinde restaurées. Ils reprennent leurs
usages et leurs rivalités, ils ont l'illu-
sion de l'indépendance. Les nouveaux
canitons se sentent enfin égaux , à part
entière ; ils jouissent de l'indépen-
dance locale, la seule qui touche pra-
tiquement les citoyens. Rares sont les
Suisses qui s'avisent de la dépendance
dans laquelle se trouve la Confédéra-
tion . de l'éta<t de l'impuissance où
elle est róduàte. Les quelques tenta-
tives d'unification du regime de l'Hel-
vétique sont abolies ; comme le dit un
historien , les Suisses s'acharnent à re-
monter au moyen àge, à^ se réfugier
dans le passe pour y cùltiver leurs
illusione. Les gouvernants, eux , s'a-
percoivent rapidement de qui ils dé-
pendenit : non de ceux qui les élisent ,
mais du maitre de l'Europe.

Bref . le regime de l'Acte de Mé-
diation est la caricatu re du fédéralis-
me authentique : c'est un federalismo
commandé d'en haut et non construi't
d'en bas.

LE ROMANCHE
LANGUE NATIONALE

Le 20 février 1938, en votation po-
pulaire , le peuple suisse reconnait le
romanche comme quatrième langue
nationale de la Suisse. Nationale , et
non officielle : les textes fédéraux ne
seront pas traduits nécessairement
dnns une quatrième langue. C'esit plu-
tòt une conséeration de la culture ro-
manche , un hommage rendu à une let-
terature originale , un geste à l'cgarrì
d'une petite minorité qui veut con-
server sa langue propre.

Il existe aux Grisons quatre langues
écrites : le sursilvan (vallèe du Rhin
antécieur), le romanche d'Engadine, ou
ladin (Engadine et vai Mustair) , le
sutsilvan (Schans et Damleschg), le
surmiran (Oberhalbsfcein et Albula).
Chacune de ces langues comprend
plusieurs dialectes ; chacune possedè
ses livres scolaires. On compie que
cinquante mille Suisses environ par-
Ient le rhéto-romanche, soit un pour
cent de la population du pays. Mais
la plus grande commune romanche de
Suisse... c'est Zurich, où vivent deux
mille Romanches !

D'après Andri Peer, écrivain ro-
manche, le rhétique ancien s'est mé-
lange au latin vulgaire des conqué-
rants romains pour donner un rhéto-
romanche qui a évolué différemment
selon les vallées. Tandis que Coire
et les basses vallées passent à l'alle-
mand, privant les Grisons de leur
centre culturel propre, les réformés
des hautes vallées ressentent au XVIe
siècle le besoin d'une langue écrite,
pour le eulte, pour l'instruction reli-
gieuse, puis pour l'école. C'est alors
que les intellectuels de chaque région
élaborent orthographe et grammaire,
jetant les bases de diverses littéra-
tures locales, dont les premières pu-
blications sont le Nouveau Testament
et les Psaumes. On estime que cinq
mille ouvrages en langue romanche
ont été publiés depuis le XVIe siècle.

A la fin du XlXe et au début du
XXe siècle, des intellectuels helvéti-
ques découvrent le romanche et ai-
dent ses fidèles à en conserver la pu-
reté. La « Lia Rumantscha » ou Ligue
romanche coordonne le travail des di-
verses societés créées pour préserver
le patrimoine rhéto-romanche ; elle
èdite dictionnaires , livres de chant,
manuels scolaires , livres pour enfants.
L'eminente personnalité de Peider
Lansel (1863-1943) a beaucoup contri-
bue à faire du romanche une langue
nationale ; Lansel quitte les affaires
à 45 ans pour se consacrer à sa vallèe
de Sent et à sa langue ; personne n'a
cherche plus intensément à exprimer
l'àme d'un terroir dans son idiome
originai. Et c'est lui qui lance aux
«grands» du moment, qui voudraient
prouver que le romanche est derive
de l'italien ou de l'allemand , l'apos-
trophe reprise depuis par tous ses
compatriotes : « Ni talians , ni tu-
daischs : rumantsch vulains restar »
(« Ni Italiens , ni Allemands : nous
voulons rester Romanches ») 1
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Il remplit sa chambre de fleurs. Un
jour . il acheta tout un bouquet de ro
se? n :¦•• f " • bianche? et muges
qu ii ctai t  alle chercher quel que part

très loin et qu 'il apporta à sa Nelli-
tchka. Tout cela ne manqué pas d'é-
mouvoir beaucoup la malade. Elle ne
pouvait pas répondre de tout son
cceur à cette affection generale. Le
soir des adieux, le vieillard se refusa

obstinément à croire que ceux-ci
étaient les derniers. Nelly lui sourit
et essaya tout au long de la soirée de
paraitre gaie. Elle plaisantait avec lui
elle riait méme... Au moment de la
quitter , nous étions tous prét à espé-
rer, mais le lendemain , elle perdait
déjà l'usage de la parole.

Elle mourut deux jours plus tard.
Je revois encore le vieillard en train
de fleurir son cercueil et de contem-
pler avec désespoir ses traits maigris ,
son scurire de morte , ses mains croi-
sées sur sa poitrine. Il la p leurait ,
comme si elle eùt été sa propre fille.
Natacha et nous tous le consolions,
mais il se montra inconsolable au
point de tomber sérieusement ma-
lade après les obsèques de Nelly.

Ce fut Anna AndreTevna elle-méme
qui me remit le scapulaire qu 'elle
avait enlevé du cou de la defunte.
Ce scapulaire contenait la lettre que
la mère de Nelly avait écrite au prin-
ce. Elle lui envoyait ses malédictions.

Elle lui dìsait n 'avoir pas la force
de pardonner. Elle lui décrivait les
dernières années de sa vie, toutes les
horreurs qui attendaient Nelly, qu 'el-
le laissait seule au monde, et elle le
suppliait de faire quelque chose pour
son enfant. «C'est votre fille , écrivait-
elle et vous savez vous-mème qu 'il
en est ainsi , qu 'elle est votre fille légi-
time. Je lui ai dit d'aller vous trouver
lorsque je ne serai plus et de vous
remettre cette lettre . Si vous ne re-
poussez pas Nelly, il se peu t que là-
bas je vous pardonne et que pour le
jour du jugement. je me piacerai
moi-méme devant le tròne de Dieu
pour supplier le juge de vous re-
mettre vos péchés ! Nelly connait le
contenu de ma lettre, le la lui ai
lue, je lui ai tout expliqué. Elle sait
touit, tout !...

Mais Nelly n'avait pas exécuté les
dernières volontés de sa mère. Elle
savait tout , mais elle ne s'était pas

HUMILIES
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Roman de Dostoievsky
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Vue de l'ime des station.* du meilleur La Madone a pris sous sa protection
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Les «Maths» de papa condamnées
(suite de la premiere page)

Les ensembles peuvent étre « finis »
(avoir un nombre limite d'éléments)
ou « infinis ». Un cube auquel on fait
effectuer une rotation par multiples
de 90 degrés (quart de tour) est par
l'exemple d'ensemble fini non uméri-
que.

On sait que dans une multiplication ,
l'ordre des facteurs ne change pas
le resultai : ab = ba. On retrouve le
mème principe en faisant tourner le
cube d'un quart de tour à gauche,
puis d'un quart de tour à droite , le
resultai est le méme qu'en faisant
tourner le cube d'un quart de tour
à droite, puis d'un quart de tour à
gauche.

Cette observation montre un lien
entre un problème purement algébri-
que et un problème purement géomé-
trique. Autrement dit , les principes
de l'algebre élémentaire peuvent ètre
appliqués à des questions très dis-
semblables.

De cette facon , la théorie des en-
sembles a permis de surmonter la
première difficulté qui se présente
lorsqu'on entreprend une étude scien-
tifique : definir exactement ce dont
il s'agit. Ainsi des notions mathéma-
tiques qui paraissent obscures, sont
devenues parfaitement claires, de
nombreux « paradoxes » des calculs
des probabilités notamment ont dis-
paru lorsqu'on a précise au départ
quel était l'ensemble considéré.

La theorie des ensembles s'appli-
que non seulement à l'algebre et à
la geometrie, mais également au cal-
cul différentiel ; elle a des applica-
tions fondamentales dans l'elude de

1 espace et du temps. la conception
des calculatrices, etc. C'est une sorte
de super-mathématique utilisable dans
l'étude de n 'importe quel problème
de n 'imporque quel genre. Comme
l'a dit le grand mathématicien anglais
Eddington : alors que l'arithmétique
est l'art d'effectuer des opérations
connues sur des quantités inconnues,
la théorie des groupes est l'art d'ef-
fectuer des opérations inconnues sur
des quantités tout aussi inconnues.

Cela peut paraitre assez vertigi-
neux , mais les remarquables mathé-
maticiens qui se dissimulent derrière
la signature de Nicolas Bourbaki et
qui ont « repensé » l'ensemble des
mathématiques, ont commencé la pu-
blication de leurs travaux en 1940
par les « résultats » de la théorie des
ensembles.

Ils considèrent la notion d'ensemble
comme plus intuitive que la notion
de nombre. La notion d'unite étant
en effet , plus abstraite , le mathémati-
cien polycéphale Bourbaki , déclare
(non sans humour) que le « nombre I
sera explicité dans le tome XXVII »,
il n 'y a encore que vingt-cinq volu-
mes parus à ce jour.

Gràce à la mathématique nouvelle,
des notions très abstraites, incom-
préhensibles pour d'anciens mathé-
maticiens sont beaucoup plus vite
saisies par les jeunes formes « bour-
bachiquement » . C'est un grand pas
en avant , et le « goulot d'étrangle-
ment » des mathématiques vis à vis
des autres sciences et techniques tend
à s'elargir, jusqu 'à disparaitre.
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Les stations d'un chemin de croix
nous accompagnent jusqu 'au sommet.
blance . sur le territoire de la Place,
l'un des villages de la grande com-
mune d'Ayent.

SON EMPLACEMENT
Du reste, on désigne la colline sur

laquelle il était erige, « Le Chàteau ».
De la Place, un chemin nous con-

duit au sommet de la colline. Les sta-
tions d'un chemin de croix nous y
accompagnent al en font un lieu de
prières.

La grande statute de la Vierge, éri-
gée en 1895, nous le confirme. Du chà-
teau... quelques ruines, à peine des
pans de mur.

La vue y est magnifique par con-
tre, comme pour nous consoler du
maigre bagage de découvertes concer-
nant le célèbre chàteau.

Imposantes, les Alpes bernoises se
découpent sur le ciel, à peine coiffées
de brume.

Le Plateau de Montana-Crans sem-
ble tout proche. presque à portée de
main.

De l'autre coté les vignes cascadent
jusqu 'à la Plaine et le regard'peùt
suivre d'autres géants des Alpes qui
vont à l'assauit du ciel puis se con-
fondre.

Le comte Aymon ou la bonne Dame
Marguerite veillaient en bons chàte-
laiiis qu'ils étaienft, du haut de leur
chàteau , sur leurs sujehs de la Con-
trée d'Ayent. Douce epoque, dont on
ne retrouve le souvenir que dans de
vieux livres aux pages poussièreuses
mais parfumées de rève...

Maintenant, du haut de la colline,
la statue de pierre, représentant la
Madone, semble piacer sous sa pro-
tection bienfaitrice toute cette région.

(Texte et photos a.l.)
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rendue chez le prince, et elle était
morte sans ètre réconciliée avec lui.

Lorsque nous fùmes rentrés des
obsèques de Nelly, Natacha et moi,
nous nous rendimes au jardin. La
journée était claire et rayonnante de
lumière. Ils devaient partir une se-
maine plus tard. Natacha m'adressa
un étrange et long regard.

— Vania, dit-elle, Vania ! N'était-ce
pas un ré ve ?

— Qu'est-ce qui était un rève ? de-
mandai-je.

— Tout , tout , répondit-elle ; tout ce
qui est arrivé depuis un an, Vania !
Pourquoi ai-je détruit ton bonheur ?

Et je pus lire dans ses yeux :
— Nous aurions pu ètre heureux

ensemble à tout jamais !

FIN
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ESSAIS SANS ENGAGEMENT

GARAGE DU NORD S.A. - SION - Tel. (027) 2 34 44
Sous-agents :
GARAGE TRANSALPIN - MARTIGNY-CROIX - Tel. (026) 6 18 24 GARAGE MONDIAL S. A. - BRIGUE - Tel. (028) 3 17 50 P TSBB C

———— A jiun ———^—^—

Centrale des Occasions du Valais
DE MEUBLES NEUFS ET OCCASIONS

MAISON JULES RIELLE - PLACE DE FOIRE
RUE DES BAINS 6

AU FOND DE LA PLACE DU MIDI, APRES LA SIONNE

j .  Belles commodes
«Ĵ BÉigk neuves 121.—

.jm W fy k .  Armoires 2 portes
_^BB . "%ìjk  ̂ neuves IJ7.—

ÌÌP ' ''ft^ ĵpw f̂c. Armoires 3 portes
K '  j é m~~' 

Wm\. neuves l is i .  

j__ B__m_W __\ l I ¥$&__. Divcins ctvec malelas
j_ W*&>:i*:"' ': - . 1>̂ I neu,s '̂—

81 j! ° " ,V Chambres à coucher
m̂ Bm-yfyfA 580-~

11 :m^̂ ^^HHI Î̂ ' Salles à manger
-liK ' > *m j ) ' 550-~*̂ ^

Q̂ y H^^ B A^/ Tapis milìeUX neufs
^^^̂ J Mgk 180 x 260 95.—

^̂ ^5*18 pF J"/f Tours de lit 76.—
il. (027) 2 14 16 ^\ FOND PLACEOUMIPl l 1 1 . 11Descente de ut 11. —

neuve

DUVETS NEUFS depuis Fr. 30.—. Coilleuses avec miroir , neuves, Fr.
164.—. Tables de nuit dès Fr. 10.—. Jolis guéridons Fr. 30.—. Lil 1 place
comprenant sommier mélallique et téle réglable Fr. 130.—. Belles chai-
ses neuves, Fr. 19.35. Couverlures depuis Fr. 15.—. Lits doubles qualité
extra avec prolège et malelas, Fr. 290.—. Entourages de divans depuis
Fr. 145.—. 20 divans d'occasion de Fr. 90.— à Fr. 120.— pièce. Salon
3 pièces Fr. 195.— comprenant 1 canapé, 2 fauleuils. Miroirs de coilleu-
ses neufs depuis Fr. 17.—. Couvre-lits, jelés de divans, couverlures
piquées, salles <ì manger rustiques pour chalels. Divans-couch d'occasion
a débarrasser. Nombreux divans, lits, fauleuils.

DANS VOTRE INTERET VISITEZ NOTRE GRANDE EXPOSITION
VOUS TROUVEREZ TOUT CE QUE VOUS DESIREZ

EN MEUBLES NEUFS ET D'OCCASIONS
ACHATS - VENTES - ECHANGES

Grands Magasins (maison mère)

Halle aux meubles S. A. à Lausanne
UNE DES PLUS GRANDES EXPOSITIONS DE SUISSE

La plus vieille maison valaisanne de meubles à Lausanne
Direction : Marschall Fils - Tel. (021) 22 99 99

Exposition 3.000 m?. Rue des Terreaux 15

Où vous Irouverez un des plus grands choix de Suisse, soit plus de 300
mobillers en tous genres - Larges iacilités - Livraison franco domicile
dans foule la Suisse - En cas d'achat d'un montant minimum de Fr 500.—:
remboursement bilie! CFF ou plein d'essence. P 243 L

tracteur
Rap id, mod. S. Su-
per 12 eh. avec re-
morque, prise de
force.

Tel. (027) 4 63 44

P 30669 S

JEUNE employé de
commerce cherche
une

chambre
meublée à Sion au
ter mai a. e.

Ecrire sous chiffres
P 30665 à Publici-
tas, 1951 Sion.

FIAT
A VENDRE

1 FIAT 1500
1963 radic

1 FIAT 1200
1961 radic

1 FIAT 1100 D
1964 radio
Ces véhicules soni
dans un état impec-
cable et prèts à
l'expertise.
GARAGE LUGON -
A. Bésard
1917 Ardon
Tel. 4 12 50

P 364 S

vache
forte latt ière , prète
au veau.

S'adr. à Jean Savioz
- Les Noyers - 1961
Grimisuat.

P 30659 S

A VENDRE
une voiture

Volvo
122 S
1 962. 38.000 km.
Tel. (027) 2 44 10
(heures des repas).

P 30571 S

Kraftwerk Aegina AG, Ulrichen (Canton du Valais)
Partenaires : Aluminium Suisse SA , Chippis et Zurich
Forces Motrices de la Maggia SA, Locamo

EMPRUNT 5 % 1965 de fr. 20.000.000 nom.

Prix d'émission : 100,40% plus 0,60% moitié du timbro federai sur titres

Durée : au maximum 15 ans

Délai de souscription : du 27 avril au 4 mai 1965, à midi.

Chaque actionnaire s'est engagé par contrai a prendre une Iracfion de l'energie produile
correspondant à sa participation au capital-aclions, ainsi qu'à payer, dans la méme pro-
portion, une quofe-part des charges annuelles. Les charges annuelles comprennenl en
particulier les intéréts des emprunts par obligations ainsi que les provisions nécessaires
à l'amortissement prévu des capitaux inveslis.

Selon décision de son Conseil d'administration, la société Kraftwerk Aeg ina AG, Ulrichen,
émet un

emprunt5% de fr. 20000 000
destine au financement parliel de la construction de ses installations hydroélecfriques dans
la vallèe d'Aeginen (Canton du Valais).

Les conditions principales de cel emprunl soni les suivantes :

Titres au porteur valeur nominale de Ir. 1000.— ef de fr. 5000.—

Coupons annuels au 15 mai, dont le premier viendra à échéance le 15 mai 1966

Durée 15 ans, soil jusqu'au 15 mai 1980

Remboursement anticipé facultatif  pour la Société en tout ou partie , après 10 ans , soil la
première fois le 15 mai 1975

Prix d'émission 100.40% + 0.60% moitié du timbro lèderai d'émission = 101%

Délai de libérafion 15 au 25 mai 1965, avec décomple d'intérèt à 5% au 15 mai 1965

Cotation aux Bourses de Zurich, Bàie et Genève

De cet emprunl, la Société se réserve un montant de fr. 2.000.000.

Un consorfium de banques , sous la direction du Crédit Suisse , a pris ferme le solde de
Ir. 18.000.000 ef l'of f re en souscription publique

du 27 avril au 4 mai 1965, à midi.
Toules les succursales en Suisse des banques soussi gnées accepleront sans frais les sous-
cri plions et mellront des prospeclus d'émission et des bulletins de souscri ption à la dis-
position des intéressés.

CREDIT SUISSE
SOCIETE DE BANQUE SUISSE UNION DE BANQUES SUISSES
BANQUE CANTONALE DE ZURICH BANCA DELLO STATO DEL CANTONE TICINO

BANQUE CANTONALE DU VALAIS

P 8740 Z



M E M E N T O
R A D I O

Martigny

St-Maurice

Mardi 27 avril

SOTTENS
7.00 Bonjour à tous ; 7.15 Informa-

tions ; 7.40 Le bulletin routier ; 7.45
Fin ; 11.00 Emission d'ensemble ;
12.00 Le rendez-vous de midi ;
12.35 Bon anniversaire ; 12.45 Informa-
tions ; 12.55 Les Misérables, feuille-
ton ; 13.05 Mardi les gars ; 13.15 Dis-
ques pour demain ; 13.40 Vient de pa-
raitre ; 13.55 Miroir-flash ; 14.00 Fin ;
16.00 Miroir-flash ; 16.05 Le rendez-
vous des isolés ; 16.25 Faritaisie sur on-
des moyennes ; 16.55 Le magazine des
beaux-arts ; 17.15 La discothèque du
curieux; 17.30 Miroir-flash; 17.35 Ciné-
magazine ; 18.00 Bonjour les jeunes ;
18.30 Le micro dans la vie ; 19.00 La
Suisse au micro ; 19.15 Informations ; Médecin de service — En cas d'ur-
19.25 Le miroir du monde ; 19.45 Visi- gence et en l'absence de votre méde-
teur d'un soir ; 20.10 Refrains en baia- cin traitant , veuillez vous adresser à
de; 20.30 Soirée théàtrale ; 21.50 Quel- l'hópital de Martigny, tèi. 6 16 05.
ques grands prix du disque ; 22.30 In- „. . . - . .,
formations ; 22.35 Le courrier du cceur; R 1

P
fl
h"macie de servlce : Lauber- téi

22.45 Les chemins de la vie ; 23.15
Hymne national. Fin. Hotel Central — Tous les soirs

Second programme
19.00 Emission d'ensemble ; 20.00

Vingt-quatre heures de la vie du mon-
de ; 20.15 Les Misérables, feuilleton ;
20.25 Mardi les gars ; 20.35 Chansons-
sélection ; 21.00 Hier et aujourd'hui ;
22.00 Sleepy time jazz ; 22.30 Hymne
national. Fin.

BEROMUNSTER
6.15 Informations ; 6.20 Mélodies po-

pulaires ; 7.00 Informations ; 7.05 Mu-
sique de films ; 7.30 Arrèt ; 11.00 Emis-
sion d'ensemble ; 12.00 Orch. B. Kaem-
pfert ; 12.20 Nos compliments ; 12.30
Informations ; 12.40 Musique légère ;
13.35 La Chauve-Souris ; 14.00 Emis-
sion fémmine ; 14.30 Musique ancien-
ne; 15.25 Jumeaux, triplés, quadruplés,
quintuplés ; 16.00 Informations ; 16.05
Divertissement à l'américaine ; 16.45
Une feuille de papier ; 17.00 Nocturne
17.30 Pour les jeunes ; 18.00 Disques
présentés ; 18.30 Pour les amis du jazz ;
19.00 Actualités ; 19.20 Communiqués ;
19.30 Echos du temps ; 20.00 Concert en
hommage à Edwin Fischer ; 21.25
Fremder Mond ; 22.00 Chants d'O.
Schoeck ; 22.15 Informations ; 22.20 Re-
cital Harry Belafonte ; 23.15 Fin.

responsables demandent instamment à
toutes les personnes ayant des livres
à donner de bien vouloir les informer
en téléphonant au No 217 74 ou au
No 2 55 72 de telle manière qu 'ils
puissent faire chercher ces livres à
domicile.

Carrefour des arts — Exposition
André Freymond Jusqu 'au 30 avril) .

CSFA Sion :. sortie Verbier-Mont-
fort-Rosablanche remise aux 1 et 2
mai — renseignements et inscriptions
jusqu 'au 27 avril au 2 30 52 ou (2 92 37 :
bureau) . Réunion mensuelle mardi 4
mai.

bonne ambiance au son du piano.
Petite Calerle — Exposition Thérè

se Martin (jusqu 'au 8 mai).

Pharmacie de service — Pharmacie
Gaillard.

Club Alpin — Course à ski La Creu-
saz - Golette - Salante — Col du Jorat
Mex. Dimanche 25 avril 1965.

TELEVISiON
19.00 Présentatiòri du programma de

la soirée. Bulletin de nouvelles.
19.05 Le Magazine
19.25 Voi 272, feuilleton
20.00 Téléjournal
20.20 Carrefour
20.35 330 secondes
21.05 L'inspecteur Ledere
21.30 Cours de bonheur conjugal
21.55 Tribune des livres
22.35 Téléjournal
22.50 Fin

Sierre
Pharmacie de service : Allet . tèi

5 14 04
Clinique Ste-Claire — Visites aux

malades tous les jours de la semaine,
dimanche y compris, I après-midi , de
13 heures à 16 h. 30.

Hòpital d'arrondissement — Heures
de visite semaine et dimanche de 13 h
30 à 16 h. 30.

Manoir de Villa — Musée Rilke
(ouvert en permanence) .

Sion
Médecin de service : Dr Due. tèi

2 58 U4 ou 2 58 05 (en cas d urgence el
en l'absence de votre médecin-trai-
tant)

Phurmacie de service : Fasmeyer. tèi
2 16 59

Ambulances Uè servii (jour et nuit
- Michel 'Ani , tèi 2 59 59 - SO.-
Genera l tèi  2 28 52

POUR LA FETE
INTERPAROISSIALE DE SION

Une importante action a eté dèclen-
chée en vi l le  de Soin en vue d'alimen-
ter le stand de livres qui sera ouvert
lor- de la fète interparoissiale. Les

Kip
Hitvu

Cnpvrish- b>

Opera Mundj

Monthey
Médecin de service — Les diman-

ches, jeudis et jours fériés, No 4 11 92

Pharmacie de service : Carraux , tèi
4 21 06.

ENSEVELISSEMNTS
DANS LE CANTON

Sion : M. Paul Bagnini , Sacré-
Cceur, 11 heures.

ENSEVELISSEMENTS
DANS LE CANTON

SIERRE : Mme Marguerite Pont, 77
ans, 10 h. 

CHIPPIS : M. David Zufferey , 54 ans,
10 h.

LE CHABLE : Mme veuve Eugénie
BESSE, 77 ans, 10 h.

LEYTRON : M. Ulrich Masseraz , 67
ans, 10 h.

MONTHEY : Mme Léonie Boissard ,
10 h. 30

GRAND SPECTACLE
DE BALLET

Serene Goìovine
présente par

LIMANE VAN DE VELDE
et 12 danseur* de balle!

du Grand Théàtre de Genève

Spectacle hors abonnement.

Prix des places : Fr. 6.— a 16.—
Réduclions Bons Amis de l'Art,
No 5 - JM No 9 et Bon Migros

Location : Barar Revaz-Tronchel
rue de Lausanne - 1950 Sion -
Tel. (027) 2 15 52

Notre prochain spectacle i
le 4 mai 1965

Concert svmphonique de
l'Orchestre Philharmonique

de Zagreb
P 1309 .
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Cours de bonheur conjugal : conflits mineurs
A 21 h. 30

(7e emission)
Ce ne sont pas seulement les grands

otages qui détruìsent l'Amour, les con-
f l i t s  mineurs risquent aussi de le faire
mourir sur les attaques de l'égoìsme
et de la toutine . Jules Renatd a écrit
dans son journal : « Ces petits tiens
qui sont pout l'Amout corame une
gelée bianche... ».

Allons donc rettouvet Colette , Do-
minique et leuts pt -oblèmes... Colette,
avec la complicité d'Octave , se tend
téguliètement aux Atts Dèca et se
crée des alibis pour justifier ses ab-
sences de l'appartement. Dominique
s'inquiète de plus en plus de ses
absences et de ses arrivées tardives.
Pourquoi Colette est-elle toujours en
retard ?... Et surtout ce soir où ils
sont invités à dìner chez le directeur
de Dominique... Il s'impatiente et le
temps que Colette met à se « pom-

A 19 h. 25

ponner » lui semble durer des heures.
Bien que très en retard , ils sont tout
de mème les premiers, le directeur
ayant eu un rendez-vous de dernière
heure... Colette triomphe !

Son triomphe dure d'ailleurs toute
la soirée car sa vivacité et sa gaité
lui permettent à plusieuts teptises de
sauvet la situation lotsque son mari
se lance dans des histoites impossi-
bles. Une femme se doit en e f f e t  de
jouer le jeu de son mari... pourtant
Dominique se méfie de la facilité avec
laquelle Colette ment et immédiate-
ment f a t i  un tapptochement avec ses
nombteuses absences... Sut les conseils
de l'Onde General , il la fait  suivre
et la surprend en compagnie d'Octave
qui lui e_rplique les vtaìes raisons de
toutes les absences de sa femme.

A 21 h. 05

« Voi 272»
Se épisode

A Kyoto, Marc reste seul avec Flo-
rence et lui fait la cour, mais la jeu-
ne fille se montre froide et distante
dans le but de décourager Marc. Pen-
dant ce temps à Paris, Henri décide
de revoir une dernière fois Laura :
entrevue decisive puftqu 'ils rompent
définitivement leurs fiancailles. Dé-
chargé de ce poids et libre, Henri met
tout en ceuvre pour retrouver Miki,
mais celle-ci, encore sous le coup de
sa déceptiòn , se dérobe et refuse tout
rendez-vous.

LA BOURSE
JOURNÉE DU 26 AVRIL 1965 :

PLACES SUISSES : Marche soli-
temi. La bourse de Zurich étant f e t -
mée aujourd'hiilf ' les autres places se
sont contenté es ~ d' exécuter les opé-
rations courantes dans une ambiance
attentiste.

BOURSES SUISSES
23.4 26.4

Sté de Bques Suisse 2340 2350
Aai & Tessin 1040 1030 d
Aluminium Chippis 5650 5650
Sally 1560 1500 d
Bque Comm de Bàie 380 380 d
Bque Pop Suisse 1530 1540
Brown Bovert 1915 1925
cablerle* Cossonay 3800 3750
Ciba S A 5380 5370
Condl-Llnoléum 1120 —
Crédit Suisse 2640 2645
Elektro Watt 1760 1760
G Fischer, porteur 1470 1470
cjeigy nominai 3630 3900
He re 6200 6200 d
Hrlderbank porteur 520 510 d
[ndelec 1020 1040
[nnovatlon 540 555
interhandel 4910 4905
Italo-Sulsse 275 275
lelmoli 1360 —

and:- & Gyr 1850 —
1 ,mM> 1400 1415 National Datry proo 91 al l'I
Metallwerke 1705 1700 National Distillar* 32 5*8 33 l'I
Motor Colombus 1310 1310 New York Centra) 55 1/2 55 3 '
Nestlé porte,ur 3060 3050 Owens-llllnols 18 118 1 '
do nomlnat 1950 1940 Radio Corp ót Ai» 34 1 2  34 1 _
Oerllkon 790 — Republle Steel 44 18  44 3'!
Réassurances 2060 — Royal Du tch 43 42 l'i
Romande Electr. 52O 520 Standard Oli 80 3 4 80 l'<
Sandoz 5825 5800 Trl-Contlnentai Corp 49 3'4 49 5/1
Saurer 1400 1375 Union Carbide 131 3'4 131 3'l
Suehard 9200 — u s Rubber 66 1 '2 66 5/1
Sulze i 2950 2950 O S  Steel 54 54 3'l
Union Bques Suisse» 3100 3100 Westtnghousse Elect 51 l'4 51 V<
Wlnterthur-Assiir 765 — Ford Motot 58 3'4 58 7/f
Zurich Assui 4810 —
A T T  299 298
Duponi et Nemours 1035 1040 volume :

PtilUps" " 179 179 now lones ! 5 860 000 5 400 000
Royal Dutch 179 1 ¦_ ¦ 176 1/2
U S  s""el 233 1 ?  234 industnelle» 916.41 916,36
Raft -lu Rh6ne 123 122 ch de fer 212.12 212.17

Services public* ¦ 162.36 161.51

l .e. iiourn de. bourses suisses et étrangères, dei, chanyes et dea t n l lf t .

nou.v soni obligeamrnenl communiqués pa i la Société de tìanque Suisse
<t Sion Les coti rj. di la bourse de New York nous ioni communiqués

pai Bache and Co Genève

PLACES ÉTRANGÈRES. — PARIS '
ittéguliète, efftitement des cours
dans la plupart des compartiments,
mais bonne orientation aussi de quel-
ques titres isolés. FRANCFORT : plus
faible , pertes ¦ -nombreuses, générale-
ment fractionnaires , un peu plus ac-
centuées en ce qui concerne les ac-

BOURS E DE NEW YORK
23.4 26.4

American Cynaramio 77 1/2 78
American Tel & Tel 68 P2 68 1/4
American Tobacco 38 l'4 38 7/8
Anaconda 63 l'2 63 1/8
Baltimore & Ohio 34 3 4 —
Bethlehem Steed 37 7 8 38 1/8
Canadlan Pacific 61 3'4 61 5'8
Chrysler Corp 54 7/8 54 l'2
Croie Petroleum 42 41 7/8
Du Pont de Nemours 238 3 4 239 1/4
Eastman Kodak 156 3'8 159
General Dynamics 43 3'8 43 1/4
General Electric 102 7 8 102 3'4
General Motor» 108 18  108 1'8
Gulf Oli Corp 54 7'8 54 7/8
I.B M 480 1/4 479
International Nlkel 88 5 8 89
Iati Tel St Te) 58 57 3>'4
Kennecott Copoer 103 l'8 103 1/2
Lehmann Corp 31 30 3'4
Lockeed Aalrcraf t 44 5 8 44 7 8
Montgomery Ward 36 l'8 35 7/8
National Dalry Prod 91 91 1/8
National Distillar* 32 5 8 33 1 8
New Vork Centra) 55 1/2 55 3'4
Owens-Illlnol» 18 118 1/4
Radio Corp Of Am 34 1/2 34 l'2
Republle Steel 44 l'8 44 3/8
Royal Dutch 43 42 1/2
Standard Oli 80 3'4 80 P4
Trl-Contlnentai Corp 49 3'4 49 5'8
Union Carbide 131 3'4 131 3'8
U S Rubber 66 1 '2 66 5'8
U S  Steel 54 54 3'8
Westtnghousse Elect. 51 l'4 51 l'4
Ford Motor 58 3'4 58 7/8

tions des automobiles. AMSTERDAM :
légèrement irrégulière, Royal Dutch
(— 3,2) souffrit  particu lièrement de
réalisations. BRUXELLES : légèrement
irrégulière. MILAN : légèrement meil.
leure, la plupart des valeurs connues
progressèrent de quelques points au
moins dans tous les compartiments,
mais rares y furent les gains supé-
rieurs à 1 %. VIENNE : à peine soute-
nue. LONDRES : légèrement irrégu-
lière. NEW YORK : irrégulière, 

M. Rx

BOURSES E U R O P E E N N E S
23.4 26.4,

Air liquide 636 640
Cle Gén Electr. 511 506
Au Printemps 235 230
Rhone-Poulenc 307 306.50
Saln-Gobtn 270 267,30
Uglne 280 276.50
Einstder 905 919.50
Montecatini 1656 1675
Olivetti prlv. 1945 1970
Pirelli S p A 3290 3326
Dalmler-Benz 660 660
Farben-Bayer 590 590
Hoechster Farben 527 1 4 527
KBrstadt 893 893
NSU 440 440
Siemens & Halske 492 492
Deutsche Bank 514 1 2 514 1^2
Jevaert 3000 3010

Un Min Bt-Katanga 810 862
* "U  498 495
H.mgovens 546 552
Organon 178 179 ¦
Phlllpps Gloell 148 4(1 147.60
Royal Dutch 148.50 145.30
Unllever 132.50 131.80

C H A V G E S  - B l l . l . E T S
Achat Vente

Franca francai* 87.— 90. 
Livres sterllngs 12.05 12 25
Dollars USA 4.31 l'2 4.35 1/2
Francs belges 8,60 8.85
Flortns hollandals 119.50 121.50
Llres Itallennes —,68 1 2 —,71
Mark allemand 107.PO 110.—
schiume autrich 16.65 16.95
Pesetas espagnnles 7,05 7,35

COURS DE V t lH  '¦ s - 1  - y l :
Achat Ventè

Lingot 4900.— 4940 —
Plaquette 100 gr. 490,— 505.—
Vrenell _ . _ > fr O) 41.— 43,—
Napoiéon 38.— 40.—
Souveraln 41.75 43,75
•11 dollars or 180.— 185.—

I N D I C I :  BOt lRSI ICH "/¦ . H S.
23.4 26.4

il lusine 225.4 —
-"'mance et Assurance 173,4 —
indice general 205 6 —

\IE LA MAI!
ARRASS0N
ET ÉQUIPE

RIA Gf
SON. C
tS-NOU

yp .£¦-==21—7ZM

m
3È

UNE POINTE ACE-
RÈE DE CORAIL
CRÈVE A SON INSÙ
LE SAC DE KIRBY
ET SON REVOLVER
S'EN ÉCHAPPE.

Tribune des livres
A 21 h. 55

La Tribune des Livres en est à sa
4e édition. Après quelques tàtonne-
ments assez normaux pour ses débuts,
elle semble avoir trouve une forme
vivante et susceptible de plaire aux
télespectateurs.

Le producteur de cette emission,
Maurice Huelin, et le réalisateur Al-
bert Zbinden, ont réuni à nouveau de-
vant leur camera, trois des partici-
pants qui avaient donne pleine satis-
faction jusqu'ici : Morvan-Lebesque,
qui n'a plus besoin d'ètre présente,
Guy Dumur et Guy Dupré. Francois
Nourissier en revanche n'a pas pu
participer à cette emission et est rem-
placé pour une fois par Jean-Louis
Bory, /

Trois sujets sont analysés au cours

de cette emission : le problème des li-
vres d'histoire, celui de la littérature
pure et de la littérature d'avant-
garde et celui de la vogue actuelle de
Boris Vian. L'auteur de l'« Automne à
Pékin » fait en effet l'objet de plu-
sieurs éditions et Ies critiques qui par-
ticipent à cette tribune se sont
demande si cette gioire subite ne
s'attache pas plus au personnage qu'à
ses ouvrages. Les deux autres cha-
pitres nous promettent très certaine-
ment des débats assez animés, des
points de vue différents, que Ce soit
sur la valeur d'ouvrages historiques
comme « Pétain - de Gaulle » de Jean
Tournoux, ou le dernier ouvrage
d'Emmanuel d'Astier, que ce soit sur
les qualités réelles des jeunes écri-
vains tels que Philippe Sollers ou
Jean-Marie le Clézio.

Haute fidelifé
une enquète de l'inspecteur Ledere

Désirant mettre un terme aux nom-
breuses lettres de menaces qui acca-
blent son mari, Chantal Normand,
femmes d'un richissime fabricant de
disques, réunit chez elle en une sur-
prise partie, tous ceux qu'elle sus-
pecte. L'inspecteur Ledere, invite per-
sonnel de Mme Normand , essaye de
découvrir le coupable parmi les per-
sonnes présentés à cette soirée très
mondaine. En dansant avecJa mai-
tresse de maison, Ledere provoque la
jalousie et la fuite d'un invite. Quel-
ques instants après, un coup de feu
éclate, le mari est découvert affale
sur son bureau, tue d'un coup de re-
volver. Le coupable semble tout dé-
signé, mais Ledere n'est pas con-
vaincu...
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OBJETS DECORATIFS
DE STYLE ANCIEN POUR JARDIN
EN MELANGE DE MARBRÉ

RENATO FASCIAMI - Slmplonstrasse 24
ANTIOUITES, TABLEAUX , MEUBLES, STATUES

B R I G U E

Tel. (028) 3 29 43 - 3 18 02 P 75704 5

NOUS ENGAGEONS

UNE EMPLOYEE
DE BUREAU
si possible avec quelques années de pratique
pour nos services de la facluralion, correspon-
dance et paye.

Travail intéressanl. Bon salaire.

Entrée immediate ou a convenir.

Les olfres évenluelles avec prélenlions de
salaire doivent ètre adressées à l'ENTREPRISE
JEAN DECAILLET* S.A. - Service du personnel
MARTIGNY. P 65533 S

Lisez la « FEUILLE
D'AVIS DU VALAIS»

Toujours disponible !

gt Plantons
" de tomates

Choux-Fleurs
Céleris - Poireaux, etc.

ry/vr Â 'J*w*F *™t_ wam

Tel. (027) 6 23 63 P 132 5

T I R A G E  LE 8 MAI, LE G R O S  LOT 1 0 0 0 0 0

SION La Pianta
Ch. Post. Il e 1800

moteur
neuf
d'Austin Cambrid-
ge.

S'adresser è Miche-
loud Tanguy.
Tel. 4 16 28

P 30694 S

ON CHERCHE
è acheter autour de
Sion

terrains
bien situés. Bas prix.

Faire oflres par écril
en indiquani emp ia-
cement, surface el
prix sous chiffre 352
au bureau du jour-
nal.

A VENDRE a Sion
peti)

immeuble
locatif
commercial
récent avec confort.

Ecrire sous chiffres
P 30663 i Publici-
tas, 1951 Sion.

garage
Avenue Prafifori

Tel. 2 94 38

ON CHERCHE
___ louer

CHALET
SIMPLE
3 lits - juillet 1965
- Valais.
Ed. GIROD - Flo-
rlssant 16 - Renens
(VD)
Tel. (021) 24 27 43

P 35663 L

employé
de bureau
à la demi-journée.

Ecrire sous chiffres
P 30694 a Publicitas,
1951 Sion.

jeune fille
pour la garde de 2
enfants. Pas de mé-
nage ___ faire.
Tel. (027) 4 83 22

P 30533 S

ON CHERCHE A ACHETER A SION, si pos-

APPARTEMENT
3 on 4 pièces.

sible Praliforl ou Avenue de France, dans
immeuble neuf ou en construction,

Faire offres écrlles avee ditelli sous chiffre
348 au bureau du Journal

P 200 S

A vendre sur plans

APPARTEMENTS
dai» PETIT IMMEUBLE LOCATIF
i Condémlnes, Sion
4 pièces H Fr. 90.000.—
3 pièces V_ Fr. 75.000.—
3 pièces H Fr. 65.000.—
studio Fr. 30.000.—

quarfier de villa; tranquille et ensoleillé, ha-
bitable printemps 1966.

A vendre sur plans

VILLAS JUMELEES
a Oravelone Sion, 6 pièces, situation de pre-
mier ordre, habitable printemps 1966.

Pour tous renseignements, s'adresser à André
Tarelli, enlrepreneur, Grand-Pont 18, 1950
Sion - Tel. (027) 2 34 36. P 29962 S

A LOUER de suite ou selon date a convenir
un vaste

APPARTEMENT
de 5 pièces, bien ensoleillé, avec balcon el
(errasse , vue magnifique, plus chambre de
bonne complètement indépendante, avec loi-
lettes et douche.

Ecrire sous chiffre P 30358 a Publicitas, 1951
Sion.

A LOUER dès le mois de mai, a l'Avenue de
France, dans petit immeuble neuf, zone tran-
quille,

Appartements
2 pièces, fa , 4, 4%,
Studios, garages

Tout confort : ascenseur , bloc cuisine compiei
avec cuisinière et frigo 150 litres, loggia et
balcon cuisine , cave, galelas, jardin d'en-
fanfs.

Location : Til. (027) 2 21 56 • Sion

P 28418 5
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«Les deux compagnons d'Eustache »

il

Debut du désert

(sulte)

Nous décidons de continuer en direc-
tion d'Ouarzazate. Voilà un endroit qui
semble favorable, en bordure de rou-
te ; nous alloris y passer la nuit. Le
terrain paralt solide, nous pouvons y
engager le fourgon. Quelques minutes
plus tard nous devons j tìéchanter car
nous sommes dans le Ut d'un oued ;
lorsque nous voulons en ressortir, im-
possible, les roues patinent et s'en-
foncent... Nous voilà ensablé, il va
falloir manier la pelle. Nous déga-
geons les roues et confectionnons une
sorte de rampe avec des planchettes,
en vain, la nuit est tombée depuis un
moment et nous n'avons fait qu'ag-
graver les choses. Encore quelques
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Aux confins du désert

essais infructueux et nous abandon-
nons. Tout sera' à recommencer de-
main. Nous avalons rapidement une
tasse de thè et nous nous couchons
en espérant qu'il ne pleuve pas cette
nuit, sinon...

lundi 5.4.65
Ce matin, il s'agit tout d'abord de

«désensabler» Eustache. Nous criquons
la voiture et déposons des pierres
sous les roues. Malheureusement au
premier essai les pierres sont chas-
sées et nous nous enfoncons encore.
Il faut recommencer, confectionner
une chaussée solide jusqu 'à la hauteur
de la route. Après 1 h. 30 d'efforts
nous voilà préts à continuer sur Ouar-
zazate que nous atteignons vers
13 h. 00. Mon camarade s'offre immé-
diatement le luxe d'une tournée chez
le barbier du coin. Il en revient quel-

ques minutes plus tard , les oreilles
et les moustaches pleines de savon.
Lorsque je lui demande comment
cela s'est passe, il me répond : « Tu
peux aller voir, j'ai eu droit au sa-
von de Marseille en guise de crème
à raser... » Puisqu'il est rase de frais ,
il a le privilège d'aller faire les em-
plettes. A son retour, tout souriant
il m'annonce qu 'il a enfin trouve de
quoi améliorer notre table. Il a réus-
si à mettre la main sur trois bou-
teilles de vin rouge. Aussitót nous
arrosons l'événement ; tout à l'heure
nous visiterons la ville... Un rapide
tour dans cette ville aux rues en pen-
te nous permei d'admirer à l'éven-
taire des marchands toutes les spé-
cialités de l'artisan marocain , des bi-
joux en argent massif , aux tapis aux

couleurs chatoyantes en passant par
les- babouches et les ceintures de
cuir. Nous rendons également visite
aux potiers dont Ies ateliers sont ni-
chés dans des grottes dominant la
ville. Vers le soir nous nous dirigeons
vers la campagne pour y passer la
nuit. Sitòt l'endroit favorable repéré
nous nous installons et Hans fait hon-
neur à sa réputation de cordon bleu
en préparant un succulent repas que
nous arrosons assez copieusement de
vin rouge. Il ne vaut pas la Dóle
mais c'est tout de méme mieux que
du thè de menthe.

Mardi 6.4.65
Aujourd'hui. pa.s de grasse matinée,

une étape qui n 'esl pas de tout re-
pos nous attend ; 70 km de route as-
phaltée et 100 km de pistes. Selon les
renseignements obtenus cette piste fe-

rait facilement penser à un chemin
trace dans une carrière. Nous ver-
rons bien. Les 70 km de route asphal-
tée sont parcourus en moins de 2 h.
Tout d'abord nous avons apergu quel-
ques Kasbahs. Celle de Tifoultout
étagée sur son promontoire a été
surnommée le « Mont St-Michél des
Chleuhs ». Nous pénétrons ensuite
dans les montagnes aux roches rou-
ges. Après le col de Tizi-N-Tinififft
alt. 1660 m. nous arrivons à Agdz.
Là nous trouvons la piste qui s'en-
file dans la vallèe de l'oued Dra , en
direction de Zagora. Nous n 'avons
vraiment pas de chance. Ordinaire-
ment la piste n'est pas formidable
mais cette fois c'est la fin de tout ,
on entreprend l'asphaltage de cette
route, tout est en travaux. C'est la
guerre des nerfs, nous avancons à
une moyenne de 10 à 15 km/h, au
milieu des trous, du sable et des
pierres. A plusieurs reprises nos té-
tes heurtent le toit de la voiture. Il
y a tellement à faire pour se cram-
ponner que nous avons tout juste
le temps de jeter de temps à autre
un coup d'ceil au paysage qui eh vaut
vraiment la peine. C'est une succes-
sion de palmiers, de lauriers roses,
de cultures et de ces curieux villa-
ges de pisé suspendus aux flancs ro-
cheux. Nous avons roulé près de
9 heures de temps lorsque nous arri-
vons à Zagora, fourbus et couverts de
poussière. Nous décidons de nous vo-
ter un crédit et une fois n'est pas
coutume, nous nous offrons une cham-
bre avec salle de bain au Grand Ho-
tel de Zagora. Sitòt entrés nous som-
mes surpris par l'accueil qui nous
est réserve et par le confort offert
dans cette région qui est tout de
mème une des portes du désert. A
peine arrivés dans notre chambre
nous nous dirigeons vers la salle de
bain. Deux heures plus tard nous
entrons dans le bar et lions conver-
sation avec Mohamed, le barman qui
nous entretient de mille choses inté-
ressantes sur la région. Lorsque nous
lui demandons pour quelle raison des
radiateurs sont installés dans l'hotel
et pourquoi les. gens portent des vète-
ments d'hiver alors que nous nous
promenons en manches de chemise, il
nous répond que quelquefois la tem-
perature tombe à plus 10 degrés au
mois de novembre et que pour l'ins-
tant la temperature est fraiche com-
parée au 50 degrès à l'ombre qu 'il fe-
ra d'ici un mois ou deux. Bientót nous
passons à table ,et sommes agréable-
ment surpris Aie constate!- que dans
cet établissement , 'àppavtenant à l'Of-
fice National Marocain du Tourisme.
la chère est à ìa hauteur de l' ensei-
gne. Jusque tard dans la soirée nous
élisons domicile au bar où. avec quel-
ques clients nous échangeons des im-
pressions et des « tuyaux » sur les
ìtinéraires empruntcs. (à suivre)

Portique à l'entrée de Gaullmlne

Goutmin
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Anes se rendant au Souks

v.- *yy y y y  ¦-' y  y  :-y ,y ?y ¦; ... , ¦- ., .  y y &z. . .̂ . y  . • . .:.:' .. ''- ¦_- ; •. :UJ ì.ì,S«̂

Ouarzazate

Objc t* confectionnés par artisans de la province d'Ouarzazate Fenjmt's berbera revenant de la corvée de bois. .Village du Moyen Atlas



Chronique vaudoise

Le 200me aitniversaire
du séjour de J.J. Rousseau à l'Ile Saint-Pierre

Il ne faut jamais se réjouir trop
tòt. A fin mars et au début avril, nous
avions salué l'arrivée du printemps,
Il était là , solidement établi pour no-
tre plus grande satisfaction. Il nous
a fallu déchanter, reprendre les man-
teaux imprudemment quittés, sentir
le froid, la pluie, la neige, puisque
quelques flocons, le lundi de Pàques,
sont tombés sur Lausanne d'un ciel
noir et plein de menaces. Et les
chauffages marchent quasiment com-
me au gros de l'hlver. Prenons pa-
tience, songeons à l'adage qui dit :
après la pluie, le beau temps. Qu'il
ne se fasse pas trop attendre, paysans
et vignerons en ont besoin, les cita-
dins aussi.

L'on vient de publier les comptes
de l'Etat de Vaud. Ils soldent par un
excédent de onze millions. Tant mieux,
les impòts notamment ont rapporté
gros, ce qui n'est pas si surprenant,
sj l'on songe à l'habileté du fise. Ren-
dons hommage aux contribuables , ils
ont bien mérite de leurs doubles pa-
tries cantonale et communale, sans
préjudice de ce qu'ils versent à la
caisse federale qui regorge de mil-
lions.. Mais là encore, ne nous ré-
jouissons pas trop. Les ministres des
finances sont des gens circonspeets,
on les entend rarement pousser des
alleluia. Et notre ministre vaudois
nous a mis en garde ; onze millions,
c'est heureux certes, mais qu'on son-
ge à la dette du canton, aux tàches
qui l'attendent, sans compter les ac- enrichir nos musées déjà fort bien
tuelles, qui sont lourdes. Il se pour- munì. Le musée possédait le fameux
rait bien que les années suivantes buste de Marc-Aurèle découvert par
nous réservent d'autres surprises, un heureux hasard. H a été le théà-
moins agréables. Encore une fois, sans
jouer le róle des Cassandres, ceux _ ___

**.qui gèrerut nos finances publSques I £ 7111 1111Atiennent à nous avertir que les an- _______ V «.VUlliC
nées se suivent sans toujours, et loin i s* 1 1 1 1 %de là , se ressembler. Ils affectioo- (111 CPIOIIf CIP l "l  KfìlBCnent les mlses en garde. Dans ces UM 3VJVUI UV J .  J .  I1VUJ
rappels, on peut faire toute confiance ______ ,.± . ~ .....
à notre grand argentier cantonal. BIENNE (Ats). — On pourra célebrer

Le Conseil communal de Lausanne cette année le 200e anniversaire du sé-
vient de décider l'ouverture d'un gym- »i°ur de Jean-Jacques Rousseau à l'Ile
nase du soir. Etabli sous la forme de St-Pierre.
d'une association privée, il bénéficiera
des subsides des pouvoirs publics. H
permettra à ceux qui désirent pou-
voir suivre, d'entrer à l'Université et
d'en obtenir les diplòmes, d'en abor-
der les cours avec une préparation
suffisante. Il pourra également ren-
dre de grands services à ceux qui
préparent la maturile federale. Elle
nécessité en effet une solide prépara-
tion ; nous venons de le constater
une fois de plus dans la session qui
s'est déroulée récemment à Lausanne,
et où nous avons fonctionné comme
expert, heureusement. Nous avons pu
constater comme les échecs y sont
nombreux, du fait de l'insuffisante
préparation de trop de candidats. Le
gymnase du soir, s'il est suivi avec
sérieux, peut donc rendre les plus
grands services.

La petite batellene, dont la triste
situation faisait pitie, va pouvoir en-
fin voir la fin de ses tribulations. La
commune de Lausanne va lui attri-
buer un crédit de trois millions et
demi. Son nouveau port , à l'ouest,
d'Ouchy pourra accueillir sept cents
embarcations, ce qui fait une belle
flotille, mais les passionnés du lac
ne cessent d'augmenter. Mais il faut
songer aux « bàtiments » de la Com-
pagnie Generale de Navigation. C'est
fait ; elle pourra disposer d'une gare
lacustre, où quatre de ses unités, plus
grandes, pourront aborder. Voilà de
quoi réjouir tous nos navigateurs,
qu'ils fassent de la rame, de la voile,
ou préfèrent, s'y sentant plus en sta-
rete, les ponts de nos grandes unités
navales.

Avenches songe à son développe-
ment; gage de son avenir. Un pian de
quartier a été établi qui comprend
onze hectares environ, entre la ligne
des C.F.F. et la route de Berne. Ce
quartier pourra accueillir de nouvel-
les industries et permettra de loger
ceux que ces industries emploieraient.
Mais Avenches n'oublie pas son pas-
se, ne fut-elle pas, après la conquète
romaine, la capitale de la Civitas Hel-
vetiorum. On est en train de pousser
actlvement des fouilles qui procurent
de nouvelles trouvailles et permet-
tront probablement de fixer les limi-
tes exactes de ce que fut la cité ro-
maine. Elles contribuent également à
enrichir nos musées déjà fort bien
muni. Le musée possédait le fameux
buste de Marc-Aurèle découvert par

A cette occasion, l'Office du Tou-
risme de Bienne réédite la «Cinquièime
promenade» des «Réveries du prome-
neur solitaire», petit chef-d'ceuvre'qui
compte parmi les plus belles pages de
la (littérature frangaise.

C'est, en effet, rappelle l'Office du
Tourisme de Bienne, le 12 septembre
1765 que Jean-Jacques, chassé de Mò-
tiers, dans le Val-de-Travers s'en vint
s'installer sur l'ile de St-Pierre, sur le
conseil d'aurris bernois. Hélas, le 10 oc-
tobre suivant déjà, le conseil secret du
gouvernement de Berne l'en expulsait.
Le ballili de Nidau, E. de Graffenried,
eut beau tergiverser et intervenir en
son nom, le Sénat ratifia la décision du
conseil et Rousseau dut quitter l'ile le
25 octobre suivant Un auteur de l'e-
poque a écrit, à propos de ceitte expul-

tre, il y a plus de vingt ans, d'un
incident tragi-comique. Pièce pré-
cieuse, il reposait dans une cage de
verre qu'un mécanisme ingénieux
permettait de descendre au sous-sol
et de l'en remonter lors des heures
de visite. Le musée venait de fermer
lorsque d'élégantes visiteuses suppliè-
rent le concierge de le rouvrir et de
leur montrer le fameux buste. Il y
consentii et laissa les visiteuses quel-
ques minutes seulement. Quand il re-
vint , elles avaient dispaiai et le buste
avec elles. On devine la consternation
du pauvre homme. Les plus décus fu-
rent les voleurs ; ces dames ne de-
vaient étre qu'une avant-garde. L'il-
lustre Marc-Aurèle reposait dans un
coffre-fort de la Banque cantonale ;
les ravisseurs n 'avaient dérobé qu'une
copie qui vaiati bien cent à cent cin-
quante francs...

On sait que les chanteurs suisses,
sont opposés à notre actuel Chant na-
tional. Les Chanteurs vaudois parta-
gent cette opinion negative. Il faut
ajouter que le texte frangais est fà-
cheux et c'est peu dire. Qu'on songe
à ce vers : Lorsque dans la sombre
nuit, l'orage éclate avec un bruit...
Les orages se produisent rarement
dans un ciel briHamment étoile ; il
est plus rare encore qu'ils soient si-
lencieux...

Puissent, sans trop tarder, un musi-
cien et un poète nous donner enfin
un chant national qui satisfasse si-
non chacun, du moins la grande ma-
jorité des Suisses.

M. Pn

sion que «des raisons politiques et le
désir de maintenir la bonne intelligen-
ce entre Berne, Versailles et Genève, a-
vaient dóterminé le gouvernement et
leurs excellences à porter cette seniten-
ce contre l'homme du monde le plus
dénué de protection».

Par la suite, l'Ile de St-Pierre qui,
avec ses 89 hectares est la plus gran-
de de Suisse, devint un lieu de pèleri-
nage, de Goethe à Dumas, de l'hoimme
d'éta t anglais, William Piitt, à Caglios-
tro, des impératrices Josephine et Ma-
rie-Louise au grand due de Russie.
Tout ce que l'Europe compte de voya-
geurs en quète d'émotions romantiques,
sans oublier Richard Wagner , a voulu
fouler ces lieux encharuteurs. L'ile n'a
pour ainsi dire pas changé depuis deux
siècles. En été, on y vient en foule et,
aujourd'hui encore, la chambre de
Rousseau est un lieu de pèlerinage
qu'ont visitée que visent encore no-
tamment d'innombrables écoliers lors
de leur course annuelle.

Examens f edéraux pour l'obtention du diplóme
de comptable. Nombreux Valaisans à Fhonneur

Les examens fédéraux pour l'ob-
tention du diplóme de comptable ont
eu lieu récemment dans toute la
Suisse. Pour la partie romande, 29
candidats se sont présentés dont 14
Valaisans qui tous ont sub! ces
épreuves avec succès.

C'est donc samedi 24 avril, à Neu-
chàtel, que le diplóme fèdera! a été
remis à MM.
Albasini Yvon, Sierre ; Berthod Jean-
Claude, Sierre ; Bornet René, Bra-
mois ; Cergneux Marc, Les Granges-
sur-Salvan ; Cheseaux Lucien, Saillon;
Cusani Joseph, Martigny-Ville ; Mi-
chaud Armand, Sion ; Paccolat Pierre,
Sion ; Rey Leon, Sion ; Savioz André,

Sierre ; Solloz Marin , Sierre ; Voef-
fray Georges, Leytron ; Voeffray Ray-
mond, Sion ; Zermatten Henri, Bra-
mois.

Nous sommes très heureux de ce
succès pour les candidats eux-mémes
comme pour notre canton qui a fait
une apparition massive et impression-
nante avec 14 candidats sur 29. De
surcroìt, M. Marin Solioz, employé
de banque à Sierre, est sorti premier
de toute la volée avec la moyenne de
1,1, la meilleure note étant 1, pour 11
épreuves réparties sur 5 jours. Nous
le félicitons tout particulièrement.

Précisons encore que plusieurs au-
tres Valaisans sont sortis dans les 10
premiers.

La participation horlogere à la Foire suisse d'échantillons

Important

BALE (ATS). — Comme chaque an-
née, le pavillon de l'horlogerie est
l'un des plus importants póles d'at-
traction d la Foire suisse. L'industrie
horlogere y concentro, en effet , la
presque totalité de ses nouveautés.
De ce fait, son pavillon est devenu
en quelque sorte le « centre commer-
cial » annuel de notre horlogerie.

C e t t e  année-ci, 180 fabricants
d'horlogerie présentent quelque 25.000
montres et pendulettes, tandis que
dana des locaux contigua au pavillon,
50 autres exposants dea branches ap-
parentées et de la bljouterie mon-
trent , eux aussi, les derniers spéci-
mens de leur production.

NOUVEAUTÉS TECHNIQUES
Si les créations esthétiques attirent

toujours plus l'attention des visiteurs
— une maison expose entre aures
un pendantif avec montre valant la
bagatelle de 525.000 francs — ce sont
quand méme les nouveautés techni-
ques qui éveillent le plus d'intérèt.

L'accent continue d'ètre mis sur la
montre automatique à laquelle de
nombreux perfectionnements ont été

apportés. Presque tous les nouveaux
modèles ont un dispositif calendrier,
mais la sensation, cette année, est
l'apparition de mouvements automa-
tiques ultra-plats, plus mlnces qu'un
mouvement à remontage manuel de
hauteur normale.

Nouveautés également dans la mon-
tre électrique et dans la montre étan-
che dont de nombreux fabricants ga-
rantissent l'étanchéité jusqu'à une
profondeur de 200 mètres.

Dans le domaine de la pendulette,
une quantité de nouveaux modèles
utilisent maintenant des techniques
électroniques et arrivent à un degré
de précision étonnant. La miniaturi-
sation de ces circuits électroniques
est très poussée. Une de ces pendu-
lettes se présente mème sous la forme
d'un cube de 6 cm de coté seulement.

Autre nouveauté à signaler : la
montre électrique fonctionnant sous
vid d'air. C'est la première fois que
ces deux systèmes — la montre élec-
trique et le boitier sous vide d'air —
sont combinés. Le resultai en est que
cette montre peut fonctionner de lon-

gues années sans que l'on ait besoin
d'y toucher. En effet, en raison de
l'absence totale d'humidité, la vie de
la batterie est prolongée jusqu'à trois
ans et probablement davantage avec
de nouvelles piles spéciales.

Parmi les nouveautés techniques,
citons encore de nouveaux types de
chronographes avec cadrans 24 heu-
res, des chronographes avec compte-
minutes spéciaux p o u r  plongeurs
sous-marins ou pilotes, par exemple.
Une montre-boussole et une montre
avec cadrans interchangeables.

Les personnes qui s'Inléressent à amener
leur bétail au match de reines qui aura
lieu AUX HAUDERES le 9 mal 1965, soni
priées de l'inserire pour le 30 avril au
plus tard auprès de M. Alphonse Vui-
gnler (Tel. 4 61 04) ou chez M. Henri
Trovaz (Tel. 4 62 96), Guide, Les Hau-
dères. P 30692 S

Demande de crédits pour la renovation
de ['ancien couvent de Saint-Urbain

à Saint-Gali

source de

La carrière du nouveau
conseiller d'état neuchàtelois

NEUCHÀTEL (ATS). — M. Car-
lós Grosjean, qui a été élu di-
manche conseiller d'Etat, est né à
Barcelone en 1929. Il est donc àgé
de 36 ans et sera le plus jeune
conseiller d'Etat qui ait jamais
siégé à l'exécutif, à part l'ancien
conseiller d'Etat Leo Dupasquier,
qui ne passa que quelques années
au Chàteau et est maintenant di-
recteur general d'Ebauches S.A. M.
Carlos Grosjean , qui est originane
de La Chaux-de-Fonds , est licen-
cié en droit à l'Université de Neu-
chàtel. Il pratique le barreau de-
puis 1955, dans la métropole hor-
logere, où il fonctionné comme pré.
sident suppléant des tribunaux de
district. Il est enfin conseiller ge-
neral de La Chaux-de-Fonds.

LUCERNE. — Pour maintenir dans
son état originai, la salle des cérémo-
nies de l'ancien couvent cistercien de
St-Urbain, l'une des salles les plus
précieuses de ce genre en Suisse, du
point de vue artistique. qui fut cons-
truite de 1721 à 1725 et décorée entre
1749 et 1751, le Conseil d'Etat deman-
de au Grand Conseil de lui accorder
les crédits nécessaires.

Les frais de renovation sont estl-
més à 308 000 francs, dont il convient
de déduire une restitution de l'ordre
de 96 000 francs et une subvention fe-
derale de 118 156 francs, francs, de
sorte que le crédit à voter par le can-
ton se monte à 93 844 francs.

Enfin, le Conseil d'Etat demande
l'ouverture d'un crédit de 68 000 francs

1955 à 1965.

Cambriolaqe à Lucerne D , , „ , „.4 _ ,  ,9 Passage du ballon-satellite ceno 2
LUCERNE. — Dans la nuit de di-

manche à lundi, un inconnu a fractu-
re l'épaisse porte vitree d'une phar-
macie dans le quartier du Mathof à
Lucerne. Réveillée par le bruit , une
femme du voisinage a vu de sa fenètre
un individu pénétrer dans le magasin.
Elle alerta immédiatement la police,
mais lorsque celle-ci arriva sur les
lieux, le eambrioleur avait déjà dis-
paru à vélo en direction de la ville.
Son butin ne semble pourtant pas ètre
important.

La route du Grimsel
à nouveau ouverte

MEIRINGEN (Ats). — La direction
des travaux publics du canton de Ber-
ne communiqué que la route du Grim-
sel est de nouveau praticable entre In-
nertkirchen et Guttannen, à partir du
26 avril , 15 heures.

pour construire un second ascenseur
à la clinique psychiatrique de Saint-
Urbain. Les travaux à entreprendre
à Saint-Urbain se montenit donc ou
total à 161 844 francs, pour lesquels
les crédits sont demandés.

Ouverture d'une exposition

SAINT-GALL (Ats). — L'exposition
d'ceuvres de Serge Poliakoff a été ou-
verte à Saint-Gali, à la Galerie «Zum
Erker», en présence de nombreux aimis
des arts. Cette exposition de 60 ta-
bleaux de l'artiste, qui vit à Paris,
comprend des ceuvres exécutées de

ZURICH (Ats). — La communaute
suisse de travail pour l'étude de la
technique des fusées («SAFR») commu-
niqué, notamment, que le premier bal-
lon-satellite aiméricain Echo I sera vi-
sible, le soir, dès la seconde quinzaine
de juin. En revanche. Echo II peut étre
suivi, jusqu 'au 20 mai , pendant 10 mi-
nutes, du nord au sud, dans notre ciel.
Le satellite, utilisé pour la réflexion
des ondes radiophoniques, se présente à
l'observateur comme une étoile parti-
culièrement brillanite.

bolssons de table
aux Jus de fruits:
ananas, grapefruit ,
abricot, limonades à
l'ararne de citron ,
framboise, orango

Eaux Mlnérales-
ARKINA S.A.
Yverdon-les-Bains

Le Jura se défend
Nous avons pu lire ees derniers

jours, dans la presse, une nouvelle
qui mérite attention. Un comité
s'est forme , dans le Jura dit ber-
nois, qui se donne pour tàche de
protéger Varchitecture regionale
menacée pat Vinvasion de maisons
neuves dont les formes semblent
nettement inspirées par la Voie
suisse, hélas ! de notre Exposition
nationale. Il fallati s'y attendre.

Chacun connati la très belle mai-
son jurassienne , la ferme des
Franches-Montagnes , en particu-
lier. Elle est noble dans ses lignes
tranquilles , sous son large toit qui
descend très bas, à pente douce, et
la protège des lourds enneige-
ments. Elle est caractèristique d'u-
ne région de vastes clairières as-
sez solitalres où la vie de l'hom-
me est vouée à l'élevage du che-
vai et des bovins. Profonde , car
elle place sous la méme protec-
tion la famille et le troupeau, en
mème temps que les fourra ges
qu'impose le long hiver. Le Jura
ne serait plus lui-méme si la vaste
ferme cèdati la place à des cons-
tructions aux formes qui lui sont
tout à fa t i  étrangètes.

Ot, dep uis quelques mois, on y

i...iii!iii!ii.ii!i. i:;"
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voti proliférer de curieuses bdtls- j
ses, aux toits très anguleux , et 1
trop hautes, construites en des ma- §
tértaux qui ne sont pas usuels dans j
cette région de notre pa ys. C'est le j
visage entier des hauts plateaux §
qui s'en trouve tristement enlaidi. I
Il était utgent de s'en apetcevoit. j
Urgent de ptendte des mesutes %
afin de mettre un terme à ces ir- j
ruptions désastreuses.

Que cette vigilance nous soit un |
exemple ! Déjà , ca et là, le style §
« Voie suisse » tend à s'introduire j
chez nous. Nos joutnaux , sutpris i
par l' esprit pubticitaire d' un cons- |
tructeur, ont publié, il y a quel- §
ques semaines, l'image de l' une de ì
ces horreurs. Sous le prétexte qu'il |
y a quelque parente entre la Fin- |
lande et nos pays alpins , on vou- §
drait nous faire croire que nous |
devons construire comme en Fin- |
lande... Gardons-nous-en bien ! I
C'est en respectant le style de nos j
chalets régionaux que nous sau- 1
vegarderons le mieux le charme de j
nos vallées. I

Bravo aux Jurassiens qui nous
aident de leur exemple !

Huit femmes ont été élues au Grand Conseil
neuchàtelois

NEUCHÀTEL. — Les citoyens et
citoyennes du canton de Neuchàtel ont
élu samedi et dimanche huit femmes
parmi les 115 députés du nouveau
Grand Conseil , à savoir, 4 socialistes,
Mmes Lucette Favre-Rognion et Mar-
celle Blanc (toutes deux pour le dis-
trit de Neuchàtel) , Thérèse Scuri
(district de Boudry) et Raymonde
Schweizer (La Chaux-de-Fonds), 3 li-

bérales, soit 'deux dans le district de
Neuchàtel , Mmes Marie-Claire Popes-
co-Borel, docteur en médecine et Ja-
nine Robert-Challandes et une repré-
sentant le parti ouvrier populaire ou
POP. Mme Marguerite Greub (Chaux-
de-Poruds).

Aucune femme ne siège sur les bancs
du parti radicai et du parti progres-
siste national.

Deces a Lausanne
de l'évéque
de Beauvais

LAUSANNE. — On annonce ile dé-
cès à Lausanne, où il était en traite-
ment, de Mgr Pierre Lacointe, évèque
de Beauvais depuis 1955. Le défumt
était àgé de 66 ans.

NO B E L L A  du Dr Nobel
pour solgnar vos yeux Fr. 4.40
Pharmacie Internationale, 1842 Terrltet it
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La 49 me foire suisse d'échantillons
sa présente sous un jour nouveau

162 600 m2 d'exposition , 2 500 expo-
sants , 27 groupes professionnels répar-
tis dans 25 halles, ainsi se présente la
49e Foire suisse d'échantillons de
Bàie.

49e de nom, cette foire d'échantil-
lons reflète exactement l'essor prodi-
gieux de l'industrie, du commerce et
de l'artisanat suisse.

Certes, le visiteur peut ressortir dè-
gù de la foire , surtout s'il a gardé le
souvenir de l'Exposition nationale
suisse de Lausanne.

Pourtant , celui qui prend la peine
de se pencher minutieusement sur les
stands se rend immédiatement compte
que notre pays, si petit soit-il ,
est capable de rivaliser avec succès
contre les plus grandes nations.

LA SUISSE PRESENTE
UN DOMAINE FRANCAIS

Chacun sait que, dans l'horlogerie
de précision, dans la mécanique de
précision également , notre pays est
imbattable. Cependant , ce que peu de
gens savent et ce que, pour la premiè-
re fois, la Foire suisse d'échantillons
présente, c'est ce que nos industries
sont capable de réaliser dans le monde
de la mode, plus exactement dans ce-
lui de la couture, qui , jusqu 'à ce jour ,
était l'apanage de la France et peut-
étre de l'Angleterre et de l'Italie.

Non seulement notre pays trouve
des débouchés chez nous pour l'habil-
lement, mais il exporte encore à l'é-
tranger.

Les exportations suisses d'articles de
confection, de bonneterie et de cha-
pellerie se sont élevées, en 1964, à Fr.
161,6 millions, établissant ainsi un
nouveau record ; par rapport à 1963
(Fr. 146,1 millions), l'augmentation est
de Fr. 15,5 millions, soit de 10,6 %>. Les
exportations suisses d'articles d'habil-
lement ont ainsi augmenté en 1964

I
Ce stand de mode f émin ine  ne detonneraìt pas ni d Paris, ni à Londres ou
ailleurs encore. Pouttant , il ne s 'agit là que de l' exposition de l'industrie
suisse.

mA ¦ flp

Qui oserai! imaginer que ces toilel tes qui ont retenu Vattention des journalis tes
étra ngers ont été créées et réalisées par des ouvriers suisses ?„

dans une mesure légèrement plus forte
que le total des exportatoins suisses
(9,8 %>) ; leur taux d'augmentation est
également supérieur à celui de l'en-
semble de l'industrie textile suisse
(+ 8,5 °/o).

La valeur des exportations suisses
d'articles d'habillement de 1964 dé-
passait d'environ 40 % celle de 1960
(Fr. 115,7 millions) ; elle a presque
quadruple depuis 1950 (Fr. 43,7 mil-
lions) et était de douze fois supérieure
à son niveau en 1938 (Fr. 13,1 millions).
Mème en tenant compte de la dimi-
nution de pouvoir d'achat , la valeur
réelle des articles d'habillement ex-
portés en 1964 par la Suisse, atteint
environ 5 à 6 fois son niveau à la
veille de la seconde guerre mondiale.

Du total des exportations suisses
d'articles de confection , de bonneterie
et de chapellerie de Fr. 161,6 millions
en 1964, Fr. 126,7 millions, soit 78,4 %>,
ont été exportés en Europe ; Fr. 34,9
millions , soit 21,6 ,°/o , ont été exportés
outre-mer.

Pour la première fois depuis des
années, les exportations de l'industrie
suisse de l'habillement à destination
des pays d'outremer ont augmenté
dans une proportion un peu plus forte
(+ 12,5 %>) que celles à destination des
pays européens (+ 10,1 %).

Malgré les conditions douameres
moins favorables, l'Allemagne de
l'Ouest achète encore plus du quart
du total des exportations de l'industrie
suisse de l'habillement, soit un quart
de plus qu'au début de l'abaissement
des barrières douanières au sein de la
CEE en 1960, et alors que la réduction
autonome des droits de douane alle-
mans des années 50 était encore en
vigueur.

Malgré le fosse d'année en année
plus profond, creusé par la politique
douanière-.de la . CEE,- celle-ci a en-
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core acheté 47 %> des exportations to-
tale de l'industrie suisse de l'habille-
ment, à savoir Fr. 76 millions contre
Fr. 74,7 millions l'année précédente,
et Fr. 59,7 millions en 1960. Il est néan-
moins incontestable que l'accroisse-
ment des exportations à destination
des pays de la CEE s'èst fortement ra-
lentie à la suite du regime de discri-
mination douanière de plus en plus se-
vère applique par ces derniers.

Le contraire s'applique aux expor-
tations à destination des pays de l'AE
LE. En 1960, les exportations suissps
d'habillement vers cette zone ne se
montaient qu'à Fr. 27 millions, soit à
moins de la moitié du total exporté
vers les pays de la CEE. En 1962, elles
ne se chiffraient encore qu 'à Fr. 31
millions. C'est en 1963 que debuta la
croissance rapide des exportations à
destination de ces pays, qui s'accru-
rent en l'espace de deux ans seule-
ment jusqu 'à plus de Fr. 48 millions,
ce qui représente un taux d'accroisse-
ment de l'ordre de 20 et 25 °/o pour
chacune de ces deux années. Cette
expansion n'est pas seulement due à
l'accélération de l'abaissement des
barrières douanières au sein de l'AE
LE, mais elle est aussi la conséquence
de revolution économique favorable
enregistrée par les principaux pays
de l'AELE.

Au sein de l'AELE, ce sont les ex-
portations suisses de l'industrie de
l'habillement à destination de l'Au-
triche qui ont indiscutablement enre-
gistré la plus forte augmentation : du
chiffre de seulement Fr. 0,7 million
en 1958 et 1959, elles ont passe à Fr.
4,3 millions en 1963 et ont atteint Fr.
7 millions en 1964, c'est-à-dire 11 fois
autant que leur niveau avant la créa-
tion de l'AELE.

Les exportations à destination des
Etats-Unis, pays qui occupé aujour-
d'hui le deuxième rang, se signalent
par une évolution presque aussi im-
pressionnante -ry.-ie total de Fr. 20,3
millions d'articles d'habillement im-
portés par ce pays en 1964, a plus que
doublé depuis 5 ans et presque dècu-
ple depuis le début des années 50.

Bien sur, il faudrait parler de tous
les autres secteurs de l'economie
suisse qui méritent, eux aussi, une
mention speciale. Cependant , il nous
a paru intéressant de faire toucher du
doigts, à nos lecteurs, une production
suisse qui permet de s'habiller aussi
bien , si ce n'est mieux que celle ve-
nant de l'étranger. Si nous en dou-
tions encore, les nombreux journalis-
tes présents à Bàie auraient suffi à
nous prouver que notre pays, gràce
à la foire d'échantillons de Bàie, était
capable de rivaliser avec les autres
nations.

(Service special Valpresse)

La chapelle de Lue va ètre restaurée
y ' . ; : yyy- ''y r
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Vue de la petite chapelle de Saint-Lue a Luc-Ayent qui va tecevoit
prochainement une restauration importante extétieute et intétieute.
Notons qu 'il y a quelque temps , un gtoupe de personnes du village de
Lue avait mis sur pied une reptésentation théàtrale dont le ptodui t inte-
grai f u t  verse au fond  de restauration de ladite chapelle (Photo a. I.)

Sierre et la Noble Contrée
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Incendie à Briey au-dessous de Vercorin
BRIEY (Pd). — Hier en début d'a-

près-midi un incendie s'est déclare
dans la région de Briey au-dessous de
Vercorin. Le feu s'est propagé à la
suite de l'allumage d'un feu de brous-
sailles. Les flammes se sont étendues

brùlant une quantité considérable de
forèt. Par bonheur, un chalet sis tout
près de l'incendie, appartenant à M.
Vital Zufferey, n'a pas été atteint.

Le sinistre a pu étre circonscrit grà-
ce à l'aide de quelques propriétaires
de chalets des environs et des pom-
piers de Chippis, qui se sont rendus
sur place sous le commandement du
capitaine Zufferey.

Les « Neuf de Chceur »
à Sierre

SIERRE. — Vendredi soir, à la
Maison des Jeunes, les jeunesses mu-
sicate, en collaboration avec le Ser-
vice culturel Migros, présentaient un
spectacle avec l'ensemble neuchàte-
lois bien connus «Les Neuf de Chceur».

Neuf chanteurs oui bien sur, mais
avant tout neuf copains. En effet,
Edie, Pierre, Heinz, Gino, Claude, Rey_
nald , André Michel et Raymond sont
une équipe de joyeux compagnons qui
ont commencé par chanter des suc-
cès d'auteurs à la mode puis — et
maintenant surtout — leurs propres
chansons dont le succès est considéra-
ble et s'accroit de jour en jour.

Hier soir, précisément, ils donnè-
rent un apercu de leur répertoire. De-
vant une centaine de personnes envi-
ron, ils interprétèrent entre autre des
morceaux de compositeurs modernes :
« Vilaines filles, mauvais garcons », ou
« L'Ecole est finie » ; quelques-unes de
leurs compositions, telles que « Non,
non, non », « Coccinelle » et de vieux
succès comme « La berceuse tchèque »
etc. Il fut présente également un ex-
cellent sketche imaginé par Gino Glo_
ria.

Bref , deux heures durant, au grand
plaisir des auditeurs, la sympathique
équipe des « Neuf de Cceur » presenta
une trentaine de chansons.

Cet ensemble qui emprunte le style
des Compagnons de la Chanson — ce
qui n'est pas blàmable au contraire —
n'a pas fini de monter et de faire
parler de lui.

Merci aux « Neuf de Choeur » pour
cette joyeuse soirée.

J.-P. L.

Vers un spectacle
de grande classe

à Sierre
« La Maìtrise » de Sierre, dirigée par

M. Pierre Salamin, prépare urt spec-
tacle plein de fratcheur et d'allant.
En effet , l'oeuvre « Mon Beau Prin-
ce », musique de P. Fluckiger, texte
du chanoine Michellod , enthousiasme-
ra les spectateurs.

Pour garantir le succès des soirées
des 8, 9, 10 et 11 mai , au Casino de
Sierre, M. Salamin s'est assuré le con-
cours de Mlle Cilette Faust et de son
école de danse, d'un groupe de la Gé-
rondine, de l'orchestre de Mlle Fialo-
vitsch , professeur, des Pastoureaux de
M. André Pont , au total près de 300
exécutants.

Sans conteste, les organisateurs, qui
ont tout prévu, vont au-devant d'un
grand succès.

Ces manifestations à but social per-
mettront aux chanteurs sierrois de se
rendre en 1966, à Pàques, à Rome,
pour participer au Festival interna-
tional des maìtrises.

R. B

EN MARCE DE L'ANNÉE
DU 150e ANNIVERSAIRE

Quelques dates
de l'histoire de notre canton
HIER , 26 AVRIL

Il y avait 668 ans (26 avril 1297) :
Pierre de Marestel reconnati lenir
de l'évèque de Sion tout ce qu'il
possedè dans la chàtellenie de
Granges.

Il y a 613 ans (26 avril 1352) :
Pour arrèter les vexations dont il
est l'objet de la part des sires de
la Tour,' l'évèque Guichard Ta-
velli appelle à l'aide Amédée VI
de Savoie. Celui-ci attive à Sion
qui lui ouvre ses pottes. Les Sédu-
nois se soumettent à sa loi sous la
seule tésetve de la fidélité qu'ils
doivent à leut évèque et seigneur.

Il y a 166 ans (26 avril 1799) : Le
tribunal cantonal condamné le de-
notarne Louis Robtiguet à « ètte
enfetmé pout la vie dans une
maison de fotee et de travail, à
ètre exposé à Sion, un balllon a Za
bouche, à porter sur la poitrine
une inscription : « blasphémateur
et perturbateur du repos public ».
A la suite de cette condamnation,
des murmures s'élèvent et le tri-
bunal cantonal est disttiué ainsi
que son accusateur public, et le
tribunal et le sous-préfet de Mon-
they.

Il y a 41 ans (26 avril 1924) : Les
révérends pères bénédictins sont
installés à VErmitage de Longe-
borgne par S. E. Mgr Bidet. VEr-
mitage avait été fonde en 1552 et
occupé par diverses congrégations.
AUJOURD'HUI 27 AVRIL

Il y a 286 ans (27 avril 1679) :
Au XVIIe  siècle, le collège de Sion
ne dépendait pas de la République
et VII dizains mais de la Bour-
geoisie de la capitale valaisanne. A
cette date, le Conseil bourgeoisial
decida de faire imprimer le règle-
ment auquel. seraient soumises les
* écoles de Sion ».. . .

Il y a 165 ans (27 avril 1800) :
Napoiéon choisit le Gtand-Saint-
Bernard pour se rendre en Italie.

Valpresse-Sion
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Construction d'une piscine
ò Zermatt

ZERMATT (FAV). — La commune
bourgeoise de Zermatt a cède à l'As-
sociation touristique de Zermatt, par
101 voix contre 61, le terrain néces-
saire sur la Sunnegga (2 200 m.), pour
la construction d'une vaste piscine de
montagne. Ce petit lac artificiel aura
une longueur de 200 mètres, une lar-
geur de 80 mètres et une profondeur
maximale de 4 m. 50.

L'eau sera amenée par une conduite
de surface en acier sur une distance de
1 600 mètres et réchauffée jusqu'à la
temperature de 18 degrés par les
rayons solaires. La piscine de monta-
gne de la Sunnegga sera mise en ex-
ploitation cet été.

Le cabinet
pris pour cible

BRIGUE (FAV). — Un jeune hom-
me de Birgisch s'exercait au tir au
flobert lorsque, manquant le tronc
d'arbre qu'il avait place en guise de
cible, la balle perdue traversa la fe-
nètre du cabinet du Docteur Wolf-
gang Imahorn , spécialiste en pueri-
culture, puis s'écrasa contre la paroi
d'un coffre-fort place à l'extrémité
de la pièce.

La police fut avertie et le jeune
tireur imprudent s'est vu confisquer
son arme.

Soirée du « Samaritervein »
VIEGE (er). — Ils étaient nombreux

les membres actifs , passifs et amis qui
avaient répond u présent à l'appel que
leur avait adresse le comité de la sec-
tion locale de l'Union suisse des sa-
maritains pour l'assemblèa annuelle de
eette année. Une longue liste était à
l'ordre du jour mais rapidement la
partie adminiatrative faisait F'iace à la
soirée réeréative. Cetlte dernière fut
un peu placée sous le signe des souve-
nirs , notamment du jubilé de l'année
dernière. Chacun se fit un devoiir de
rappeler les mérites de l'ancien prési-
dent de la section , M. Alfons Wederich,
qui il y a une année s'était démis de
son mandai après avoir dirige pendant
25 ans la section qu 'il avait fondée.
Encore quelques heures de franche dé-
tente aux sons d'un orchestre entrai-
nant et avec l'arrivée du petit jour
chacun pouvait prendre cenge dans la
chaude atmosphère d'une grande et
belle fate de famille.



THEATRE POPULAIRE ROMAND

Marivaux à raffiche

Fraternità du Mai

Une scène qui évoque Watteau ; le Matquis s 'apprète à déclarer son amour
à la Comtesse et à triompher de sa terrible timidité.

(Photo D. Vogt , Neuchàtel)

MARIVAUX . Patitati pat van Loo
(Comédie Ftangaise).

Pour son deuxième spectacle de l'an-
née, le Théàtre Populaire Romand a
choisi un divertissemenit de grand sty-
le. Il presenterà deux actes de Mari-
vaux : « le Legs » et « l'Epreuve ». Nous
allons donc revoir la troupe dans des
ceuvres essentiellement comiques.

Quand il écriit, Marivaux songe d'a-
bord à son propre plaisir ; il imagine
des intrigues, il peint des personnages
pour divertir son public, pour l'amu-
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ser de ses propres travers. Sous pré-
texte que Marivaux ne demande ni
au drame ni au tragique de soutenir
le comique de ses ceuvres, sous pré-
texte aussi qu 'il s'attache à dépeindre
la séduction awioureuse, on . a fait de
lui un auiteur aux gràces un peu fluet-
tes. pour tout (imal) dire, le pere du
« marivaudage ». Mais c'est à l'étude
de l'orgueil et de la vanite que Mari-
vaux exerce son esprit dont la finesse
et la subtilité n'ont rien à envier à
celles de nos grands moralistes. Seule-
ment, il se soucie peu de le dire.

Bien sur, les amoureux qu 'il dé-
peint font des efforts bien touchants
pour « parler le langage du cceur ».
Mais ce sont les difficultés qu 'fls ren-
contrent — bien plus que leur cceur —
qui amusent Marivaux... et nous avec
lui. C'est là qu 'est le jeu. Et ce jeu
n'a rien à voir avec les grands sen-
timents d'une àme pure, mais provieni
au contraire des mille facettes de la
vanite et de l'orgueil .

Quelle que soit l'epoque , ces res-
sorts-flà , puissants, mettent en mouve-
ment des mécanigmes fcrt délicats...
le molndre incident peut provoquer les
conséquences les plus inattendues et
faire jaillir le rire.

UN LEGATAIRE
BIEN EMBARRASSE
Affreusement timide, le Marquis ne

sait comment parler à la Comtesse.
Maladroit , il ignore les règles élémen-
taires de la galanterie. Il eri resterai!
là des années encore si , à [l'occasion
d'un legs, les « bonnes volontés » ne
surgissaient de toutes parts pour le
presser : son valet aimerait épouser
Lisette, femme de chambre de la Com-
tesse, et pour cela rapprocher .les mai-
tres ; Lisette, elle, s'y oppose ; la Com-
tesse. enfin , voudrait bien entendre le

Marquis se déclarer. Le Marquis ne
peut attendre davantage : un legs im-
portant lui est destine ainsi qu'à une
jeun e Marquise, pour peu qu'ils se
mariemt ensemble. La jeune Marquise
insiste, le temps presse. Car celui qui
refuserà ce mariage perdra le legs.

Autour du timide Marquis, les intri-
gues vont se nouer, se superposer, se
précipiiter; les valets vont y joue r leur
róle, plein d'iniziative, et les maìtres
en tireront parti. Mais, bien entendu,
tout finirà bien.

CRUAUTE MENTALE
La vie semble sourire à Lucidor,

jeun e et riche. Il s'est épris d'Angéli-
que, la fille de sa concierge et ses sen-
timerats semblent partagés. Mais il
veut, dit-il , ètre sur qu'Angélique n'en
veut point à son argent. Il suscite de
beaux partis et c'est pour lui l'occa-
sion de s'offrir le spectacle de son
propre bonheur. Il fait venir son valet ,
le transforme en rivai et le propose
lui-mème à Angélique. Bien plus,
quand il apprend que Blaise, paysan
simple et direct, n'est pas insensible
au charme de la jeune fille, il l'en-
courage et lui propose un marche. A
l'égard d'Angélique, il cultive le qui-
proquo et provoque sa jalousie.

Du coté des valets, toujours plus di-
rects et actifs. les intrigues et les
doubles-jeux vont bon train. Lisette
est de la méme veine que Mirandoline,
la Locandiera de Goldoni.

LA SUBTILITÉ DE MARIVAUX ,
LA GRACE DE WATTEAU
Ce spectacle nécessité une brillante

interprétation.
On a souvent compare Marivaux à

Watteau ; le T. P. R. s'est réjoui d'en
tirer parti : décors et cositumes s'ins-
pirent du grand peintre.

Au moins autant que le jeu, le plai-
sir des yeux commande la mise en
scène qui a emprunté au cinema cer-
tains procédés : l'action se développe
avec beaucoup de légèreté et de sou-
plesse.

Le T. P. R., en proposant ce spec-
tacle, a cherche à donner une nouvelle
illustration de la richesse des moyens
d'expression Jthéàtrale : la subtilité et
l'élégance d'un Marivaux lui en of-
frait une occasion révée.

VAL-FERRET (UG). — Samedi , à
Ptaz-de-Fott , Varbre du mai, qui
avait été dressé l'année dernière , a été
descendu et vendu aux enchères. En-
suite, l'assemblée de printemp s de la
fratetnité du Mai , ptésidée pat M.
Matcel Copt s'est téunie af in  de mef -
ite au point Votganisatìon de la jour -
née du 2 mai.

Cette tradition , rappelons-le est
destinée à rappeler la bataille que se
livrètent les pilleuts du vai d'Aoste
et les gens de la vallèe. Cette mani-
festation se détouleta pout la 22e
foi s.

Un bai, donne en la salle de gym-
nastique, clótutera cette journée .

Pose de tapis
MARTIGNY (Ug). — On procède

aatueillement à la pose du tapis sur
la route cantonale. Les travaux effec-
tués sur le troncon Martigny-Vernayaz
nécessibent de la part des automobi-
listes discipline et prudence.

M
Collombey s'apprète à vivre de grandes heures

COLLOMBEY (Fg). — On sait que,
en date des 29 et 30 mai prochain aura
lieu à Collombey, gràce à l'organisa-
tion de la Collombeyrienne, le Festival
des Musiques du Bas-Valais. Cetlte
grande manifestation groupera à Col-
lombey quelque 22 societés de musique
venant de tout le Bas-Valais. C'est
dire donc que l'organisaltion d'un te1!
travail qui n 'admet pas d'imprécision.
D'ores et déjà un comité d'organisa-
tion de cette fète est dans une période
d'activité fébrile , sous la présidence
de M. J. Mignot. MM. H. Carraux, FI.
Bruttin et L. Wuilloud l'assisteront
dans sa tàche afin de préparer avec
le maximum da soins cette grande ma-
nifestation musicale. Outre les socie-
tés inscrites dans la fédération Bas-
Valaisanne et qui orut toutes répondu
présent, la Collombeyrienne recevra
une autre formation qui elle s'est fait
connaitre encore bien au-rìelà de nos
frontières. C'est en effet à l'occasion
de ce festival des musiques bas-valai-
sannes que l'Ensemble Romand de Mu-
sique d'Instruments de Cuivres, diri-
gés par M. R. Volet , donnera un con-
cert à Collombey, le samedi 29 mai.
Une autre société. valaisanne cette fois ,
sera également invitée lors de cotte
manifestation. Il s'agit de la fanfare
« L'Absille », de Riddes, une des meil-
loures formations cuivre du Valais
Collombey innovera encore lors du
Festival en presentami; pour la premiè-
re fois un podium équipe de gradins,
ceci pour suivre les voeux émis lors
de l'assemblée generale ides délégués

de la fédération . C est donc dire que
véritablement Collombey vivrà de
toute grandes heures musicales qui ne
manqueront pas d'abtirer dans la cité
du pétrole un grand nombre d'amis
de la musique et, plus particulière-
ment de musiques valaisannes. Il faut
bien reconnaitre que la participation
de 22 societés est de nature à favoriser
l'inltérèt du public , intérèt que les amis
de Collombey ne manqueront cefltes
pas de décevoir. Quoi qu 'il en soit,
CoUlombey est déjà note sur l'agenda
des Musiques valaisannes pour les 29
et 30 mai et le comité d'organisation
ne manqué pas de travail pour attein-
dre le résultat qu 'ils s'est fixé : une
réussite complète de ce festival . Sou-
lignons encore, pour conduce , que la
société de Musique l'Avenir de Col-
lombey collaborerà à la réussite de ce
festival , en participant notamment au
cortège du samedi soir. Voilà une
preuve de solidarité entre deux socie-
tés qu'il est particulièrement agréable
de pouvoir relever.
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J EUNES GENS
qui désirez faire
de la

LUTTE SUISSE
adressez - vous au
caissier cantonal
M Richard Vogel
Sierre.

Succes au Celiamo

Chaque année, le début du prin-
temps est un signe de renouvellement
parmi les societés locales qui, à l'epo-
que des festivals et autres rencontres
similaires, travaillent activement à
leur préparation. Le Cénamo, quant à
lui ne s'apprète pas à participer à un
festival , mais bien plutòt à lutter avec
acharnement pour se frayer un che-
min en LNA cette saison. Pour l'ins-
tant, c'est vers la soirée annuelle de
cette société sportive qu'il faut se
tourner. Cette soirée, attendue par le
public montheysan, s'est toujours si-
gnalée à l'attention par son program-
me attractif. Cette année, c'est au
groupe des « Quatre sans Nom » que
les tritons montheysans avaient fait
appel afin de meubler leur soirée de
la fagon la plus agréable. En outre,
un orchestre excellent ne manqua pas
de maintenir une ambiance de détente
et de gaieté. Il est également plaisant
de relever que, une fois encore, le Cé-
namo s'est surpassé pour apprèter et
décorer de la meileure facon la salle
du Cerf , y réussissant parfaitement
par ailleurs. Pour peu que la decora-
tion soit aussi bien montée que celle
de l'an passe (qui demeura jusqu 'à ces
derniers jours), on pourra ainsi croire
avec une émotion non dissimulée que
Monthey possedè enfin une salle dont
les parois n'ont pa.s trop souffert. Une
très bonne soirée qui attira beaucoup
de monde en la salle du Cerf et s'ins-
crivant dans la meilleure ligne des
manifestations Cénamo.

Un agenda intéressant
MONTHEY (Fg) — La prochaine de cirque pourront se rendre à la pia

semaine sera pour Monthey une pé-
riode très intéressante, puisqu 'elle
donnera lieu à plusieurs manifesta-
tions d'importance . et qui ne manque-
ront cortes pas d'attirer les Monthey-
sans. Ce sera tout d'abord ce soir l'as-
semblée de la Société de développe-
ment de Monthey Les Giettes , au
cours de laquelle un film sera projeté.
film tourné sur Monthey et son Car-
naval 1965. Le 28 avril , les amateurs

Après un concert réussi
TROISTORRENTS (Fg) — Samedi

soir, la population de Troistorrents
était en fète, puisque sa société de
musique, l'Union instrumentale, s'ap-
prètait à donner son traditionnel con-
cert annuel. Sous la direction de M.
Camille Labie, professeur , l'Union ins-
trumentale de Troistorrents a prouvé
de ces réels progrès et de son talent
en matière de musique. Si les musi-
ciens doivent ètre félicités chaleureu-
sement, il ne faut pas oublier que c'est
gràce à la direction experte d'un chef
de tout premier ordre, M. Labie, qu 'ils
ont pu atteindre à ce résultat. Après
l'audition du concert de l'Union ins-
trumentale, on ne peut que confirmer
le fait que ce ne sont pas toujours les
grands centres qui possèdent les meil-
leures societés de musique et que le
Haut-Lac cultive véritablement la mu-
sique avec amour en fournissant un
travail intensif pour atteindre à l'idéal
musical. Bravo aux musiciens de
Troistorrents : leur succès n'est que la
juste confirmation de leurs progrès et
la récompense de leurs efforts.

ce du Football pour assister au pres-
tigieux gala du City-Circus qui fut
déjà l'hòte de la cité bas-valaisanne
il y a quelques années. Les cinéphiles ,
quant à eux assisteront mardi à la
projection de l'avant-dernier film de
cette saison , film grec en l'occurrence,
puisqu 'il s'agit de « Electre » de Ca-
coyanis. Pour les amateurs de théà-
tre, le TPR sera également dans nos
murs samedi. A raffiche de cette trou-
pe : deux pièces gaies de Marivaux :
« Le Legs » et « L'épreuve ». A vrai
dire , la population de Monthey, qui
a fait un accueil presque triomphal (on
a dù refuser des places) lors du der-
nier passage du TPR attend avec im-
patience ce spectacle Marivaux . Ce
sera l'occasion pour les comédiens de
cette troupe de prouver de l'universa-
lité de leur style et de leur volonté
de présenter des spectacles de tout
genre. Monthey aura donc la possi-
bilité de se rendre au spectacle cette
semaine ; espérons que la population
y répondra , tant il est vrai que les
différentes affiches proposées sont de
nature à intéresser tout le monde.

Transfert de bureau
MONTHEY (Fg) — Pour des raisons

de simplification , le bureau de l'ns-
pectorat du bétail a été transféré, de-
puis le ler avril , à l'hotel de ville, rez-
de-chaussée. D'autre part , l'horaire
s'établit de la fagon suivante en ce qui
concerne les heures d'ouverture du bu-
reau : du lundi au vendredi , de 9 h. 30
à 11 heures le matin et de 17 heures
à 18 heures le soir.
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Concert annuel de la « Cecilia »
DORENAZ (Jmj) — Samedi soir, en

la salle communale de Dorénaz, la so-
ciété de chant La Cecilia donna sa
traditionnelle soirée annuelle. Au pro-
gramme, des ceuvres de Jean Binet,
Gaillard, Lavanchy, Mermoud et
Charly Martin. L'exécution ne fut pas
parfaite. Un manqué de souplesse, de
sensibilité, de tension des voix se res-
sent Bien sur, la société connait de
grandes difficultés. Les registres man-
quent de voix sùres. Les voix ne sont
pas assez travaillées. L'effectif est
bas... Pourtant, les chanteurs mettent
toute leur bonne volonté à présenter
un concert réussi. Félicitons M. Belley,
dévoué directeur, pour toute la peine
qu'il se donne.

Au cours du concert, M. Laurent
Veuthey, dynamique président , prit la
parole pour remercier le public et lui
souhaiter la bienvenue. Il invita les
jeunes à participer d'une manière plus
active au travail de la société. Espé-
rons que celle-ci verrà de nombreux

adhérents pour renforcer les rangs la
saison prochaine.

Au cours de la soirée, les Compa-
gnons de Duin de Bex présentèrent
deux comédies fort applaudies.

Félicitons le comité de la société
pour tout le dévouement dont il fait
preuve.

Amis de Dorénaz, la Cecilia a be-
soin de votre aide et de votre appui.
Ne la décevez pas. Elle aurait aimé
vous voir plus nombreux applaudir le
magnifique travail accompli l'hiver
64. Elle a besoin de vos encourage-
ments pour aller de l'avant.

Réfection de la chaussée
VERNAYAZ (UG). — La route

cantonale est actuellement en réfec-
tion, à l'intérieur du village de Ver-
nayaz. De ce fait, la circulation ne se
fait que dans un sens, et il a été
nécessaire de procéder à la pose de
feux lumineux.

Fédération valaisanne des caisses-maladie
Cette Fédération compte deux sec-

tions bien distinctes ayant leurs or-
ganes dirigeants : celle de la partie
allemande du Haut-Valais et celle de
la partie romande, toutes deux for-
mant la Fédération cantonale dirigée
par un comité qui vient de tenir ses
assises sous la présidence de M. An-
tonioli. De nombreux et importants
problèmes découlant des nouvelles
dispositions de la LAMA révisée
étaient à l'ordre du jour. Le comité
de la partie romande au compiei a
siégé durant la matinée du 22 tandis
que le comité de la fédération a tenu
séance l'après-midi du mème jour
avec un seul représentant de la sec-
tien haut-valaisanne.

CONVENTION AVEC LE CORPS
MEDICAL

Des contaets pris dans Ies différents
secteurs intéressés, il résulte, qu'en
general , on est satisfai! de cette con-
vention autant du coté de la Société
medicale que de celui des caisses-ma-
ladie. Cette convention , au reste, étant
renouvelable après un an de rodage,
des modifications peuvent toujours
ètre apportées si elles se révèlent uti-
les.

SUBSIDES COMPLÉMENTAIRES
DE MONTAGNE

En application de nouvelles dispo-
sitions de la LAMA, des subsides
complémentaires de montagne en fa-
veur de C-M qui ont passe convention
avec un médecin peuvent étre obtenus
à certaines conditions qui seront en-
core à mettre au point et dont les in-
téressés en seront informés à temps
voulu.

CONVENTION
AVEC LES HOPITAUX

Des démarches sont en cours pour
l'élaboration d'une convention ré-
glant les rapports entre caisses-mala-
die, corps medicai et hòpitaux. Ce pro-
blème est extrèmement compliqué du
fait de situations fort difftrentes où
se trouvent places nos hòpitaux. Cet-
te tàche d'élaboration confiée à une
commission paritaire exigera de lon-
gues rccherchcs de statistique , de pri-
ses de contact avec les différents or-

ganes intéressés et avec des personnes
compétentes.

DECRETS CANTONAUX
L'Etat du Valais vient d'élaborer un

projet de tarif-cadre dans le sens de
l'art. 22 bis de la loi federale de 64,
projet qui est soumis au préavis des
caisses-maladies et de médecins. Une
proposition de modification est sor-
mise au comité céans par le président
est approuve. Elle concerne le maxi-
mum et le minimum du tarif men-
tionne.
ASSEMBLEE DES DELEGUES DU

CONCORDAT SUISSE DES C-M.
Cette assemblée generale fixée au

24 mars . sera représentée pour le
Haut-Valais par M. Andres et un
seul représentant de la partie fran-
gaise, c'est, ma foi , bien peu !

Des longues délibérations de ce
jour , des nombreux sujets exposés, il
ressort que l'application de la nou-
velle LAMA impose aux dirigeants
des C-M. et des organes responsables
une lourde tàche qu 'ils devront accom-
plir avec courage et souvent avec une
abnégation qu'on trouve encore heu-
reusement chez certaines àmes d'elite.

D. A.

POUR LES GASTRONOMES

C'est l'heure des guides
Le printemps nous ramène parfoi s

le beau temps mais invariablement "es
guides gastronomiques. Si la France
nous envoie deux spécimens fort con-
nus, la Suisse, depuis cinq ans, en
possedè un elle aussi . Ce guide a ceci
de particulier qu 'il est ¦ remis à jour
quatre fois par an. Il est donc plus
actuel tout en étant aussi sevère et
avare d'étoiles et de distinctions que
ses collègues étrangers. Ce guide est
en réalité une revue bien vivante et
fort instructive. « Plaisirs » tel est
son nom. S'il critique sévèrement..
il instruit beaucoup. Les articles , les
reportages sont multiples et divers.
« Plaisirs » peut cótoyer ce qui se fait
ailleurs avec grand bonheur. Le gas-
tronome d'Holvétie aurait grand tort
d'ignorer son existence ! Il fai'
maintenant autorité.



Le pian de quartier de la Place du Midi
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Après le concert de la «Laurentia»
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L arrtere de la moquette de ce pian de masse

SION (PG). — On élève une enorme
construction sur la Place du Midi à
Sion. Beaucoup de gens se demandent
si l'esthétique de cette construction
cadrera avec la Place. Ce quartier
commercial de la ville, si abtachant,
comment deviendra-t-il plus taird ?
Que prévoit le règlement des cons-
tructions pour ce quartier ?

DIFFICULTÉS
POUR S'ENTENDRE
Pour élaborer un tel pian de re-

construction , les responsables de la
Municipalité , les architeotes ainsi que
les propriétaires se sont heurtés à de
grosses difficultés. Il fallait trouver
une ligne de conduite generale qui sa-
tisfasse tout un chacun.

Aussi, depuis plusieurs années déjà,
l'aménagement de ce quartier de la
Place du Midi , partie Sud , a fait l'ob-
je t de plusieurs études tant de la part
de la Municipalité de Sion que de celle
des architeotes privés. La solution
était rendue ardue par l'enchevètre-
ment des propriétés, leur nombre, leurs
petites surfaces ainsi que le prix rela-
tivement élevé du terrain.

La première concrétisation du pian
actuellement élaboré , admis par la ma-
jorité des propriétaires qui le suivra
lors d'éventuelles reconstrucitions, s'est
dessinée au printemps 1964. En effe*,
il fut  aménagé à ce moment-là une
réunion groupant les archibectes , re-
présentant un certain nombre de pro-
priétaires qui permit de caitalyser les
divers intérèts sur un projet unique
établi sous forme d'un pian de masse
et d'une maquette que nous reprodui-
sons sur une de nos photos .

On était enfin arrivé à une colla-
boration qui avait nécessi'té un peu
de bonne volonté de tous, architectes.
propriétaire s et municipalité pour le
bien general , artistique et économi-
que.

UN PLAN DE MASSE ?
Nous avons parie plus haut d'un

pian de masse. Il s'agilt des diverses
maisons construites ou à construire
qui s'élèvent l'une contre l'autre, de
fagon contigue , formant ainsi un bloc
uni qui englobera la surface délimitée
au nord par la Place du Midi , à l' est
pn>r la rue de la Dixence , au sud par
la propriété communale de l'Ancien
Hòpital et l'Eglise du Sacré-Cceur et
au couchant par l'avenue des Mayen-
nets. La photo du pian de masse total
est parlante par elle-méme, si l'on se
re'père par le bàtiment détaché se
trouvant au centre qui est déjà cons-
truit .  Il s'agit de l'école ménagère.

Ce pian ne modifie pas Ies rues, ni
les principaux alignemcnts de ces ar-
tcrcs.

L ECOULEMENT
DE LA CIRCULATION
SERA FACILITI-:
Afin de décharger la Place du Midi ,

co proje t prévoit un passage au sud
de immeubles . Il sera utilisé par Ics
fourn.sseurs et autres livreurs pour
alimenter Ics commerces des rez-de-
chnussée snns encombrer la Piace du
Midi ,  i: seca aussi utilisé par les au-
tomobilistes pour leurs garages. Ceti?
traversée partirai! au rc/.-de-chausséc
de l'actuelle boucherie de la Migro?
pour aboutir aux environs de la dis-
tillerie Coudrav S A.

IL Y AURA DES ARCADES
Le trotto:! -  de l' avenue des Mayen-

nets bordò de magnif iques arbres . res-
terà A! qu 'il est ot touchera immédia-
tement ies fagacies des cprs-tructions
Le trortoir de la Place du Midi , quant

à lui, subirà d'heureux changements.
Il sera supprimé sur une certaine lon-
gueur pour permettre l'aménagement
d'un arrèt die bus ou d'un pare à voi-
tures. Cette emprise sur le trottoir ac-
tuel entraìne de ce fait le report du
trobtoir plus au sud au risque de mo-
difier Talignement des constructions.
C'est ainsi que l'on a dù trouver une
solution qui est toute à l'honneur de
ses promoteurs : les arcades, qui tour-
nenit la difficulté. Elles auront 4 mètres
de largeur et permettront aux cafe-
tiers de mettre leurs tables dehors, à
l'abri de la pluie, et donnera un ca-
ractère particulier à la place du Midi.

Sur la rue de la Dixence, le trobtoir
aotuel étant très étroit , on prévoit une
petite arcade. Au sud du quartier , la
liaison de l'avenue des Mayennets à la

Une vue de la maquette détaillé e des constructions en cours. On distingue
nettement les arcades , leuts di f fé te nces , l'angle que formerà le bàtiment de la
Genevoise.

Cornine nous le montre cette photo , Varrière des bàtimcnts commerciaux sera
compose de terrasses , se trouvant sut le rez-de- chaussce uti l isé pour les
magasins . puis  il y aura la cour qui sera utilisée pat les l ivreur s qui ravi-
tai l lctont  les commerces sans gènet In circulation.
Nous voyons ici Varriète du Café  de VAvenue. Les magasins seront autour du
restaurant et accessibles pat ateades.

rue de la Dixence garde sensiblemenit
son caractère actuel.
COURS, PLACES VERTES,
TERRASSES
L'arrière des constructions , par

exemple celle du bàtiment de M. Mé-
villot , sera constitué en partie , pour le
rez-de-chaussée de magasins, sur les-
quels on aménagera des terrasses
accessibles aux habitants de i'immeu-
ble, agrém£r _ ltées de bacs de verd ure.
Les enfants trouveront là un lieu d'a-
musement loin des dangers de la route.

Pour le reste, les immeubles seront
desservis oar des cours. Comme il
s'agit de constructions commerciales,
il sera réserve peu de place à la ver-
dure. Il y én aura tout de mème : celle
entouranlt l' actuelle école ménagère.
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Maquette du pian de masse. La construction actuel le des bàtiments de M.
Mévillot et de la Genevoise se situe à Vextrènie droite , en premier pian. On
reconnati Vimmeuble détaché se trouvant dettiète qui est l'école ménagère.

L'ordre contigu des terrains com- La hauteur de ces diverses construc-
pris dans le périmètre du pian de tions a été fixée à cinq étages sur le
quartier sera rompu par l'école ména- rez-de-chaussée pour la place du Midi
gère, ce qui assurera aux immeubles et à quatre sur rez-de-chaussée pour
voisins un bon dégagement vers le sud. les aultres. PG

BRAMOIS (FAV). — La valeureuse
« Laurentia » de Bramois s'est réser-
ve, depuis nombre d'années, la soirée
de Pàques pour se présenter à la po-
pulation du lieu et aux nombreux
amis venus du dehors. Et cette année
elle s'est distinguée par un program-
me judicieusement étatìlti et une exé-
cution particulièrement soignée.

La salle des spectacles de la com-
mune, dans toute sa simplicfté, a du
style et crée ainsi une ambiance de
festivité Les quatre filles d'honneur
avec leurs bouquets d'or prirutanier
donnaient , au lever du rideau, l'éveil
du printemps en leit-motiv de la soi-
rée. Après la marche de Brakenbourg
vigoureusement emportée, le président
du corps, M. Henri Dubuis, vint sa-
luer les représentants des autorités
et du clergé. en la personne de M.
René Jacquod , président, et du révé-
rend cure Fournier, delevant la pré-
sence de M. Theler , juge de Sion et
celle des représentants des societés
amies.

Le distingue président procèda à la
distribution des récompenses aux vé-
térans et aux membres les plus fidè-
les aux exercices.

Un diplomo d'honneur fut remis à
M. Mayor Charles et à M. Thiessoz
Camille. C'est à M. Fernand Morath
que revint le titre de membre le plus
assidu. Quant au nouveau directeur ,
M. Henri Bocherens, il fut fété et
fleuri et ombrasse.

Un public fort sympathique emplis-
sait la vaste salle. Ses applaudisse-
ments donnaient le degré de qualité
de l'exécution et bien aussi de la pré-
férence pour certain genre. Du pro-
gramme on peut relever qu 'à la
« Marche du Sacre » , de Meyerbeer,
on reste encore timide à marquer les
nuances, bien que telle que présenitée,
elle fut très belle. Les « Flots du
Danube », harmonieusement donnés
et légèrement transposés en flots du
Rhòne , correspondait bien au tempé-
rament des musiciens Le baryton
Bernard Rittiner s'est révélé un so-
liste de premier ordre ; son jeu sou-

tonu , ses nuances bien amenées, une
puissance à toute épreuve.

Un beau cadeau du président, M.
Henri Dubuis , « Le Jour le plus long »
fut très apprécié. Les Laurentiens se
sont montrés très méditerranéens de
goùt et de couleurs, dans « Granada »,
de Lava.

Pour annoncer que le bai qui allait
suivre le concert serait nourri de jazz,
la Laurentia en a donne un échan-
tillon sur scène.

Une aimable reception au souter-
rain du collège rassemblait les magis-
trats , le clergé, les représentants des
societés sceurs, les membres vétérans
et quelques journalistes aimablement
accueillis.

Autour d'une table généreuse, le
président de la Laurentia adressa les
remerciements au nom de la Lauren-
tia aux autorités , au clergé, à tous les
invités et ne manqua pas de reQever
la gracieuse collabora tion qu'appor-
tent les musiciens des environs : Vex,
Saint-Léonard, Maragnenaz, Gróne.

Le président de la commune, M-
René Jacquod, remercia le corps de
musique pour les prestations au cours
de l'année, très appréciées de la popu-
lation.

M. Gabriel Favre, ancien presiderà
felicita les musiciens pour leur tenue
et l'exécution. De Gròne, l'ami de la
musique, M. Ballet, parla au nom des
societés invitées.

Rien moins que le juge de Sion re-
présente le corps instrumentai de la
capitale. Fidèle à ses tàches, il venait
à Bramois représenter l'Harmonie
municipale. Il en ótait fier et de plus
joyeux de saluer la Laurentia qui , à
chaque grande manifestation sédu-
noise s'offre à y participer et à con-
duire le cortège.

Une joyeuse initiative et Une sur-
prise : au beau milieu du concert sur-
girent sur scène deux beaux tam-
bours Ils forment le pilier de Fècole
de tambours de Bramois et alentours
(8 élèves en sont déjà sortis formes).
Le tambour fondateur , Jean-Pierre
Panchard et son camarade Jean-Louis
Maret , se sont produits.

Concert annuel de la fanfare «Echo du Prabe»
SAVIÈSE. — Samedi et dimanche

24 et 25 avril , la fanfare « Echo du
Prabé » de Savièse donnait son con-
cert annuel. La nouvelle salle parois-
siale se prètait fort bien à ce genre de
soirée et de nombreux amis de la bon-
ne musique et supporters de la société
s'étaient donne rendez-vous. Sous l'ex-
porte baguette de M. N. Debons , ces
musiciens nous captivèrent tout au
long de la soirée. Tantót ils nous ren-
daient patriotes et soldats en nous in-
terpretami une marche, tantòt ils nous
laissaient rèveurs ou mélaneoliques par
les douces harmonies d'une valse ou
ancore nous transformaient en gitana
claquant des talons sur un air de paso-
doble.

La soirée débute par une marche
de Mantegazzi «La garde au Simplon* .
Pour la circonstance c'est M. Gaby Du-
buis . sous-directeur . qui remplacé M.
Debons au pupitre. Cotte partition ter-
minée M. R. Luyet, président , discourt
et remercie toutes les personnes pré-
sentés de leur sou '.ien. Le programme
se poursui t avec « American Panora-
ma ¦> de John Dariing. C'est ensuite
une marche de Maret « Souriez ». Puis
nous entendons l' un des plus beaux
morceaux de la soirée : « Les deux pe-
tits pinsons » , une polka pour pistons
de H. Kling. Les deux solistes de ce
morc-eau, MM . Gaby Dubuis et Geor-
ges Debons. ont droit à toutes nos fé-
iicitations. La première partie du con-
cert se termine par deux marchés in-
'.erprétées avec brio : - Karl Kupfer ¦¦>
et » Fils des héros » de A. Ney, qui
est la marche officielle de « l'Echo du
Prabé ».

Nous avons la chance d' applaudir en
intermède Robert Rouge . maillot jaune

de ;a chanson. Cet artiste de t.alent a
su conquérir le public saviésan par la
gràce et la finesse de ses interpréta-
tions . Citons entre aubres chansons des
plus appréciées Esméralda , les voi-
liers , Qui c'est-y.

La fanfare  reprend place et nous
joue « Étoile de la liberté *, une mar-
che , et « L'or et. l'argent <> , une valse
de F. Lehar. Le programme se pour-
suit avec un paso-doble très apprécié
du public : « Corrida à Nirnes » de J.
Dariing.

Puis nous entendon; «La  Tzigane »,
une ouverture hongroise, et la « Mar-
che des voion 'aires belge; » . Cette piè-
ce terminée . le président de la fanfare
clóture le concert et nous annonce la
dernière marche « Saint du Valais »
du compositeur valaisan G. Savoy.

La soirée prend fin avec la « Poti-
nière saviésanne », un sketch surprise
interprete avec beaucoup d'humour
par un trio sédunois.

Bravo donc à tous les musiciens . à
ieur direcieur M Debons et à l'année
prochaine.

Finis les congés !
SION (Wz). — Au .iourd'hui . 27 avril ,

les écoles de la ville ouvriront leurs
portes. Les congés de Pàques étant
terminés , les écoliers reprendront le
chemin de l'école.

Après avoir profité de deux semai-
nes de congé , chaque élève sera heu-
reux de reprendr e le travail au sé-
rieux.

Encore 'trois mois et l'année scolai-
re est terminée ; ainsi chacun devra
faire un effert pnur passer le cap de
ce troisième trimestre .



Mardi 27 avril
Soirée à 20 b. Matinée à 14h.30
2me semaine du grand succès

OLEOPATRE
avec Elizabeth Taylor - Ri-
chard Burton - Rex Harrison
L'histoire de la femme la plus
extraordinaire
Parie frangais - 16 ans révolus
Prix des pdaces imposés 3.50
4.— 5.— frs.

Mardi 27 avril : CINEDOC
PARADIS SANS PECHE

Lundi 26 et mardi 27 avril

RELACHE

Aujourd'hui : RELACHE

Dès mercredi 28 - 18 ans rév.
Jean-Paul Belmondo dans

WEEK-END A ZUYDCOOTE

Mardi 27 - 16 ans rév. - Der-
nière séance du « suspense »
terrifiant !

LA MALEDICTION
DU SERPENT JAUNE

Dèa mercredi 28 - 16 ans rév.
Des aventures spectaculaires

!LES 7 EWINCIBLES

Aujourd'hui : RELACHE

Samedi - Dimanche :
LES CROULANTS
SE PORTENT BitEN

Aujourd'hui : RELACHE

Jeudi 29 - 16 ans révolus
LA MALEDICTION
DU SERPENT JAUNE

Dèa vendredi 30 - 16 ans rév.
COUPS DE FEU SUR LA SIERRA

Ce soir : RELACHE

Vendredi et dimanche

LE GRAND SAM
avec John Wayne

Aujourd'hui : RELACHE

Mercredi 28 - 16 ans révolus
LA MALEDICTION
DU SERPENT JAUNE

Dès vendredi 30 - 16 ans rév.
MONSIEUR

Aujourd'hui : RELACHE
Dès mercredi

LA VENGEANCE D'HERCULE

Nettoyagès à l'école secondaire
des qarcons

SION (Wz). — Ces derniers jours,
on a profité des congés de Pàques pour
faire les grands nettoyagès de prin-
temps à l'école secondaire regionale
des gargons.

Ce bàtiment mis à la disposition de
la jeunesse a fort belle allure et il en
sera d'autant plus beau lorsque les
nettoyagès seront terminés.

Grièvement blessé
au pouce

SION (FAV). — Un jeune homme de
21 ans, M. Pierre-André Schmidt, a
dù ètre amene à l'hópital de Sion ,
dans la journée de hier. Le malheu-
reux, au cours de son travail , s'est
laissé prendre le pouce dans une scie
circulaire et s'est ainsi grièvement
blessé. M. Schmidt travaillait pour
une entreprise de Sion.

L'individu arrété en mème temps que Veuthey
à Genève, renvoyé dans les prisons de Sion
SION. — L'individu qui se trouvait
en compagnie de Michel Veuthey, le
spécialiste de l'évasion arrété à Ge-
nève, le nommé Narcisse D., 27 ans,
manoeuvre valaisan, était sorti il y a
une dizaine de jour s des prisons du

canton de Fribourg. Il avait été plu-
sieurs fois condamné pour voi.

Expulsé du territoire du canton de
Vaud, il était recherche pour voi par
le commandant de la police valai-
sanne. Narcisse D. a compara devant
un officier de police qui l'a fait con-
duire lundi soir dans les prisons sé-
dunoises.

Quant à Michel Veuthey, il est à
l'ombre à Saint-Antoine, à Genève.

Elle avale
des somnifères

SION (FAV). — Une jeune fille de
Sion, Mlle M.-G., a été transportée
hier à l'hópital de Sion. La jeun e per-
sonne a absorbé une forte dose de
somnifères. Elle se trouve dans le
coma mais on pense pouvoir la sau-
ver.

Heureuse initiative
VÉTROZ (UG) — Les vignerons qui

possèdent des vignes sur le cóteau
situé au nord-ouest de Vétroz seront
satisfaits d'apprendre qu'une équipe
d'ouvriers procède ces jours-ci au
goudronnage de l'important chemin
vinicole qui dessert cette contrée.

Comices agricoles
SION (UG) — Samedi dernier, s'est

tenu, dans le Valais centrai, le cha-
pitre des comices printanières. Pour
débuter cette sympathique réunion, la
société se rendit tout d'abord au siège
des Comices à Sion où elle procèda
à une initiation des nouveaux mem-
bres. Plusieurs allocutions furent pro-
noncées par différentes personnalités
de notre canton. C'est ensuite vers
Gróne que se dirigea la corporation
où elle fit honneur aux produits de
notre sol.

Nendaz connait un nouvei artiste
Jean-Leo Fournier, sculpteur

Lisez la « FEUILLE
D'AVIS DU VALAIS»

Je l'ai rencontre dans son petit ate-
lier de Haute-Nendaz. Sous une petite
moustache qui essaie de dissimuler
sa jeunesse, ce jeune sculpteur a le
caractère de l'artiste. Un regard long,
inquiet parfois, scrutateur toujours :
il possedè la volonté de l'artiste. Il
est venu à la sculpture comme on va
vers les réalités que l'on alme. Ses
parents déjà furent menuisiers et
Jean-Leo Fournier a appris ce mé-
tter avec amour. Mais soudain , il est
alile plus loin comme ces hommes dé-
cidés de réussir leur vie. Il a aban-
donné la confection des bancs , des
meubles, des fenètres pour se con-
sacrer surtout à la sculpture. Il nous
déclare :

— La sculpture est entrée en moi
comme une nécessité ; je sentais le be-
soin de m'exprimer. Depuis ma plus
jeune enfance , j' ai vu mes grands-pè-
res, mon pére travailler ce bois avec a-
mour et réaliser ainsi des meubles
pour les habitants du village. Un
jour , l'envie m'a pris d'acheter un
couteau et , dans une branche d'arole.
j 'ai réalisé mon premier dessin. Bien
modestie : une simple feuille sans pré-
tention mais qui m'a averti des possi-
bili'tés que je sentais en moi.

Depuis , je me suis outille. J'ai aussi
étudié longuement les ceuvres qui
concernent la sculpture. J'ai dessiné
aussi les objets que je désirais repré-
senter sur le bois. Il me reste beau-
coup à apprendre, mais je compte sur

ma vdlonté et mon désir d'extériori-
ser ainsi mes pensées pour présenter
enfin une ceuvre valable.

C'est chose faite — disons-le — car
Jean-Leo Fournier nous présente un
Guillaume Teli de valeur. Il s'agit
d'un tableau de plus de 2 m. carrés
où la scène, est représentée avec inté-
rèt Elle est vivente, suggère les sen-
timen'ts mèmes de l'artiste. La rades-
se du caractère helvétique s'y retrou-
ve et aussi cette serenile de l'esprit ,
de l'intelligence qui veulen t que le
véritable art débute par des choses
simples màis combien sympathiques.

Jean-Leo Fournier — l'un des der-
niers jeunes Valaisans — croit en la
poesie que peut apporter la sculpture
dans la vie. Elle onn e les monuments
officiels , les places publiques, les
chambres et appartements privés.
C'est un peu de poesie prise sur une
generation trop hàtive. Au cours de
ses soirées, Jean-Leo Fournier mo-
dèle, faille dans le bois ce qu'il res-
sent en son intérieur. Il y a des poè-
mes qui s'inscrivent sur l'arole et de-
meureront. Nous faisons confiance à
ce jeune artiste et lui souhaitons une
heureuse carrière dans ce métier.

Valpresse.

Deplorale accident
PONT-DE-LA-MORGE (FAV). — Un
bien deploratale accident s'est produit
hier après-midi, près du hameau de
Vuisse, au-dessus de Pont-de-la-
Morge.

Une pelle mécanique de l'entreprise
Cottagnoud était occupée à défoncer
la vigne de M. Marius Papilloud. Ce
dernier y travaillait. Voulant dire
quelques mots au conducteur, M. Pa-
pilloud s'avanca dans sa direction ,
lorsque celui-ci, qui s'apprétait à
demolir le mur, recula avec sa ma-
chine et happa le malheureux hom-
me. M. Papilloud fut precipite au-
dessous de la chenille de la pelle
mécanique et eut la jambe gauche
littéralemcnt broyée.

Degagé au moyen d'un trax, M. Pa-
pilloud fut transporté de toute ur-
gence à l'hópital de Sion.

Conférence de M. Roger Bonvin
SION (FAV). — Dans le cadre du
Groupement des anciens étudiants
suisses du Valais Central, M. Roger
Bonvin, conseiller federai , donnera
une conférence, vendredi 30 avril , à
20 h. 30, à l'aula du collège de Sion.

Le thème de cette conférence s'in-
titule « Formation des cadres ».

VÉTROZ (UG) — La route cantonale
qui conduit de Martigny à Sion est
l'objet d'une nouvelle signalisation sur
le trongon de Vétroz à Pont-de-la-
Morge. En effet , l'on à entrepris de
transformer cette route à deux pistes
en une semi-autoroute à trois pistes.
Cette solution judicieuse augmentera
considérablement la sécurité sur ce
parcours.

Procession de Saint-Marc
VEYSONNAZ (Wz) — Dimanche 25

avril, la paroisse de Veysonnaz a orga-
nisé une procession en l'honneur de
la fète de St-Marc. Malgré le mauvais
temps, une foule nombreuse y assis-
tait.

La cérémónie s'est terminée par la
bénédiction du Saint Sacrement à l'é-
glise paroissiale.

t M. Remy Delalay
ST-LEONARD — Dimanche matin ,

une foule émue et recueillie a conduit
à sa dernière demeure, M. Rémy De-
lalay, decèdè tragiquement à l'àge de
26 ans, dans les circonstances que
nous connaissons.

Parmi la foule de parents et d'amis
venus accompagner sa dépouille mor-
telle, on notait la présence des délé-
gués des différentes societés locales,
des employés des Chemins de Fer en
uniforme et de la société de musique
« La Léonardine ».

La messe de sépulture fut célébrée
par M. l'abbé Vannay, cure de la pa-
roisse. Au cimetière, tandis que la po-
pulation défilait devant le cercueil , la
Léonardine joua un morceau d'adieu
à leur camarade.

Nous présentons à la famille si du-
rement éprouvée, l'expression de toute
notre sympathie.

Nouvelle signalisation

Premiere communion
SAVIÈSE — Ce dernier dimanche

d'avril resterà marqué dans les mé-
moires de beaucoup d'enfants de Sa-
vièse. Après une pieuse retraite, ils
ont franchi dimanche le seuil décisif :
ils ont regu leur première communion.
Tout le village était en fète, à l'image
mème des coeurs de ses enfants. Vers
10 heures, ils entraient en procession
solennelle dans la grande église pa-
roissiale de St-Germain. La cérémónie,
empreinte de simplicité, de gravite et
de grandeur, fut émouvante et allait
donner à la paroisse de nouveaux dis-
ciples du Christ ; ils savent désormais
que tout au long du cours tortueux et
épineux de leur vie, ils pourront
compier sur Faide de Dieu qui les
éclairera et les guiderà ; ils savent
qu'ils ne sont plus seuls, quoiqu'il ar-
rive. Le renouvellement des promes-
ses du baptème, imprégné d'une très
touchante spontanéité, se déroule aus-
si lors de la grand-messe qui fut agré-
mentée par les chants harmonieux de
la Cecilia. Les robes blanches qui pa-
raissaient vouloir chasser le beau cos-
tume saviésan, ces dernières années,
ont subi une nette régression, et c'est
avec une grande joie que nous avons
pu voir, à leur sortie de l'église, ces
jolies fillettes arborer fièrement leurs
beaux costumes qui méritent bien le
respect -des générations futures. Nous
remercions M. le cure Mayor et M. le
vicaire Epiney qui se dépensent sans
compier pour faire de nos enfants des
chrétiens capables de lutter contre les
forces du mal , malgré l'exemple sou-
vent mauvais des adultes.

Il dégringole d'une échelle
SAVIÈSE (FAV). — M. Hermann Due,
domicilié à Ormóne-Savièse, a dégrin-
gole d'une échelle, sur plusieurs mè-
tres. M. Due, qui est àgé de 43 ans,
souffrant d'une fracture du poignet ,
de còtes fracturées et d'une légère
commotion cerebrale , a dù ètre hos-
pitalisé.

Réunion du consortage
de l'alpage de la Meinaz

VEYSONNAZ (Wz). — Dimanche 25
avril s'est réuni à la maison commu-
nale à Veysonnaz le consortage de
l'A'lpage de la Meinaz.

L'assemblée était présidée par M.
Michel Praz , personne très dynami-
que qui voue une grande partie de
son temps à la chose publique.

On passa au registro la saison 1964
en mebtant un vif intérèt sur les
travau x qui ont été accomplis . A la
fin de l'assemblée on procèd a à la
nomination des bergere pour la saison
d'été 1965.

Notons en passant que du beau tra-
vail a été réalisé dans cet alpage sous
la main experte d'un eomilté très bien
organisé.

Félicitons les membres du comité
qui font preuve de dynamjSQJiji pour
diriger catte montagne,

GRAIN DE SEI

A propos de cinema...
— Où allez-vous , Ménandte ?

Vous étes équipe pout allet en
montagne.

— J' y vais. C'est l'année des Al-
pes, alots j' estime qu'il ne su ff i t
pas d'en parler...

Vous avez taison, mais atten-
dez une minute. Nous devons té-
pondte à M.  S. W. au sujet des
tematques qu'il a publiées sous
le titre «Moins de spectateurs au
cinema» ...

— Bon, faites vite, car nous pat-
tons dans dix minutes... Et que je
vous disc tout de suite : je  ne vais
plus au cinema.

— Vous avez tort. ,
— Je le sais. Mais je  n'ai plus

le temps...
— A cause de la télévision, hein!
— Je me moque de la télévision

qui a tant de peine à amélioter
son programme.

— Vous n'avez pas le temps d' al-
ler au cinema. Pourquoi ?

— Parce que j'ai beaucoup trop
de trovati.

Oui, mais les bureaux fer-
menti à 18 heures.

— Pas le nótre...
Vous pourriez tout de méme

trouver un soir ou l'autre pou r al-
let au cinema.

Non, parce que, cette annee,
et je ctois vous l'avoit déjà dit, je
fais partie des comités d'organi-
sation de toutes les festivités qui
s'awioncent. Et il y en a...

— Mais, malgté tout... un soir au
cinema...

— M. S. W. a mis l'accent sur
trois points avec lesquels je  suis
entièrement d'accord avec lui : que
l'on commence les séances à 20
heures ; qu'on déplace ou suppri-
mé l'entracte ; qu'on améliore la
qualité des «documentaires» ... Si je
trouve qu'à la télévision on nous
sert trop souvent de la «bibine», je
pense aussi qu'au cinema on ne
fait pas ce qu'il faut  pour attitet
le public. Ce public d'aujoutd'hui
n'a plus rien de commun avec ce-
lui de mon papa , he ! Il est «aver-
ti» comme on dit et j e suis mème
convaincu qu'il est «éduqué» . Les
conférences à l'Université populai-
re, les projections organisées pat
Ci'nédoc ont porte leurs fruits. No-
tre population — pour ne par ler
que d' elle — est « instruite » des
choses du cinema. La _ pteuve ?
C'est que lotsqu'on présente un
f i lm de toute grande classe , il y
a foule.

— Mais les ditecteuts de cinema
ne peuvent pas...

— Qui parie des ditecteuts de
salles de cinema. Ils ne sont pas
en cause. C'est tout le système qui
baite mais contre lequel il n'y a
pas gtand chose à faite. L'indus-
trie du cinema est une machine
infernale dans ce sens qu'elle joue
constamment avec des exp losifs.
La production est soumise à des
impératifs exttaotdinaires. Et il
s u f f i t  de peu de chose pour que
sautent de grandes firmes concut-
teneées pat la télévision. D'où la
mise en citculation de certaines
matières très commerciales mais
qui ne sont point de notte goùt. Et
si les ditecteuts ne ptennent pas
telle bande on ne leut donne pas
telle autre de valeur bien sup é-
rieure. Je répète donc qu 'il ne faut
pas incriminer les directeurs des
salles, ces derniers faisant tout ce
qui est en leur pouvoir pour atti-
rer une clientèle dont ils ont be-
soin , et ne négligent rien pou r la
satisfaire. C'est le cas chez nous. Il
se peut qu 'ailleurs certains «dé-
tails» laissent à désirer , qui sont
un peu la cause de la «défection »
constatée. Je pense , pour ma part ,
que si les gens vont moins au ci-
nema, c'est qu 'ils n'ont plus le
temps d' y allet , d' abotd , et qu 'en-
suite il n'ont plus les moyens de
s'o f f t i t  ce plaisir. Ils sont tant sol-
licités pat d'auttes disttactions. Le
ski , les sotties en famil le , les con-
férences , les théàtres , les concerts,
les vacances , la télévision, la ra-
dio , les ketmesses, les congtès , les
matches de football , la voitute, le
camping, la pèche , la chasse , etc.
ga fa t i  parile du budget familial .
Que teste-t-il pout le cinema ? Je
vous le demande... Tout juste as-
sez pout les grands films, et en-
cote.

Isandre

Intoxication
SION (FAV) — Un j eune homme de

15 ans, le jeune Philippe Friaud, de
Sion, a avalé par inadvertance de
l'eau de Javel. Intoxiqué, le jeun e
homme a été amene à l'hópital de
Sion où il a subi une intervention. Sa
vie n'est plus en danger.

Mauvaise chute à ski
ADLER-PASS (FAV). — Dans la
journé e de hier , le pilote Hermann
Geiger a dù amener à l'hópital de
Sion un skieur d'origine allemande,
M. Edwin Sartorius, àgé de 26 ans,
qui s'est fracture la jamb e alors qu'il
skiait en haute-montagne, dans la
région de l'Adler-Pass.



Le verger valaisan menacé de gel

La baisse
^
de la tempétatute a alarmé les paysans valaisans au point que les chaufferet tes  ont été préparées pour

bitter cantre le gel. Pourtant , la floraison était, cette année, particulièrement prometteuse, et tout laissait croire
que la récolte serait abondante. (Photo Schmid)

Conthey: Décisions du Conseil communal

Embardée
spectaculaire

CONTHEY. — Notre executif com-
munal vient de tenir deux séances
consécutives avec un ordre du jour
très chargé. Voici donc les princi-
pales décisions qu'il a prises sur les
objets suivants :

1. Gravières bourgeoisiales. — Sur
rapport du président , le conseil de-
mande aux còncessionnaires u n e
exploitation rationnelle de nos gra-
vières des Ecussons et de la Morge.
On n 'a pas encore épuisé toutes leurs
ressources. Une demande de mise en
exploitation d'une nouvelle gravière
aux Ecussons est refusée.

2. Service des Travaux publics. —
Le conseil prend connaissance d'un
rapport écrit à ce sujet. Il désigne un
sixième employé permanent et fixe
les salaires des ouvriers de l'equipe
communale. Il décide du subvention-
nement des ceuvres privées dont la
commune est bénéficiaire. Il demande
un avis juridique concernant l'entre-
tien des bisses, meunières et torrents
dont la commune est propriétaire. La
décision y relative interviendra dès
que la question sera tirée au clair.

4. Commission des Finances. — Le
Conseil accepte les conclusions du
rapport du président de ladite com-
mission.

5. Service des Eaux. — Après avoir
pris connaissance du rapport écrit de
l'organe responsable, le conseil décide
l'élaboration immediate d'un nouveau
règlement sur les eaux. Une consul-
tation juridique est demandée au su-
jet de l'installation de compteurs
d'eau. Un emprunt avantageux est
décide pour résoudre, en partie , le
problème des eaux potables et d'irri-
gation .

6. Commission des Eglises. — Après
avoir entendu un rapport écrit de la
commission , le conseil se rallie à ses
conclusions. Il ne peut entrer dans
les vues des requérants en ce qui
concerne la paroisse de Plan-Con-
they. Des propositions seront présen-
tées par la commune aux responsa-
ble.< paroissiaux.

7. Commission d'ur.pot du districi. -
Le conseil désigne le président de la
commission fiscale et le secrétaire
communal comme membres à ladite
commission.

8. Service du Feu. — Le président
de ce service rapporte. Le conseil pro-
cède à la nomination des organes res-
ponsables du corps de sapeurs-pom-
piers. Il décide l'achat d'une dou-
zaine de postes de premiers secours.
ainsi que l'aménagement des locaux
pour matériel. Il complète le matèrie!
sanitaire des villages par l'achat de
tuyaux et de lances réservés à la
voirie. Il décide de piacer des robi-
nets aux bassins publics.

9. Remaniement de la Plaine. — Le
président lit un rapport à ce sujet. Le
conseil appuie les démarches faites
auprès du Conseil d'Etat et relatives
au lotissement des propriétés bour-
geoisiales comprises dans le périmè-
tre dudit remaniement.

10. Route du Sanetsch. — Des tra-
vaux de réfection sont entrepris d'ur-
gence et jusqu'au terminus de cette
route.

11. Service de la Voirie. — Dès le
ler mai prochain , ledit service sera
étendu à toute la commune, à raison
d'une fois la semaine. Des affiches
publiques informeront la population ,
en temps opportun. La commune
traile avec la maison spécialisée pour
la commande globale des sacs à ordu-
res en plastique. La distribution en
sera assurée par les magasins. Une
demande sera faite à une maison spé-
cialisée pour le nettoyage mécanique
des rues et ruelles.

12. Assistantes sociales régionales. -
Deux membres du Service social par-
ticiperont à la séance inter-commu-
nes, le 28 avril prochain , à Sion.

13. Ecole ménagère d'Erde. — Le
Conseil fixe le montant de location
des locaux pour l'année scolaire 1965-
1966.

14. Concession de café. — N'ayant
pas été utilisée dans les délais légaux.
une demande de concession dans Ies
Hauts est annulée par le conseil.

15. Lutte contre les hannetons. —
Renseignements seront demandés au
Service cantonal de la protection des
plantes, avant toute décision à ce su-
j et. Un devis sera établi.

16. Lampes publiques. — Une entre-
vue sera aménagée avec les S.I.S.
concernant l'aménagement de lampes
supp lémentaires dans les localités.

17. Internement administratif . — Le
conseil accepte une demande d'inter-
nement administratif présentée par
un etablissemcnt medicai.

On nous écrit :

A propos d'un anniversaire...
SION. — M. Gaspard Zwissig vieni

de fèter son anniversaire . C'est ainsi
que Michel Dénériaz lui a présente à
ia radio ses meilleurs voeux et l a  in-
lerrogé sur le sujet « St-Vincsnt-de-
Paul » . M. Zwissig qui a répondu exac-
lement aux quatre quesAons. a gagné
la somme de cent francs. Nos félici-
tations.

18. Ecole de Daillon. — Un devis
pour revètement du sol de la grande
salle publique . sera établi , d'entente
avec une entreprise locale.

19. Fauleuils aux nonagénaires. —
Le conseil décide d'offrir incessam-
ment un fauteuil à chacun de nos
concitoyens qui ont passe le cap de
90 ans.

20. Salaire du maitre vigneron com-
munal. — Le conseil décide d'adapter
le salaire du métral des vignes bour-
geoisiales.

P. Berthousoz.

VÉTROZ (FAV). — Dans la journée
d'hier, un trax qui mgnoeuvrait au-
desssus du village de Vétroz, à proxi-
mité de l'église, a glissé et fait une
chute spectaculaire dans les vignes,
sur une hauteur de 4-5 mètres.

Le trax òtait celui de l'Entreprise
Savro de Sion. Par bonheur, le conduc-
teur a pu sauiter à temps du véhicule
et n'a donc pas été blessé.

On pense que l'accident était dù en
partie à la route très en pente et à la
remorque attelée au trax qui était un
peu trop chargée.

t
Madame Jean Fasanlno-Ferraris ;
Monsieur et Madame Mario Fasanino-Moren et leurs enfants René, Bruno,

Michel et Paulette ;
Monsieur Antoine Fasanlno ;
Mademoiselle Thcrèse Fasanino ;
Les enfanits et petits-enfants da feu Pierre Bertelletto-Fasanlno ;
Monsieur et Madame Albino Ferraris, leurs enfants et petits-enfants, à Sos-

tegno ;
ainsi que les familles parentes et alliées en Suisse, en Italie et en France ;
ont la profonde douleur de faire part de la perde cruelle qu 'ils viennent
d'éprouver en la personne de

MONSIEUR

Jean FASANINO
entreprenenr

leur cher époux , pére, beau-père, grand-pére, frère, beau-frère, onde, grand-
oncle et cousin , pieusement decedè le 26 avri] 1965. dans sa 80me année . munì
des Sacrements de l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu à Sion , le jeudi 29 avril 1965, à 11 heures , à
a eathédrale.

P. P. L.
Cet avis tient lieu de faire-part.

Les tirs militaires obligatoires sont clotures

SION — Les derniers tirs militaires
obligatoires , organisés par les deux so-
cietés de tir sédunoises, la Cible de
Sion et la Société des sous-officiers de
Sion et environs, se sont clóturés sa-
medi passe, pour les lettres A, B et C.
au stand de tir de Champsec sous un
rayon de soleil printanier.

Une bonne centaine de tireurs se
sont présentés, afin de pouvoir exé-
cuter les tirs obligatoires exigés par

le Département militaire federai.
Notons que cette année l'exercice

a été porte surtout sur la cible A à 5
points et la cible B camouflé à 4
points ; un minimum de 50 points sur
115 étaient demandés.

Plusieurs de nos citadins ont pu
apprécier leur maitrise sur une des
armes à feu de guerre à leur disposi-
tion, soit le mousqueton ou le fusil
d'assaut.

Les mentions honorables fédérales
et cantonales étaient une récompense
méritée pour nos Guillaume Teli du
XXe siècle.

Vers 18 h. 30, les derniers tireurs
accomplissaient encore leurs exercices,
mais le stand était déjà vide ; cepen-
dant, c'est seulement vers 1? heures,
après le nettoyage de la place, que les
organisateurs purent regagner leur
foyer.

Texte et photo j . -p.-a.

Régal musical offerì
par la « Marcellino »
GRONE — Samedi soir 24 avril, la

société de musique la «. Marcelline »
a convié ses membres d'honneurs, ses
membres passifs, les familles des mu-
siciens, ses amis et invités, dans la
grande salle du collège de Gróne, a
son concert annuel. Les instrumentis-
tes se sont présentés en exceliente
forme sous la direction de M. André
Balet.

Les exécutions des morceaux ont été
de bonne facture. Les ceuvres inter-
prétées ont demande tant de la part
du directeur que des musiciens une
préparation fouillée, afin d'assurer une
audition impeccable.

Des marchés, de la musique classi-
que et du jazz ont compose un réper-
toire de classe. Lequel fut fort appré-
cié du public. L'ensemble du concert
a créé une charmante ambiance et très
justement les auditeurs firent fète à
tous les membres de la fanfare.

Au début de la soirée, M. Gilbert
Micheloud, président de la « Marcel-
line », a remercie la nombreuse assis-
tance pour son appui et a relevé la
présence du vice-président de la com-
mune, M. Denis Vuistiner, des députés
Marco Bruttin et René Arbellay, une
forte délégation de la « Liberté » de
Gròne et des délégations de societés
sceurs de Granges, Chalais, Chip-
pis, etc.

Des paroles aimables ont été échan-
gées lors de la reception qui 'suivi! le
concert.

Ce concert annuel a prouvé que la
« Marcelline » fait de constants pro-
grès, sous l'habile direction de M. An-
dré Balet.

La vitalité de la fanfare a été prou-
vée, samedi passe.

Ainsi, la Marcelline pourra fèter di-
gnement son 75e anniversaire le di-
manche 9 mai.

t
Madame Veuve Deturck Elisa, ses

enfants et petits-enfants, La Balmaz,
Belgique, Congo, Genève, Epinassey ;

Madame et Monsieur André Coquoz,
leurs enfants eft petiits-enfanits, gare
Evionnaz ;

Les familles Richard, Pochon, Jacq-
moud, Mettan , Moltet , Coquoz,'paren-
tes et alliées, ont la profonde douleur
de faire part du décès de leur cher
frère et onde regrebté

MONSIEUR

Alfred RICHARD
decèdè à la clinique de Martigny, le
lundi 26 avril 1965, à l'àge de 64 ans,
munì des Sacremeruts de notre Sainte
Mère l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu à Evion-
naz, le mercredi 28 avril 1965 à 10 h.

Priez pour lui

Cet avis tient lieu de faire-part
P 65 539 S

Profondèment touchée par les nom-
breuses marques de sympathie et
d'affeclion regues lors de la perle
crucile qu'ils ont éprouvée en la per-
sonne de leur chère maman

MADAME

Elisa RAPPAZ
les familles Leo Gubser à Zurich et
Albert Rappaz à Beinwil am See, re-
meteient toutes les personnes qui, par
leur présence , leurs messages, leurs
offrandes de messes et de fleurs l'ont
entourée dans sa douloureuse épreu-
ve et les pri e de croire à sa vive re-
connaissance. P 30706 S

Profondèment touchée par les nom-
breuses matques de sympathie regues
à l'occasion de son grand deuil , et
dans l'imposstbilité de répondre à
chacun, la famille de

MONSIEUR

Maurice PAPILLOUD
remercie toutes les petsonnes qui par
leur présence , leurs offrandes de mes-
ses, leurs envois de f leurs et de cou-
ronnes , l'ont assistée dans son épreu-
ve.

Bilie adtesse un metei special à
Ventteptise Bernard et Camille Pa-
pilloud , à ses ouvriers et à Ventre-
pris e Stuag, Sion.

Conthey, avril 1965



Un pian américain pour détruire
les objectifs militaires chinois

WASHINGTON. — Les Etats-Unis ont déjà établi des plans de destruction
d'objectifs militaires et industriels y compris des installations nucléaires en
Chine communiste en cas de conflit généralisé, a révélé récemment le general
John Lavelle, chef d'état major adjoint et directeur des programmes aéro-
spatiaux.

Les déclaratlons du genera] Lavelle ont été faites le 23 février à huis clos,
devant la sous-commission des crédits de la chambre des représentants. Un
texte édulcoré de ses déclaratioqs a été rendu public hier à Washington.

Répondant aux questions des mem- ceptable » pour les communistes.
bres de la sous-commission. le gène- Le représentant démocrate Robert
ral Lavelle avait affirme que les
Etats-Unis, s'ils étaient attaqués, se-
raient en mesure d'atteindre simulta-
nément, avec leurs fusées, des objec-
tifs en Chine communiste, en Union
soviétique et dans « les pays satelli-
tes ». Les missiles américains. avait-il
ajouté, pourraient infliger, selon les
termes du Pentagone, des dégàts si
considérables, qu 'il représenteraient
un pourcentage de destruction «inac-

Sikes, general de reserve, ayant do-
mande ce que les Etats-Unis pour-
raient faire pour empècher l'approvi-
sionnement des troupes chinoises qui
pourraient « se répandre comme des
fourmis dans tout le Sud-Est asiati-
que », le general Lavelle lui répondit :
» Nous pouvons nous en prendre à
leur gouvernement et à leurs centres
de commandement et de contróle qui ,
en Chine communiste, sont très grou-
pes ».

Le general Lavelle a reconnu toute-
fois que les centres industriels de la
Chine communiste seraient plus diffi-
ciles à atteindre, parce qu'ils sont
petits et dispersés. Mais il a répété
que les forces aériennes américaines
— en-dehors des missiles — « de-
vra ient ètre capables d'infliger un
taux de destruction inacceptable ».

Le représentant Sikes lui fit re-
marquer que si l'industrie de la Chine
était dispersée, il existait cependant
certains centres-clés. « Ils sont capa-
bles », a-t-il dit , « de construire des
sous-marins et ils ont de nouvelles
installations nucléaires ».

— Il existe plusieurs industries as-
sez importantes qui sont localisées :
avez-vous des plans pour détruire
cette industrie ?

— Oui, monsieur ! », répliqua ' le
general Lavelle. Des plans sont éta-
blis.

Au cours de la mème déposition
devant la sous-commission des cré-
dits, le general Lavelle a reconnu que
l'Union soviétique « était en mesure
d'infliger approximativement le mé-
me genre de destruction inaccepta-
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1 ROME (AFP) — De nombreuses
§ manlfestations se sont déroulées
1 dans toute l'Italie pour célébrer le
H 20e anniversaire de la Résistance.

Parlant à Milan , M. Pietro Nenni ,
j§ vice-président du Conseil et leader
f ,  du parti socialiste , a évoqué égale-
I: ment la réunion de San Francisco
1 d'oli devait naitre la charte  dea
2 TI aliarmi nnies : Vingt ans p lu s
t. lord,  la situation reste lourde

vant le drame qui se déroule au
Vietnam, monte de l 'Italie et de
notre peuple un appel de paix, afin
que l'on applique finalement , mè-
me en Asie du Sud-Est , les grands
principes des Nations unies qui re-
connaissetit à tout. peuple le dtoii
à la libetté et à l'indépendance >
M Longo a souligne que ces prin-
cipes étaient le patrimoine de
r l au te  la Résistance . des comuni -

Problèmes sociaux aux Etats-Unis
Appel pour éviter la grève

WASHINGTON (ATS-AFP). — Deux
membres du gouvernement Johnson
ont lance, dimanche, un appel aux
societés et aux syndicats de l'indus-
trie américaine de l'acier pour qu'ils
évitent la grève qui risque d'ètre dé-
clenchée le ler mai.

Dans deux interviews télévisées sé-
parées, MM. Henry Fowler, secrétaire
au Trésor, et John Connor, secrétaire
au Commerce, ont souligne dans les
mèmes termes les « très sérieuses »
répercussions qu 'une grève prolongée
de l'acier ne manquerait pas d'avoir
sur la situation économique des Etats-
Unis.

M. Connor a souhaité que le conflit

actuel dans l'industrie de l'acier
puisse ètre réglé à Pittsburg, par la
négociation collective, plutòt qu'à Wa-
shington par l'intervention du Gou-
vernement.

C'est samedi prochain qu'expire le
contrai collectif actuellement en ' vi-
gueur pour les 450.000 travailleurs de
l'acier. Un médiateur federai s'em-
ploie, depuis vendredi, à rapprocher
les vues encore éloignées des com-
pagnies et des syndicats sur les ter-
mes d'un nouveau contrai de travail.

M. Fowler a, pour sa part, déclare
qu'il ne fallali pas negliger, au-delà
des risques immédiats d'une grève, les
risques à long terme tout aussi sé-
rieux que comporterait un règlement
de nature inflationniste. .

Nouvelle crise au Soudan
KHARTOUM (Ats-Afp) — Une

nouvelle crise menace le gouverne-
ment dn Soudan. Les ministres su-
distes ont fait savoir qu 'ils présente-
raient leur démission si le Premier
ministre ne leur donne pas l'assuran-
ce que les forces armées ne seront
pas employées contre les rebelles
dans les provinces du sud.

Les ministres sudistes ont fait con-
naìtre leur décision dans un commu-
niqué publié hier soir et signé par
Ies trois membres sudistes du gou-
vernement : MM. Clément Mboro, mi-
nistre de l'intérieur, Hilary Hogari,
ministre des Communications, et Gor-
don Muortat , ministre des travaux
publics. I

Le communiqué signale I'inquiétu-
de des représentants du sud au sein
da cabinet à la suite des nouvelles
parues dans la presse selon Iesquelles
le gouvernement aurait donne aux
rebelles nn délai de deux semaines
pour déposer les armes.

Le gouvernement dans une déclara-
tion publiée vendredi avait al f i rme que
ces nouvelles de presse étaient sans
fondement.

Les trois ministres sudistes dans leur
communiqué, déclarent «Les rapports
sérieux provenant du sud établissent
que les forces de sécurité ont engagé
des opérations contre la population.
Des maisons ont été brùlécs, des dépòts
de vivres détruits. Des personnes inno-
centes ont péri et les forces armées dé-
truisent également dans le Haut-Nil et
le Bahr-el Ghazal les troupeaux de

belali. A moina que de tels actes ne
cessent immédiatement, nous avons le
devoir d'informer le public, celui des
provinces du sur! et celui du monde en-
tier, qu'on revient une fois de plus à
la politique d'extermination des sudis-
tes par les Nordistes. La base de notre
coopération avec le présent gouverne-
ment provisoire était que nous devions
nous employer à donner une solution
pacifique an problème du sud».
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Importantes modifications
sur la route cantonale

SION <VP). — Depuis lundi , soir ,
d'importantes modifications ont cté ap-
portées quant aux possibilités de cir-
culation sur la route cantonale, spécia-
Jemoni entre Sion et Riddes.

C'est ainsi qu 'en parlant de Sion en
direction du Comte Veri , s'il n'y a pas
de changement jusqu'à Pont-dc-la-
Morge, il est dès maintenant possible
de dépasscr entre Pont-de-la-Morge et
le virage de la Migrol y compris. alors
que le dépassement est interdit  pour
ceux qui circulent cn direction de
Sion. Le virage suivant aiilori.se le
dépassement en direction de Sion , mais
pas en direction de Vétroz.

De Vétroz à Magnot, il est interdit
de dépasscr en direction d'Ardon.
mais pas en sens inverse.

Sur le tronpon Ardon - St-Pierre-
de-Clages, on ne peut plus depasser
en montant sur St-Pierre, mais on
peut cn descendant sur Ardon , soit
exactement le contraire de ce qui se
faisait avant.

Automobilistes attention, car ce
n'est pas tout.

Contribution
du gouvernement grec à TONI)
NEW YORK (AFP) — Le représen-

tant de la Grece, M. Alexis Liatis, a
adresse à l'ONU un chèque do 400 000
dollars représentant une contribution
du gouvernement grec au financement
de la force do l 'ONU à Chypre (UNFI
CYP) pour le dernier trimestre du
mandai de cette forco.

Le délégué grec a reiterò cn mème
lemps la confiance de son gouverne-
ment dans les efforts de l'UNFICYP
et du médiateur de l'ONU pour abou-
tir à une solution pacifique du pro-
blème de Chypre.

Le conflit indo pakistanais s est aggrava
KARACHI. — Intervenant, la nuit

dernière, contre les assaillants, les for-
ces pakistanalses ont contraint Ies pa-
rachutistes indiens à se replier dans
la région de Kutch , a déclàré, hier soir
un porte-parole officiel pakistana!*. Il
a ajouté que les Indiens avaient subi
de lourdes pertes et qu 'ils avaient
abandonné des hommes et du matèrie!
sur le terrain.

Le porte-parole a accuse la radio
indienne de tenter d'abuser l'opinion
mondiale sur les actions agressives de
l'Inde, en prétendant que c'était le
Pakistan qui se livrait à des attaqués.

Il a dementi les informations de sour-
ce indienne selon Iesquelles le Pakis-
tan faisait des préparati fs de guerre.

On apprend, d'autre part, de source
officielle pakistanaise, que des avions
indiens ont viole l'espace aérien pa-
kistanais dans la région de Kutch pour
la troisième fois bier. et que ce fait
a été porte à la connaissance du haut
commLssaire indien à Karachi, qui a
été averti que le Pakistan se réservait
de prendre des contre-mesures si de
toiles agressions ne cessaient pas.

Enfin, selon la presse pakistanaise,
les Indiens, dans les incidents, ont fait
usage de matériel que les puissances
occidentales leur avaient livré « sous
prétexte de renforcer leur défense ».

Deux abbés condamnés
à Budapest

V I E N N E  (AFP).  — Delia; prèttes
catholiques — les abbés Georges
Helm et Ftangois-Joseph Galam-
bos — ont été condamnés à quatre
ans de prison à l'issue d'un ptocès
à huis clos devant un tribunal de
Budapest , annonce lundi Vagence
de ptesse catholique auttichienne
« Kathptess ».

Les deux. prèttes hongrois étaient
accusés d' avoir , au couts d'un
voyage en Allemagne de l'Ouest ,
eu des activités contraires aux in-
téréts de leur patrie et accepté de
Vatge.nl pout leurs paroisses. Leurs
biens otti été confisqués , mais ils
peuvent continuer à exeteet leur
sacerdoce.

20e anniversaire de la résistance
italienne cemmémoré partout
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chargee de problèmes brulants qu 'il
est nécessaire de résoudte en tes-
pectant le droit des peuples à l' au-
todécision et en tétablissant le cli-
mat de coexistence paci f ique , qui
comporte la nécessité de négocia-
tions sans conditions ptéalables
dans un sens ou dans Vanite ».

M. Luigi Longo, leadet du patti
communiste, commémorant à Bo-
logne la Résistance, portense, a-t-il
dit , d'un espoir d'un monde meil-
leur et de paix, point encore réa-
lisé , a dit : e Aujourd'hui aussi, de-

nistes, des forces socialiste;, de.*
catholiques qui s'inspirenl de l' en-
cyclique » Faceta in Tetris » de
Jean X X I I I  » .

Quelques incidents ont éclaté a
Trente , entte des petsonnes qui
avaien t assistè aux cétémonies de
la Résistance, et un gtoupe d' extrè-
me droite qui renali de f a i r e  célé-
brer une messe pour le repas de
Vàme de Benito Mussolini. Cinq
personnes ont été contusionnées.
trois apptéhendèes.

Situation confuse a Saint-Domingue
où le triumvirat a été renversé

SAINT-DOMINGUE. — Une situation confuse régnait avant-hier soir à
Saint-Domingue à la suite du soulèvement militaire qui avait éclaté samedi
et qui semblait avoir aboliti à la déposition du triumvirat qui gouvernait la
République dominicaine depuis l'éviction du président élu Juan Bosch en 1963.
Le Dr Raphael Molina Urena a été nommé président provisoire et M. Juan
Bosch, en exy à Porto-Rico, devait regagner Saint-Domingue la nuit dernière.
Cependant, dans la soirée des unités de l'aviation continuaient de s'opposer par
Ies armes au coup d'Etat.

Tandis que le Dr Molina Urena
prètait serment devant les députés et
les sénateurs, réunis au Palais na-
tional, des avions mitraillaient cet édi.
fice ainsi que le camp militaire du
« 27 février » d'où était parti le sou-
lèvement. Ces unités de l'aviation
obéiraient aux ordrès du general Wes-
sin, nommé la veille par le triumvirat
chef de l'Etat-Major general. Selon
certaines rumeurs, les triumvirs au-
raient également chargé le general
Wessin de prendre la tète d'une junte
militaire après le début du soulève-
ment.

Ce sont les garnisons du e 27 fé-
vrier » et du « 16 aoùt », stationnées
aux environs de la capitale, qui ont
déclenché samedi l'insurrection. Les
rebelles se sont, une première fois,
emparé de la radio et ont invite le
peuple à « descendre dans la rue et à
célébrer sa libération », suscitant ainsi
des manlfestations dans la capitale et
dans plusieurs autres villes. Mais les
forces loyales reprirent la radio et
M. Reid Cabrai, président du trium-
vira t lanca alors aux insurgés un ul-
timatum qui devait expirer dimanche
matin.

Cet ultimatum a été rejeté et le
mouvement insurrectionnel s'est pour-
suivi. Après plusieurs tentatives In-
fructueuses marquées par des fusilla-
des qui ont fait plusieurs morts, les
rebelles se sont emparés du Palais
national et de la radio officielle. Au
nom de l'insurrection, le colonel Her-
nando Ramirez a fait savoir que cette
dernière voulait remettre en vigueur
les principes constitutionnels de 1963
et rappeler le - Dr Bosch à la prési-
dence.

Les membres du triumvirat se trou-
vaient toujours au Palais national hier
soir. D'autre part, au cours de l'in-
surrection , plusieurs maisons appar-
tenant aux triumvirs, ont été mises
à sac, et les locaux du journal gou-
vernementa! « Prensa libre » ont été
incendiés. Des entreprises étrangères,
notamment américaines, auraient été
pillées.

A San Juan de Porto-Rico, le Dr
Bosch a déclare hier qu'il avait l'in-
tention de retourner immédiatement
à Saint-Domingue pour reprendre en
mains le gouvernement.

Le Dr Bosch a vait été élu avec
62 ^ des suffrages en 1962. C'était la
première fois depuis 37 ans qu 'un
chef de l'Etat dominicain était dési-
gne démocratiquement Après la fin
de la dictature de Rafael Trujillo, as-
sassine en 1961, l'accession au pouvoir
du président Bosch avait été salué,
notamment à Washington, comme un
retour au libéralisme. Mais un an
après son élection. le président était
accuse par une partie de l'oligarchie
dominicaine et par certains éléments
de l'armée de favoriser la venue au
pouvoir des communistes et il était
contraint de s'exiler.

Chute d'un avion U-2
EDWARDS AIR FORCE BASE (Ca-

lifornie) (AFP) — Un avion de recon-
naissance américain U-2 s'est écrasé
lundi matin à la limite de la base
aérienne Edwards, en Californie, a an-
nonce lundi soir un porte-parole de
l'armée de l'air. Le pilote, un ingé-
nieur de la société « Lockheed Air-
craft ,», constructrice de l'appareil. a
été tue sur le coup.

Les avions U-2, utilisés pour des
vols de reconnaissance à haute altitu-
de — l'un d'eux a été abattu en 1960
au-dessus de l'Union soviétique — ser-
vent également à l'étude des condi-
tions mctéorologiques depuis la base
mil i ta i re  do Californie.

it DAMAS (Reuter) — Lors d'une eé-
rémonio mil i ta i re  à Homs, M. Amiri
El Hafez, chef de l'Etat syrien, a dé-
clare quo son gouvernement ne trat-
terà jamais avec lo regimo actuel do
la Tunisie. Il a aoousé lo président
Bourguiba de trahison et de dévia-
tionnisme. La Syrie a condamné oe
regime et a rappelé son ambassadeur
à Tunis. M. Amin El Hafez a ajouté
que la communauté arabe n 'acceptera
aucun compromis dans la libération de
la Palestine et exigera le retour des
Palestiniens dans un pays purement
arabe.

Espionnage
au Danemark

COPENHAGUE (AFP). — La police
danoise a arrété dans un hotel de
Copenhague un citoyen ouest-alle.
mand qui se trouvait en compagnie
d'un diplomate tchécoslovaque, mem-
bre de l'ambassade tchécoslovaque à
Copenhague, apprenait-on hier dans
la capitale danoise. Il s'agirait d'une
affaire d'espionnage.

La police a précise qu'aucun ci-
toyen danois n'était mèle à cette af-
faire. Seul le ressortissant allemand
sera poursuivi pour violation de la
loi concernant les étrangers et sera
expulsé. Le Tchécoslovaque pourrait
ètre expulsé également pour avoir
mene une activité incompatible avec
sa situation de diplomate. Au minis-
tère danois des Affaires étrangères , on
se refuse pour le moment à toute dé-
claration à ce sujet.

Mort
du rédacteur en chei

de « L'Equipe »
PARIS. — M. Pierre About. rédac-

teur en chef de « L'Equipe « est mort
à Paris dans sa soixantième année.
Potit-fils do l'écrivain Edmond About,
il avait été attaché à la rédaction du
« Matin », avant d' entrer dans celle
de s< L'Auto » puis de « L'Equipe ».
Il étai t  spécialisé dans le sport auto-
mobile.

B K.ABOUL. — A la suite d inonda-
tions dans la province de Chakansoor ,
près de 300 maisons ont été dék-uites.
De,s centaines de personnes sont sans
abri et de larges superficies cuKivées
ont été ravagées. On ne signale pour
l'heure aucun mort. Le gouvernement
afghan a lance une opération de se-
cours.

Explosion a bord
d'un paquebot

portugais
LISBONNE. — Une explosion à bord

du paquebot portugais * Cacvalhc
Araujo » , a fait deux morts et cinq
blessés. Le navire qui venait de quitter
Madère faisai t  route vers les Agore?-
On ignoro le» causes de oet accident.

Gros incendie près de Manille
MANILLE. — Un gros incendio a

ravagé dimanche Tondo, banlieue mi-
serale de Manille. Deux femmes ont
trouve la mort ot 3 000 habi tants  sont
sans abr;.

Un petrolier perdu
corps et bìens

ELISABETHVILLE. — L'armée na-
tionale congo_ aise a coulé un petro-
lier transportant des rebelles à Kasim-
ba sur le lac Tanganyika, apprend-on
de source proche du quartier general
d'Elisabethville. Le petrolier, qui tras-
portali également armes et munit i on»
a coulé corps et biens. précise-t-on.


